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L’épidémie de la maladie causée par le virus connu sous le nom de coronavirus du syndrome 
respiratoire aigu sévère (SARS-CoV-2) ou COVID-19 a débuté en Chine en Décembre 2019. Le 
virus s’est très rapidement propagé dans le monde, le Directeur Général de l’OMS déclarant la 
pandémie le11 mars 2020. 

L’impact du virus a été ressenti le plus sévèrement dans les pays déjà affectés par des crises 
humanitaires. L’accès humanitaire aux communautés vulnérables a été limité aux mouve-
ments essentiels, interrompant certains des services essentiels ainsi que les évaluations et 
les suivis de situation. 

Afin de surmonter ces contraintes et de permettre à la communauté humanitaire d’obtenir 
des informations récentes sur la propagation de la pandémie de COVID-19, iMMAP et DFS 
(Data Friendly Space) ont initié le projet d’Analyse de Situation COVID-19 avec le soutien du 
Bureau d’Assistance Humanitaire de USAID (USAID BHA). Ce projet a pour objet de fournir 
des solutions aux besoins globaux croissants des acteurs humanitaires en termes d’évalua-
tion et d’analyse.
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POINTS ESSENTIELS 

Source des données au 30 avril, 
gouvernement  du Burkina Faso

   Aperçu épidémioligique
La baisse des nouveaux cas COVID-19 amorcée 
depuis le mois de février se consolide.  545 nou-
veaux cas confirmés ont été enregistrés en avril 
2021, portant le total des cas confirmés à 13 319.                        
Les cas actifs ont aussi connu une baisse importan-
te, s’établissant à 132 à la fin du mois de mars. Huit 
nouveaux décès sont à déplorer au cours du mois. 
Bien qu’en légère baisse par rapport au mois précé-
dent, le nombre d’échantillons analysés reste impor-
tant ; le voyage reste le principal motif de diagnostic 
COVID-19 dans le pays. Le programme de vaccina-
tion tarde à démarrer. L’importante baisse des cas 
suspects et les défis dans le listage des contacts 
pourraient présager d’un relâchement du dispositif 
de surveillance épidémiologique.

  
Mesures d’endiguement et de prévention 

Au cours du mois d’avril, aucune nouvelle mesure 
n’a été prise contre la propagation de la COVID-19 au 
Burkina Faso. La seule mesure encore en vigueur est 
la fermeture des frontières terrestres. Ce rapport 
présente une analyse des données épidémiologiques 
des pays de la CEDEAO qui donne des indications 
quant à la réouverture des frontières terrestres. 

   
Économie

Les mesures gouvernementales adoptées afin de 

réduire l’impact de la COVID-19 ont affecté directe-
ment l’économie du Burkina Faso. La baisse du PIB a 
fait suite à la perte d’activités des principaux secteu-
rs économiques. La crise a, de plus, engendré des 
licenciements et une diminution des opportunités 
de travail. L’inflation générée par la fermeture des 
frontières et la baisse d’activité - ainsi que la perte 
de revenus des ménages - ont une incidence mar-
quée sur la pauvreté de la population. Les régions 
de l’Est, du Nord et de la Boucle du Mouhoun sont les 
plus durement touchées.

  
Sécurité          

La situation sécuritaire au Burkina Faso reste tou-
jours très volatile. Malgré une accalmie observée 
depuis le début du second semestre de l’année 2020, 
le nombre d’attaques contre les civils reste haut. 
L’armée burkinabè a lancé une opération militaire 
début Mai dans les régions du Nord et du Sahel, dé-
nommée Houné.

   Déplacements

Au 30 avril 2021, le nombre de PDIs s’élevait à 1 218 
754 individus, ce qui représente une augmentation 
de 1 % par rapport à mars 2021. Les régions les plus 
touchées par les déplacements au cours de cette 
période sont le Sahel et le Centre-Nord. Il est à noter 
que 94% des personnes déplacées sont situées dans 
les 6 régions humanitaires, dont la région du Cen-
tre-Nord qui à elle-seule accueille 4% des PDI au 30 
avril 2021.

   Accès humanitaire
D’ores et déjà entravé par le contexte sécuritaire et 
les facteurs environnementaux, l’accès humanitaire 
dans le pays s’est davantage dégradé depuis le début 
de l’épidémie de COVID-19. La levée des restrictions 
concernant les déplacements dès le mois de juin a 
permis une reprise timide des programmes huma-
nitaires mais la fermeture des frontières et l’état 
d’urgence sécuritaire continuent d’affecter l’accès 
aux régions de l’Est, du Sahel, du Nord, de la Boucle 

  Tests   190 

Cas confirmés 13 319

Décès 157
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du Mouhoun et du Centre-Nord. Les populations 
déplacées sont aussi les plus vulnérables du fait du 
manque d’accès des humanitaires aux zones dans 
lesquelles elles se réfugient. Le manque de don-
nées chiffrées concernant le nombre de personnes 
difficiles d’accès limite l’appréciation de cet élément 
clé de compréhension du contexte d’intervention. 
En effet, le manque d’accès humanitaire, lié à la fois 
à la situation sécuritaire et sanitaire, engendre une 
augmentation du manque d’information concernant 
les personnes vivant dans des zones enclavées et 
sous présence forte des groupes armés.

  Information et communication

Les informations majeures concernant la COVID-19 
sont relayées par le gouvernement à travers les ca-
naux les plus utilisés, notamment la radio et la télé-
vision. Cependant, la désinformation et les fausses 
rumeurs sur le virus poussent le gouvernement et les 
autorités à sensibiliser davantage la population, la 
désinformation ayant pour conséquence de réduire 
l’adhésion de la population aux gestes barrières. Afin 
d’atteindre la population dans son ensemble, les ac-
teurs gouvernementaux et humanitaires se tournent 
vers les réseaux sociaux mais aussi vers des activi-
tés de sensibilisation en face-à-face pour toucher 
les personnes n’ayant pas d’accès ou un accès limité 
aux canaux classiques.

 Moyens de subsistance
Les moyens de subsistance de la population Burki-
nabè ont été directement impactés par la COVID-19 
et par les mesures adoptées par le gouvernement. 
La fermeture des frontières ainsi que la quarantaine 
ont fait plonger l’économie du pays et ont mené à 
des pertes d’emplois. La timide reprise économique 
n’a néanmoins pas permis à la majorité des ménages 
d’acquérir les finances adéquates pour subvenir à 
leurs besoins essentiels. En effet, la perte du pouvoir 
d’achat perdure et mène certains ménages à recou-
rir à des stratégies d’adaptation comme l’utilisation 
de leurs économies ou le recours au travail journa-
lier.

Agriculture 

L’insécurité latente dans les régions de l’Est, du 
Centre-Est, du Sahel, du Nord, du Centre-Nord et de 
la Boucle du Mouhoun a généré un fort afflux de dé-

placés et dérouté les couloirs de transhumance vers 
des régions plus sûres. L’arrivée de déplacés exerce 
une pression sur des ressources déjà surexploitées 
(eau, terres et pâtures). Ainsi, l’accès aux terres 
agropastorales est limité pour les déplacés dans les 
zones d’accueil.

  Sécurité alimentaire

L’impact conjugué des conflits, des changements 
climatiques et des mesures sanitaires visant à 
lutter contre la pandémie de COVID-19 a sévèrement 
aggravé l’insécurité alimentaire dans les régions de 
la Boucle du Mouhoun, du Sahel, de l’Est, du Cen-
tre-Nord et du Nord (OCHA 31/03/2021, Food Securi-
ty and Nutrition Working Group 18/03/2021). Pendant 
l’année  2021, le nombre de personnes en insécurité 
alimentaire de Phase 3 risque de s’élever à 3,39 mi-
llions, ce qui représente une augmentation de 67%% 
depuis Décembre 2020.

  
Nutrition 

De manière générale, la prévalence de la malnutri-
tion aiguë globale au Burkina Faso entre 2009 et 
2020 est en baisse. Cependant, une légère hausse a 
été observée entre 2019 et 2020, période de recru-
descence de l’insécurité et du début de la pandémie 
de la COVID-19. La zone des trois frontières, qui 
inclut les régions du Sahel, de l’Est, du Centre-Nord 
et du Nord au Burkina Faso, a une situation nutri-
tionnelle en constante dégradation depuis 2017. Le 
faible accès aux services EHA (lié notamment aux 
pertes de revenus qui ont fait suite à la pandémie) 
expose les enfants à certaines maladies et pourrait 
amplifier la malnutrition des enfants. Celle-ci est 
souvent associée à des diarrhées, elles-mêmes pro-
voquées par l’ingestion d’eau insalubre et de mau-
vaises pratiques d’hygiène. L’état nutritionnel s’est 
également détérioré à cause du manque de services 
nutritionnels avec la fermeture des centres de santé 
due au contexte sécuritaire.

  Santé

Avec l’escalade de la violence depuis 2019, 1,5 mi-
llions de personnes ont vu leur accès aux soins se 
réduire, en particulier les femmes enceintes et 
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allaitantes, les personnes âgées, et les personnes 
vivant avec un handicap. Au 1er avril 2021, 76 forma-
tions sanitaires étaient fermées, 237 fonctionnaient 
partiellement et 170 abritaient des déplacés internes, 
impactant l’accès au soins médicaux de 821 109 per-
sonnes. Le nombre de formations sanitaires fermées 
ou fonctionnant partiellement est similaire au mois 
de mars avec une légère baisse, passant de 75 à 76 
formations sanitaires fermées, et de 239 à 237 fonc-
tionnant a minima de mars à avril 2021. Une baisse 
de 43% des formations sanitaires fermées est aussi 
constatée entre avril 2020 (133 formations sanitaires 
fermées) et avril 2021. Cependant, une hausse de 
52% de formations sanitaires fonctionnant partielle-
ment est constatée entre avril 2020 et 2021.

 EHA

Au Burkina Faso, la situation en termes d’accès à l’eau 
et l’assainissement est critique et l’était déjà avant 
la crise sanitaire. Le manque d’infrastructures, la 
distance avec les points d’eau et les questions d’in-
sécurité sur la route entre autres représentent des 
barrières supplémentaires pour l’accès à l’eau propre, 
essentielle au respect des mesures d’endiguement. 
Si l’utilisation d’eau de surface diminue depuis le 
début des années 2000, une diminution de l’accès  à 
l’eau est constatée depuis 2018. L’utilisation d’eau 
non potable a drastiquement diminué, mais elle n’a 
pas disparu, cette utilisation d’eau de mauvaise qua-
lité peut avoir de graves conséquences sur la santé.

  Abris

Les conditions précaires de logement, la promiscuité 
et la cherté des loyers ont accru les difficultés d’ac-
cès aux logements et les risques de contamination 
à la COVID-19 au sein des populations déplacées et 
hôtes. Par ailleurs, l’épidémie semble avoir provoqué 
une hausse des prix des combustibles solides et a 
perturbé les activités de construction du fait des 
difficultés d’importation des matériaux. Le nombre 
de personnes déplacées internes a fortement aug-
menté au cours de l’année 2020 et cette tendance 
a continué au début de l’année 2021. Si le nombre 
de déplacés internes continue d’augmenter on peut 
émettre l’hypothèse que les difficultés de logements 
vont aussi s’empirer dans les régions qui accueillent 

le plus de déplacés internes que sont le Sahel,  le 
Centre-Nord, le Nord, l’Est et la Boucle du Mouhoun. 
En effet, l’augmentation de la pression démographi-
que dans ces régions va entretenir et nourrir la crise 
des logements déjà existante, en particulier pour les 
personnes déplacées.

   Education

L’épidémie de COVID-19 a provoqué une détériora-
tion de l’accès à l’éducation, notamment dans les 
zones rurales isolées et pour les ménages les plus 
précaires. Depuis la reprise de l’enseignement le 1er 
octobre, on constate que beaucoup d’établissements 
n’ont pas les ressources humaines et matérielles 
nécessaires pour mettre en place les mesures de 
prévention contre le virus tandis que beaucoup 
d’autres restent fermés à cause de l’insécurité. Les 
zones les plus touchées par l’insécurité sont les 
régions du Sahel, de la Boucle du Mouhoun, du Nord, 
du Centre-Nord, et de l’Est. Dans la région du Sahel, 
le taux de scolarisation s’est effondré de 50-60% à 
25% en l’espace de deux ans. La situation à la date du 
23 avril 2021 fait état de 2 215 établissements sco-
laires fermés à cause de l’insécurité et de la violence 
des groupes armés, soit une augmentation de sept 
établissements par rapport à mars 2021.

 Protection 
Les violences domestiques ont augmenté depuis 
l’apparition de la COVID-19 au Burkina Faso. En effet, 
d’après une étude de l’Union Africaine, une hausse 
des violences domestiques d’environ 10% a été ob-
servée en 2020 au Burkina Faso. Cette augmentation 
des violences domestiques envers les femmes et les 
enfants peut être expliquée par le confinement au 
printemps 2020, mais aussi la pression financière et 
la perte de revenus causé par l’impact économique 
de la COVID-19. Malgré la levée des mesures de res-
trictions, les impacts économiques de la pandémie 
de COVID-19 et les déplacements dus à l’insécurité 
continuent d’être des facteurs importants des violen-
ces basées sur le genre. 
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APERÇU DE L’ÉPIDÉMIE DE LA COVID-19
Dès la déclaration de l’épidémie de COVID-19 au Bur-
kina Faso, les autorités gouvernementales ont mis 
en place le dispositif de riposte. Le CORUS, Centre 
des Opérations de Réponse aux Urgences Sanitai-
res, a été chargé de coordonner la réponse contre 

la COVID-19. Les données du CORUS ainsi que les 
communiqués quotidiens du Système d’Information 
du Gouvernement (SIG), ont permis de constituer 
une base de données qui sert à établir l’aperçu de la 
COVID-19 dans le pays pour le mois d’avril 2021.  

Source des données: Gouvernement du Burkina Faso

Tests réalisés

Tests réalisés chez les suspects

Nouveaux cas confirmés

 Cas actifs

Alertes reçues au 3535

Nouveaux décès

Taux de positivité (en %)

Moyenne de contacts pour un cas confirmé

Doses de vaccin administrées

14 123

2032

744

200

20

6

5,3

3,6

0

Mars 2021

11 566

969

545

132

30

8

4,7

0,4

0

Avril 2021

0

-18

-52

-27

-34

+50

+33

-11

-87

Evolution %

Tableau 1.  Evolution des principaux indicateurs entre les mois de mars et avril 2021
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Cas de COVID-19

Baisse continue des nouveaux cas

Le pic de la seconde vague des cas COVID-19 au Bur-
kina Faso enregistré en Janvier 2021, a laissé la place 
à une baisse du nombre de nouveaux cas. Comme 
le montre le graphique #1, cette baisse des cas s’est 
poursuivie de manière constante les mois suivants 
et s’est confirmée au cours du mois d’avril 2021. En 
effet, le nombre de nouveaux cas est passé de 744 
au mois de mars à 545 au mois d’avril, soit une baisse 
de 26,7%. Au 30 avril 2021, le nombre total des cas 
COVID-19 au Burkina Faso s’établit alors à 13.319 cas 
confirmés.

Graphique 1. Evolution hebdomadaire du nombre de cas confirmés au Burkina Faso 

Même épicentre et quatre régions sans nouveau cas 
confirmé depuis plus d’un mois

Depuis le début de l’épidémie, les régions du Centre 
et des Hauts-Bassins constituent les deux principaux 
épicentres. Les deux régions comptent 85% des cas 
confirmés dans le pays. 

L’épidémie qui touche déjà toutes les régions admi-
nistratives du pays, connaît cependant un ralentis-
sement dans certaines localités. Quatre régions (Est, 
Plateau-Central, Sud-Ouest et Centre-Sud) n’ont pas 
enregistré de nouveau cas au cours du mois d’avril. 
Ceci confirme la tendance observée au mois de mars 
où deux régions (Est et Centre Sud) n’avaient pas eu 
de nouveau cas confirmé.  

Baisse continue des cas actifs au cours                        
du mois d’avril 

L’importante baisse des cas actifs au cours du mois 
de mars s’est consolidée au mois d’avril. Le nombre 
de cas actifs est passé de 200 à 132, soit une baisse 
de 34%. Le fait qu’une telle baisse s’inscrive dans la 

durée est révélateur d’une certaine maîtrise de l’épi-
démie sur le plan local. Les cas actifs étant les per-
sonnes portant encore le virus et donc susceptibles 
de le transmettre, une baisse soutenue de ce nombre 

Source des données: Gouvernement du Burkina Faso et presse locale
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indique qu’une nouvelle flambée des cas est très peu 
probable dans le très court terme. 

Plus nombreuses dans la population, les femmes 
sont les moins infectées par la COVID-19

Une étude de l’OMS indiquait déjà qu’en Afrique, la 
COVID-19 a infecté plus d’hommes que de femmes 
qui sont touchées à 41% (OMS 04/03/2021). Au Bur-
kina Faso, cette tendance se confirme : les femmes 
représentent 37% des personnes infectées. Dans 
une population où le rapport de masculinité est de 
93 hommes pour 100 femmes (INSD 09/2020), les 
femmes sont relativement épargnées. Comme mon-
tré dans le graphique#2, la seule tranche qui a plus 
d’hommes que de femmes dans la population (de 0 à 
15 ans) est celle qui a le taux d’attaque de la COVID-19 
le moins élevé. 

La jeunesse de la population, un facteur de résilience

Les enfants de moins de 15 ans représentent plus 
de 45% de la population d’après les résultats du 
dernier recensement général de la population (INSD 
09/2020). Parmi les cas confirmés enregistrés au 
Burkina Faso, seuls 5% avaient moins de 15 ans. Ain-
si, une importante partie de la population se trouve 
relativement épargnée. A l’inverse, les plus de 60 ans, 
qui représentent 12% des cas confirmés, constituent 
5% de la population. Sachant que près de 7 décès 
sur 10 liés à la COVID-19 au Burkina Faso concernent 
les personnes de plus de 60 ans, la structure de la 
population, marquée par une prédominance de la jeu-
nesse, constitue un important facteur de résilience.

Graphique 2. Comparaison de la structure par âge et par sexe des cas confirmés et de la population

Source des données: CORUS et INSD 

Un ambitieux plan de vaccination qui tarde                                      
à démarrer

A ce jour, le Burkina Faso est le seul pays en Afrique 
de l’Ouest qui n’a encore administré aucune dose 
de vaccin anti-COVID-19. Pourtant, un important 
plan de vaccination a été élaboré. Il prévoit entre 
autres la vaccination de 3% puis 17% de la population 
(soit     4 341 233 personnes) à travers le mécanisme 
COVAX. Ensuite, le gouvernement a l’ambition, avec 
l’appui de ses partenaires techniques et financiers,                       
de vacciner 50% de la population restante, soit 5 

410 623 personnes. Au total, 9 857 963 personnes 
seront vaccinées contre la COVID-19 au Burkina Faso 
(Ministère de la santé 09/02/2021). L’atteinte de cet 
important objectif requiert la mobilisation de 67 400 
596 162 FCFA dont une partie sur le budget national. 
En 2020, le budget de l’Etat a été lourdement impac-
té par la pandémie avec une baisse drastique des 
recettes et un plan de riposte sanitaire de 177,9 mil-
liards FCFA, soit 1,8% du PIB (FMI 11/2020).

https://www.afro.who.int/fr/news/en-afrique-les-femmes-moins-touchees-par-la-covid-19-lanalyse-de-loms
https://www.insd.bf/contenu/documents_rgph5/RAPPORT_PRELIMINAIRE_RGPH_2019.pdf
https://www.insd.bf/contenu/documents_rgph5/RAPPORT_PRELIMINAIRE_RGPH_2019.pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/1_buf_plan_national_de_deploiement_et_de_vaccination_09022021-converti.pdf
https://www.imf.org/external/np/loi/2020/bfa/fre/102820.pdf
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Huit nouveaux décès liés à la COVID-19

Au 30 avril 2021, le Burkina Faso comptait 157 dé-
cès liés à la COVID-19, dont 8 pour le mois d’Avril. Le 
nombre mensuel de décès a ainsi augmenté de 33% 
par rapport au mois précédent. Depuis la fin de la deu-
xième vague, le nombre de décès connaît un plateau 
ne dépassant pas 8 par mois.

Décès liés à la COVIC-19 

Graphique 3. Répartition spatiale du nombre de décès  

Aucun nouveau décès dans la région des Hauts-Bas-
sins

La région des Hauts-Bassins, le second épicentre de 
l’épidémie au Burkina Faso, s’était caractérisée par 
une surmortalité liée à la COVID-19. Le taux de létalité 
représentait jusque-là le double du niveau national. 
Au cours du mois d’avril, aucun décès n’a cependant 
été enregistré dans cette région. 

Les frontières, noms et 
désignations utilisés dans 
cette carte n'impliquent pas 
l'approbationou l'acceptation officielle par iMMAP

Sahel

Centre-Nord

Sud-Ouest

Centre-Sud

Plateau-Central

Cascades

Boucle du Mouhoun

Centre-Ouest

Centre-Est

Nord

Centre
Est

Hauts-Bassins

Date de création : 08 avril 2021     Sources : SitRep n°283, communiqué du gourvernement        Auteur : iMMAP - Covid-19 SItuation analysis Project

Légende

Limite pays
Limite régionale

Limites 
administratives

Cas de décès
Nombre de décès
Décès

XX

53

7

5

831

1

5

Données du 9 mars 2020 au 27 avril 2021

2

Source des données: SitRep n°283, Gouvernement du Burkina Faso 

https://drive.google.com/file/d/1MLsdGWsFDQWDOi7iZTXkcR1E37JWxQTJ/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1MLsdGWsFDQWDOi7iZTXkcR1E37JWxQTJ/view?usp=sharing
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Tests 

Baisse des tests COVID-19 réalisés au mois d’avril
Au cours du mois d’Avril, 11 566 échantillons ont été 
analysés. Le nombre de tests effectués au cours du 
mois a ainsi connu un recul de 18% par rapport au mois 
précédent. L’évolution de la moyenne quotidienne du 
nombre de tests effectués confirme cette tendance 
baissière. En effet, au mois de février, ce sont 917 
tests qui étaient effectués en moyenne par jour. Au 
mois de mars, cette moyenne est passée à 455 tests 
par jour. Au mois d’avril le nombre moyen de tests réa-
lisés par jour est de 385. Au total 190 464 tests ont été 
effectués depuis le début de l’épidémie.

Introduction progressive des TDRs dans le dépistage

Les Tests de Diagnostic Rapides (TDR) permettent 
d’établir rapidement la présence ou le niveau d’un 
composé en vue d’établir le diagnostic. Les TDRs CO-
VID-19 sont réputés moins fiables que les tests PCRs 
exigés pour les voyages internationaux au Burkina 
Faso. Au mois d’avril, 1 241 des 11 566 tests effectués 
(soit 10,7%) sont des TDRs. Dans les mois à venir, avec 
la perspective de la réouverture des frontières ter-
restres, cette part des TDRs dans les analyses effec-
tuées pourrait croître considérablement.
 

Le voyage reste le principal motif de test de COVID-19

81,6% des personnes testées à la COVID-19 au cours 
du mois d’avril l’ont été pour motif de voyage. Depuis 
la fin de la seconde vague, avec le recul du nombre 
de nouveaux cas (et donc des contacts), la part des 
voyageurs dans les analyses effectuées ne cesse de 
croître. En février, les voyageurs représentaient 57% 
des personnes testées. En mars, cette proportion 
était passée à 68%.

Graphique 4. Répartition du nombre d’échantillons analysés       en avril 
par type de demandeurs

Source des données : Gouvernement du Burkina Faso

Baisse drastique des tests réalisés                                                                  	
chez  les suspects

Au mois de mars 2021, 2 032 tests ont été réalisés sur 
les cas suspects. Ce chiffre a considérablement bais-
sé au mois d’avril pour atteindre 969 suspects testés. 
Ceci représente une baisse de 52,3% en un mois. Si la 
baisse du nombre de nouveaux cas confirmés entraîne 
nécessairement la baisse du nombre de contacts, 
cela n’est pas le cas pour les suspects. Un important 
recul du nombre de cas suspects pourrait indiquer un 
relâchement dans le dispositif de surveillance. Dans 
cette éventualité, de nombreux cas COVID-19 pour-
raient échapper à la surveillance épidémiologique.

Seules 30 alertes notifiées via la hotline en un mois

Le numéro vert mis en place (le 3535) pour rapporter 
les alertes et fournir les informations sur la COVID-19 
reste fonctionnel. Selon les données de la Croix Rouge 
Burkinabè, 80 168 appels ont été reçus au cours du 
mois d’avril. 57% de ces appels étaient des plaisante-
ries. Seuls 30 appels étaient des alertes pour rappor-
ter des cas suspects.

Légère baisse du taux de positivité

Au cours du mois d’avril, le taux de positivité s’établit 
à 4,7%. Ceci est une légère baisse par rapport au 
mois précédent où ce taux était de 5,3%. Il apparaît 
une relative stabilité de la situation épidémiologique. 
Il est important de rappeler qu’au cours de la seconde 
vague, le taux de positivité avait atteint 14,7% au 
cours du mois de décembre 2020.
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Suivi des contacts 

Moins d’un contact identifié pour deux                          
cas confirmés

Le suivi des contacts est une fonction essentielle 
dans la surveillance épidémiologique afin de briser 
les chaînes de transmission. Il est donc d’une haute 
importance d’identifier et d’enregistrer tous les 
contacts générés par chaque cas confirmé. Au cours 
du mois d’avril, seuls 256 contacts ont été listés pour 
les 545 nouveaux cas confirmés enregistrés. Ainsi, 
pour deux cas confirmés, c’est moins d’un contact 
qui a été identifié. Au mois de mars, il s’agissait de 
3,6 contacts en moyenne identifiés pour chaque cas 

confirmé. Tout comme dans la notification des cas 
suspects, cette limite dans le listage des contacts 
pourrait traduire un relâchement dans la surveil-
lance épidémiologique. Il est en effet attendu qu’au 
moins trois contacts soient identifiés autour d’un cas 
confirmé.

Près d’un contact sur deux est devenu cas confirmé                                                                                                                                        
Parmi les 256 contacts identifiés au mois d’avril, 113 
sont devenus des cas confirmés. Il apparaît donc un 
taux de positivité de 44% parmi les contacts. S’il est 
avéré que des contacts n’ont pu être identifiés, listés 
et suivis, ce taux de positivité élevé confirme que 
plusieurs cas confirmés n’ont probablement pas été 
détectés à cause des lacunes dans la surveillance. 

Graphique 6. Evolution mensuelle du nombre de contacts listés et suivis, de contacts devenus positifs et de contacts générés par un cas confirmé

 
Graphique 5. Evolution hebdomadaire du taux de positivité et du nombre de tests réalisés par type de demandeurs 

Source des données: Gouvernement du Burkina Faso

Source des données: Gouvernement du Burkina Faso
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MESURES D’ENDIGUEMENT                                
ET DE PRÉVENTION DE LA COVID-19

Les autorités gouvernementales du Burkina Faso 
n’avaient pas manqué de prendre les mesures néces-
saires pour contrôler l’épidémie de la COVID-19. Des 
mesures de confinement et restrictions avaient été 
adoptées dès la déclaration de l’épidémie. Toutes ces 
mesures ont été progressivement levées en dehors 
de la fermeture des frontières terrestres. 

Graphique 7. Répartition spatiale des cas actifs et incidence de la vaccination anti COVID-19 dans l’espace CEDEAO 

Depuis quelques semaines, les autorités de l’Union 
Economique et Monétaire Ouest Africaine (UEMOA) 
se sont engagées dans des réflexions et discussions 
en vue de la réouverture des frontières terrestres. 
Pour le Burkina Faso, il s’agit de 6 pays situés à ses 
frontières. 

Les frontières, noms et 
désignations utilisés dans 
cette carte n'impliquent pas 
l'approbationou l'acceptation officielle par iMMAP

Mali
Niger

Nigéria

Ghana

Guinée

Côte d'Ivoire

Sénégal

Burkina Faso
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Libéria

TogoSierra Leone

Guinée-Bissau
Gambie

Cap Vert

Date de création : 25 mai 2021     Sources : OMS et WAHO (21 mai 2021)       Auteur : iMMAP - Covid-19 SItuation analysis Project

Légende

Données du 9 mars 2020 au 21  mai 2021
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1 - 11455
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Sévérité des vaccins administrés
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0 18537 - 33588

33589 - 43691

L’analyse spatiale présentée dans la carte ci-dessus 
se veut une contribution à la réflexion engagée sur 
l’éventualité de la réouverture des frontières. Elle 
s’appuie sur des données épidémiologiques actuelles 
pouvant soutenir une telle décision : le nombre de 
cas actifs et la proportion des personnes vaccinées 
dans le pays. Sur l’ensemble des pays de l’Afrique de 
l’Ouest, seul le Burkina Faso n’a pas encore adminis-
tré une dose de vaccin. Seulement, le Burkina Faso 
est le pays qui enregistre le nombre de cas actifs 
le moins élevés. Dans l’ensemble, le nombre de cas 

actifs reste faible sur l’étendue de l’espace CEDEAO 
en dehors du Nigeria qui a près de 7 191 cas actifs. 
Quoique timides encore, les efforts de vaccination de 
la population se poursuivent. Le Togo, le Ghana et le 
Sénégal sont les pays où la part de la population vac-
cinée est plus importante. Le nombre limité des cas 
actifs et l’immunité à acquérir progressivement au 
travers des programmes de vaccination pourraient 
militer à la réouverture des frontières terrestres. 
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ANALYSE CONTEXTUELLE

CONTEXTE - SÉCURITÉ

Continuation des attaques des groupes armés 

La situation sécuritaire au Burkina Faso reste tou-
jours très volatile. Après une accalmie observée 
depuis le début du second semestre de l’année 2020, 
le nombre d’attaques contre les civils reste haut 
(ACLED Avril 2021), a l’image de l’attaque du Groupe 
Arme de Soutien a l’Islam et aux Musulmans (GSIM) 
le 03 Mai 2021 dans le village de Kodyel (Est). La ré-
duction du niveau de violence observée au premier 
trimestre de l’année a permis la mise en place de 
cessez-le-feu locaux, notamment dans la région du 
Soum (The New Humanitarian 12/03/2021). Toutefois, 
le gouvernement burkinabè a assuré début mars ne 
pas vouloir négocier avec les groupes considérés 
comme terroristes. Ainsi, les cessez-le-feu restent 
une solution temporaire. 

En l’absence de garanties de parts et d’autres, il est 
improbable qu’ils garantissent une stabilité à long-
terme, empêchant de fait de nombreux déplacés 
internes de retourner dans leurs lieux d’origine  (The 
New Humanitarian 12/03/2021). L’armée burkinabè 
a lancé une opération militaire début Mai dans les 
régions du Nord et du Sahel, dénommée Houne (Le 
Figaro, 11/05/2021). L’augmentation des attaques 
dans ces régions risquent d’affecter les populations 
civiles, et d’impacter la production agricole.

Les dynamiques des conflits au Burkina Faso restent 
hautement régionalisées, au croisement d’insurrec-
tions djihadistes, communautaires, et de criminalités 
transnationales, privilégiant de fait les solutions 
localisées. Le premier trimestre 2020 était égale-
ment marqué par un niveau de conflit relativement 
bas avant qu’une  augmentation n’apparaisse au 
deuxième trimestre 2020 (ACLED Mars 2021), ce qui 
semble être de nouveau le cas au deuxième trimestre 
2021. 

Environnement 

Selon les prévisions de l’Université de Columbia 
en partenariat avec le Red Cross Climate Center, il  
existe une probabilité jugée moyenne à élevée, que la 
majorité du territoire burkinabè soit plus humide que 
la moyenne entre juin et août  2021  (IRI 20/05/2021). 
Toutefois, il est à noter que les régions des Cascades 
et du Sud-Ouest sont à risque d’être affectées par 
des sécheresses, ce qui pose un risque important au 
regard de la production agricole de ces régions (cf, 
partie Agriculture du rapport). La région du Centre-
Nord est à risque d’inondations, dont les consé-
quences en termes d’abris pourraient être élevées, 
au regard de l’année précédente.

Déplacements

Des déplacements toujours plus nombreux 

L’insécurité est de loin la plus grande cause de dé-
placements au Burkina Faso, devenu l’épicentre des 
déplacements dans le Sahel (VOA, 06/05/2021). Néan-
moins, des déplacements ont également lieu à cause 
des tensions intercommunautaires, du dérèglement 

https://www.thenewhumanitarian.org/news/2021/3/11/Burkina-Faso-secret-peace-talks-and-jihadist-ceasefire
https://www.thenewhumanitarian.org/news/2021/3/11/Burkina-Faso-secret-peace-talks-and-jihadist-ceasefire
https://www.thenewhumanitarian.org/news/2021/3/11/Burkina-Faso-secret-peace-talks-and-jihadist-ceasefire
https://www.lefigaro.fr/flash-actu/operation-antidjihadiste-au-burkina-une-vingtaine-de-terroristes-tues-des-bases-detruites-20210511
https://www.lefigaro.fr/flash-actu/operation-antidjihadiste-au-burkina-une-vingtaine-de-terroristes-tues-des-bases-detruites-20210511
http://iridl.ldeo.columbia.edu/maproom/IFRC/FIC/prcp_fcst.html?bbox=bb:-6.113:8.796:3.650:16.509:bb
https://www.voaafrique.com/a/le-burkina-faso-est-d%C3%A9sormais-l-%C3%A9picentre-des-d%C3%A9placements-dans-le-sahel/5880205.html
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climatique qui perturbe fortement les conditions de 
vie des populations, mais aussi du manque de reve-
nus. A ce titre, de nombreux déplacements vers les 
grandes villes et les sites miniers ont été observés  
(INTERSOS 07/01/2021, Première Urgence Internatio-
nale 29/01/2021, REACH Initiative 14/01/2021, REACH 
Initiative 25/01/2021) .

Au 30 avril 2021, le nombre de PDIs s’élevait à 1 218 754 
individus, ce qui représente une augmentation de 1 % 

par rapport à mars 2021 (CONASUR 31/03/2021). Les 
régions les plus touchées par les déplacements au 
cours de cette période sont le Sahel et le Centre-Nord. 
Il est à noter que 94% des personnes déplacées sont 
situées dans les 6 régions humanitaires dont la région 
du Centre-Nord à elle-seule représente 4% des PDI au 
30 avril 2021  (CONASUR 31/03/2021).  Au regard des 
possibilités d’inondations dans cette région, les popu-
lations déplacées y sont particulièrement à risque. 

/

Individu déplacés des Régions vers les Communes
Janvier-Avril 2021

Est

Sahel

Nord

Centre-Nord

Sahel

Nord

Centre-Nord

Est

Individus déplacés par Régions d'origine et Communes
d'accueil de 2019 à Avril 2021

Est

Centre-Nord

Nord

Sahel

Nord

Sahel

Est

Centre-Nord

42 319

28 842

133 603

73 031

42 319

9 455

8 067

4 570

9 681

169 012

73 446

8 097

30 625

10 381

9 455

8 067

3 870

https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Rapport%20mensuel%20de%20protection-Novembre%202020-%20Plateau%20central_VF.pdf
https://drive.google.com/file/d/13z9AzjDUgAL0ecXUU8VyrvrsxRVY-9ms/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/13z9AzjDUgAL0ecXUU8VyrvrsxRVY-9ms/view?usp=sharing
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/REACH_BFA_Factsheet_Humanitarian-Situation-Monitoring-Nord_October-2020.pdf
https://www.impact-repository.org/document/reach/451f2be3/REACH_GLO_Situation-Overview_WSC_BFA-pilot_December-2020.pdf
https://www.impact-repository.org/document/reach/451f2be3/REACH_GLO_Situation-Overview_WSC_BFA-pilot_December-2020.pdf
https://mailchi.mp/c422ce711984/situation-humanitaire-1-147-699-personnes-dplaces-internes-au-31-mars-2021-selon-le-gouvernement?e=880e323758
https://mailchi.mp/c422ce711984/situation-humanitaire-1-147-699-personnes-dplaces-internes-au-31-mars-2021-selon-le-gouvernement?e=880e323758


Better Data        Better Decisions       Better Outcomes

16 // 57

Accès humanitaire 

Les humanitaires pris pour cibles

Les attaques perpétrées à l’encontre des travailleurs 
humanitaires ne sont pas rares au Burkina Faso. Ce-
pendant, aucun enlèvement n’a été rapporté depuis 
janvier 2021.

Des contraintes physiques et sécuritaires

La situation sécuritaire, malgré une accalmie ré-
cente, reste tendue au Burkina Faso, avec une pré-
sence importante de groupes armés dans les régions 
du Centre-Nord, de l’Est, du Sahel et de la Boucle 
du Mouhoun. Cette situation représente un frein 
majeur à l’accès des humanitaires (Health Cluster 
15/12/2020). L’utilisation d’engins explosifs et la dé-
térioration des routes aggravent les problèmes d’ac-
cès (UNHCR 10/09/2020). Le pays et particulièrement 
la région du Sahel ont connu des destructions de 
ponts par les groupes armés dans le but d’empêcher 
les mouvements de populations et l’accès aux zones 
par les forces de sécurité (UNHCR 10/09/2020) (WHO 
26/01/2020). L’accessibilité aux populations affec-
tées reste difficile dans certaines localités, avec no-
tamment 

d’importantes lacunes d’informations sur la nature et 
la sévérité des besoins des populations affectées, en-
travant la réponse à la crise humanitaire.

Information et communication autour de la 
COVID-19

Un accès à l’information varié mais freiné par la mau-
vaise couverture réseau

Le Burkina Faso mène des campagnes de sensibilisa-
tion à la COVID-19 depuis le début de la pandémie afin 
de prévenir la propagation du virus. Il le fait notam-
ment à travers des émissions de radio ou de télévi-
sion, mais aussi à travers des communiqués de presse 

quotidiens visant à alerter sur les caractéristiques du 
virus (Gouvernement du Burkina Faso 03/02/2021). 
La radio et la télévision restent les moyens de com-
munication les plus utilisés par le gouvernement pour 
relayer des messages de sensibilisation autour de la 
COVID-19 - en français, mooré et fulfulde (REACH Ini-
tiative 30/10/2020). Dans les régions du Nord et de 
l’Est, ces canaux sont d’ailleurs majoritairement utili-
sés pour avoir accès à l’information. Toutefois, la com-
munication et l’accès à l’information sont moins aisés 
dans les zones où les informateurs clés ont rapporté 
l’absence d’un réseau téléphonique stable. Au Sahel 
depuis le mois de novembre, une mauvaise couver-
ture réseau force la population à trouver de nouvelles 
sources d’informations, notamment par les amis 
ou les leaders communautaires  (REACH Initiative 
14/01/2021, REACH Initiative 27/01/2021). La mobili-
sation des leaders religieux, telle que la concertation 
menée par le Conseil interreligieux pour la paix au Bur-
kina Faso (CIRP), vise à toucher les populations ayant 
un accès difficile à l’information, mais également à 
lutter contre la désinformation, également répandue 
au Burkina Faso concernant la COVID-19, notamment 
à travers les réseaux sociaux où elle prend majoritai-
rement sa source (Andalou Agency 01/02/2021) .  

Les campagnes d’information semblent porter leurs 
fruits dans les centres urbains. A titre d’exemple en 
octobre 2020, dans la ville de Ouahigouya dans la ré-
gion Nord, l’ensemble des communautés identifiaient 
clairement la COVID-19 comme une maladie conta-
gieuse s’attrapant au contact de personnes malades, 
présentant des symptômes de fièvre, toux et maux 
de tête et pouvant être évitée en appliquant les me-
sures adaptées telles que la distanciation sociale, le 
port du masque et le lavage régulier des mains avec 
du savon. Elles savaient aussi qu’en cas de potentielle 
contagion, il faut appeler le 3535 et s’isoler. Toutefois,  
la moitié des personnes interrogées savaient que 
les personnes âgées constituent un groupe à risque 
et plusieurs groupes de discussion ont rapporté le 
manque d’hygiène (lavage des mains avec de l’eau et 
du savon) comme facteur de contamination (ACTED, 
28/10/2020). Il manque cependant des données ré-
centes pour évaluer l’efficacité des campagnes d’in-
formation dans les régions difficiles d’accès.

https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/bulletin_sectoriel_novembre.pdf
https://data2.unhcr.org/en/documents/details/78911
https://data2.unhcr.org/en/documents/details/78911
https://apps.who.int/iris/bitstream/handle/10665/330642/OEW04-2026012020.pdf
https://drive.google.com/file/d/1MLsdGWsFDQWDOi7iZTXkcR1E37JWxQTJ/view?usp=sharing
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Burkina_Faso_HSM_3Frontieres_Situation-Overview_June_2020.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Burkina_Faso_HSM_3Frontieres_Situation-Overview_June_2020.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/REACH_BFA_Factsheet_Humanitarian-Situation-Monitoring-Nord_October-2020.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/REACH_BFA_Factsheet_Humanitarian-Situation-Monitoring-Est_November-2020.pdf
https://www.aa.com.tr/fr/afrique/sahel-covid-19-les-populations-ne-sont-pas-pr%C3%AAtes-%C3%A0-la-vaccination-experts/2129545
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/acted_factsheet_rapport_ouahigouya_201102.pdf
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ANALYSE SECTORIELLE

Moyens de subsistance

PRIORITÉS DU SECTEUR MOYENS DE SUBSISTANCE  

Groupes affectés  

Besoins prioritaires

Réfugiés1

2

Groupes prioritaires avec 
des besoins spécifiques 

1

2

Groupes Vulnérables

Réinsertion socio-professionnelle des
personnes déplacées dans les communautés
hôtes

Stabilisation des prix des produits agricoles
Activités génératrices de revenus
pour les personnes vulnérables

1 2

3

Femmes cheffes de ménages et les filles

4

Personnes déplacées internes

Enfants séparés et isolés

Personnes en situation de handicap

Personnes âgées

1

2

Réduction des stratégies d’adaptation
néfaste (travail forcé et mariage précoce)

Malades3

Soutien financier auprès des familles pour
retirer les enfants des activités à risque5

Personnes déplacées internes43 Communautés hôtes

Est

Sahel

Nord
Centre-Nord

Zones géographiques prioritaires

Priorité très élevée Priorité plus faible

Boucle du
Mouhoun
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L’impact de la crise sanitaire                                             
sur les secteurs d’emplois

La crise sanitaire liée à la COVID-19 se superpose et 
exacerbe les difficultés rencontrées par les popula-
tions à générer des revenus afin de subvenir à leurs 
besoins. L’agriculture et l’élevage sont les deux prin-
cipales sources de revenus au Burkina Faso. Ces ac-
tivités sont fortement touchées par les changements 
climatiques et les catastrophes naturelles telles que 
les pluies intenses, les inondations mais aussi les 
sécheresses (FAO 22/03/2021, Reuters 15/03/2021, 
OCHA 2021, FAO 02/03/2021). À ces fragilités s’ajoute 
l’insécurité dans la région du Liptako-Gourma, res-
ponsable de la majorité des déplacements de po-
pulations au Burkina Faso. L’insécurité pousse des 
ménages à se déplacer, laissant derrière eux leurs 
champs ou leur bétail. Pour faire face à ces pertes, 
les ménages adoptent différentes stratégies. Les 
familles rurales vendent leurs actifs productifs et 
leurs possessions personnelles (graines, bétails, 
meubles, fourrage), des pratiques qui ont des consé-
quences négatives sur leur résilience à long terme et 
aggravent souvent leur situation de pauvreté (African 
Development Bank 26/04/2021, OCHA/Government 
of Burkina Faso 08/04/2021). 

Le manque d’opportunités économiques et d’emplois 
pousse les jeunes hommes des milieux ruraux à mi-
grer vers les centres urbains et les pays frontaliers 
pour y trouver de nouvelles sources de subsistance 
(FAO 01/01/2021). Ce manque d’opportunités force 
également les hommes, femmes et enfants à tra-
vailler sur les sites d’orpaillages artisanaux où abus, 
maltraitances, agressions sexuelles et dangers pour 
la santé sont des risques très présents (African De-
velopment Bank 26/04/2021, OCHA/Government 
of Burkina Faso 08/04/2021, DRC/WASH Cluster 
02/04/2021, Protection Cluster  28/04/2021). 

Ces nouvelles sources de revenus sont souvent plus 
instables comme le travail journalier, la couture ou 
la mendicité. Malgré ces changements, les revenus 
ne sont pas toujours suffisants pour couvrir les be-
soins de base en alimentation et autres. (INTERSOS/
UNHCR 23/04/2021, INTERSOS/UNHCR 24/03/2021, 
Agency for Technical Cooperation and Development 
19/03/2021, REACH 09/04/2021).

De plus, les déplacements n’impactent pas seule-
ment les sources de revenus des personnes dépla-
cées mais également celles des populations hôtes, 
car ces nouvelles arrivées viennent souvent accroître 
la pression sur les ressources des localités d’accueil 
et la compétition pour les travaux journaliers (OCHA 
30/04/2021, WFP 16/04/2021, Reuters 16/04/2021). 

La principale activité génératrice de revenus pour les 
déplacés avant la crise menant à leur déplacement 
étant l’agriculture, ils ont besoin de terrains qui leur 
sont propres pour cultiver. Ce qui peut les aider à 
être autonomes et à subvenir à leurs besoins, une 
dynamique qui peut être source de tensions entre 
populations déplacées et communautés hôtes (UN-
HCR/ICHAD International 23/04/2021, UNHCR/ICAHD 
International 15/04/2021, REACH 23/03/2021, REACH 
24/03/2021,  REACH 09/04/2021).

Les conséquences du confinement et des mesures 
de restrictions sanitaires ont ralenti l’économie du 
Burkina Faso et impacté durablement le secteur 
informel (95% de la population), qui n’est pas so-
cialement protégé pour faire face aux chocs. Cette 
situation a entraîné des pertes d’emplois, environ 
15% des burkinabé ont cessé de travailler et 60% 
des ménages ont perdu plus de la moitié de leurs 
revenus en raison des conséquences de la pandémie 
de Covid-19 (African Development Bank 12/03/2021, 
WFP 12/04/2021). Les personnes déplacées internes 
ont été touchées plus durement. Ayant perdu leurs 
moyens d’existence avant ou au cours de la pan-
démie, les mesures de restrictions sanitaires sont 
venues accentuer leur situation de précarité (Cluster 
Protection Burkina Faso 19/04/2021).  De plus, les 
mesures de restrictions sanitaires, comme la fer-
meture des frontières ont perturbé les activités de 
transhumance et la circulation de la main d’oeuvre 
saisonnière (en particulier vers la Côte d’Ivoire et 
les pays voisins), ce qui a contribué à dégrader les 
sources de revenus des éleveurs et travailleurs itiné-
rants. Ainsi, les chiffres de l’enquête REACH de no-
vembre 2020, montrent que les informateurs clés de 
52% des localités évaluées dans les régions de l’Est, 
du Nord, du Centre-Nord et du Sahel ont eu leurs 
activités de migrations saisonnières perturbées par 
les fermetures de frontières liées au Covid-19 (OCHA 
28/04/2021, FAO 01/01/2021, REACH 09/04/2021, 
REACH 24/03/2021). 

La réduction des revenus a également engendré 
une baisse des transferts de fonds. Environ 22% de 
la population du Burkina Faso dépend de ces trans-
ferts. La réduction des transferts de fonds impacte 
plus de 82% de gens au chômage ne disposant pas 
d’autres activités pour subvenir à leurs besoins (FAO 
01/01/2021, REACH 09/04/2021). Concernant les 
transferts de fonds, plus de 50% des burkinabès 
qui les reçoivent ont un accès limité à internet et ne 
possèdent pas de compte bancaire. Ce qui les rend 
vulnérables lorsque les flux financiers sont pertur-
bés, notamment en période de confinement  (FAO 
01/01/2021). 
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L’insécurité dégrade les moyens d’existence des po-
pulations affectée 

Dans les régions du Sahel, du Nord, du Centre-Nord 
et de l’Est, l’intensification des conflits armés vient 
perturber les sources de revenus et les moyens de 
subsistance des ménages, ainsi que les mouve-
ments transfrontaliers des personnes et du bétail 
(FAO 01/01/2021, Gouvernement du Burkina Faso 
20/03/2021, REACH 24/03/2021, OCHA 06/04/2021, 
UNOPS 21/01/2021). Dans les régions impactées par 
la crise sécuritaire, les femmes cheffes de ménages 
devant assurer la charge de leur foyer suite à la mort 
de leur mari se voit aussi en difficulté d’apporter à 
elle seule un revenu pour leur famille (INTERSOS/UN-
HCR 12/04/2021). 

Les enquêtes REACH de janvier et février 2021 
montrent que plus de 80% des informateurs clés 
interrogés évoquent l’insécurité et la violence des 
groupes armés comme étant la raison principale pour 
laquelle la population n’a pas pu avoir accès à ses 
moyens de subsistance. Ainsi, l’insécurité perturbe 
gravement les activités d’élevages de bétail, d’orpail-
lages, d’agriculture, de commerce et de vente dans 
les régions du Sahel, du Centre-Nord, de l’Est et du 
Nord. À cela s’ajoute la présence des engins explosifs 
improvisés dans les pâturages et champs pouvant 
occasionner des dommages physiques, pertes de 
cheptel et dégâts matériels (REACH 07/04/2021, 
REACH 07/04/2021, REACH 07/04/2021, REACH 
07/04/2021, Save The Children 13/04/2021, Protec-
tion Cluster 28/04/2021). 

Des stratégies d’adaptation qui entraînent une fragili-
sation de la situation des femmes et des enfanTs

Pour pallier la baisse de leurs revenus, les ménages 
ont dû adopter des stratégies de survie face à l’im-
pact économique de la crise sanitaire. Afin de com-
pléter la réévaluation de leurs dépenses, les foyers 
interrogés rapportent de plus en plus fréquemment 
devoir recourir à l’emprunt d’argent et à l’utilisation 
de leur capital économique et matériel (au travers 
de la vente d’actifs productifs et la revente de biens 
issus de l’assistance humanitaire) afin de faire face 
à la crise (Ground Truth Solutions 27/11/2020,  World 
Bank 06/10/2020, Global WASH Cluster 10/08/2020). 
L’aide humanitaire est une ressource importante 
pour les ménages ayant observé une diminution si-
gnificative de leurs revenus. Dans la région de l’Est, 
une augmentation du recours à l’aide humanitaire de 
15% à 20% a été observé en avril 2021 (ACF/WASH 
Cluster 29/04/2021, ACF/Solidarités Internationales/
HI/DRC 13/04/2021). Ces diverses stratégies d’adap-
tation viennent s’ajouter à d’autres déjà présentes 

avant la crise sanitaire, telles que le recours aux do-
nations et à la mendicité, particulièrement utilisées 
par les personnes déplacées (REACH 20/01/2021, 
REACH 14/01/2021). Les régions ayant le plus recours 
à des stratégies d’adaptation de moyens d’existence 
sont le Sahel, le Centre-Nord, le Nord et la Boucle du 
Mouhoun.

La pratique du travail forcé des enfants a été rap-
portée de façon plus accentuée depuis le début de 
la crise sanitaire. Ceci peut s’expliquer en partie par 
la fermeture des écoles en mars 2020 qui a engen-
dré une déscolarisation définitive pour une partie 
des enfants. Dans la région du Sahel, les filles sont 
chargées en priorité de puiser de l’eau, de garder les 
enfants et de faire la cuisine. Les filles peuvent éga-
lement être amenées à aller aux champs ou à garder 
les animaux dans certains ménages (International 
Rescue Committee, WASH Cluster, 26/02/2021). On 
note également leur engagement dans des activités 
de subsistance telles que le petit commerce (eau, 
noix de cola, arachides, beignets, etc.) (UNHCR/
Gouvernement du Burkina Faso 23/04/2021, UNHCR/
ICAHD International 15/04/2021, REACH 24/03/2021, 
INTERSOS/UNHCR 24/03/2021). Les femmes et les 
filles sont exposées au viol et au sexe de survie afin 
de subvenir aux besoins de leurs ménages (UNHCR 
15/03/2021, MBDHP 28/02/2021, OCHA 2021). De 
plus, dans la région du Centre-Nord, les dénis de 
ressources, d’opportunités ou de services pour les 
femmes constituent le taux de VBG le plus élevé 
(38%) devant les agressions physiques (29%). Les 
victimes sont soit privées de vivres de la part de leurs 
conjoints, soit interdites d’entreprendre des activités 
génératrices de revenus (AGR), les maris estimant 
que ces activités pourraient amener leurs épouses à 
devenir infidèles. Ceux-ci estiment aussi qu’une in-
dépendance financière des femmes leur ferait perdre 
leur autorité sur elles (ICAHD 28/02/2021). 

Un ensemble de facteurs place les femmes en situa-
tion à risque, les empêchant d’assurer convenable-
ment leurs sources de revenus. D’abord, la persis-
tance des normes socio-culturelles discriminatoires 
continue de restreindre l’accès des femmes à la 
terre et aux moyens de production. Dans les zones 
urbaines, les femmes ont un taux d’activité plus 
faible que celui des hommes, respectivement de 61% 
contre 76%. Elles sont également plus touchées par 
le chômage. En effet, le taux de chômage féminin, 
de 9,3% en 2014, est significativement plus élevé 
que la moyenne nationale de 6%. Enfin, l’insécurité 
et la violence des groupes armés dans les régions du 
Nord, de la Boucle du Mouhoun, du Sahel, de l’Est, du 
Centre-Est et du Centre-Nord impactent 
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négativement les conditions de vie des femmes. Elles 
sont exposées aux violences domestiques en raison 
de la diminution des revenus imputée à la crise sé-
curitaire, mais aussi à celle des groupes armés leur 
imposant des interdits (restriction de liberté rela-
tives à la collecte du bois de chauffe, au puisement 
de l’eau et au travail sur les sites d’orpaillages). En 
outre, ce manque d’activités génératrices de revenus 
les pousse à adopter des stratégies d’adaptations 
les mettant en situation à risque pour leur bien-être 
physique et mental. En travaillant dans les cultures 
maraichères, en tant qu’aide-ménagères, ou en pra-
tiquant le sexe de survie, elles s’exposent aux risques 
d’agressions sexuelles, de violations de leurs droits, 
d’abus et déni de ressources (African Development 
Bank 26/04/2021,  FAO 28/10/2021,  FAO 01/01/2021, 
INTERSOS/UNHCR 24/03/2021, INTERSOS/UNHCR 
12/04/2021, OCHA/Government of Burkina Faso 

08/04/2021,  UNHCR/Gouvernement du Burki-
na Faso 23/04/2021, UNHCR/ICAHD International 
15/04/2021). 

Informations manquantes

Il manque des données chiffrées au niveau national 
mais aussi régionales des impacts économiques 
négatifs de la COVID-19 et leurs conséquences sur 
la santé mentale et physique des individus. Les don-
nées chiffrées au niveau national mais aussi désa-
grégées par région des stratégies d’adaptation éco-
nomiques des ménages sont insuffisantes. Il manque 
également des données sur l’impact de la deuxième 
vague de COVID-19 sur les revenus des ménages et 
des entreprises, ainsi que des données sur les sec-
teurs les plus impactés par cette deuxième vague, 
notamment dans les territoires urbains. 
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l’activité économique

BIEN -ETRE PHYSIQUE 
ET MENTAL

Le travail forcé sur les sites d’orpaillages exposent
les travailleurs à des risques pour leur santé et 
leur intégrité physique  

Fermeture 
des frontières

Les femmes sont fréquement  exposées aux cas de 
deni de ressources 

La population agricole espèrent plus sur 
les transferts de la diaspora que le financement bancaire.

  Arbre à problème 

https://api.thedeep.io/private-file/3a2479f5-88da-45b6-a2f4-45d773526490/gender_profile_-_burkina_en.pdf
https://api.thedeep.io/private-file/3a2479f5-88da-45b6-a2f4-45d773526490/gender_profile_-_burkina_en.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/CB1086EN.pdf
http://www.fao.org/3/cb3739fr/cb3739fr.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20DE%20FEVRIER%20%202021-%20REGION%20DU%20NORD.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20FINAL%20DE%20MONITORING%20DE%20PROTECTION%20MARS%202021%20-%20REGION%20DE%20L%27EST.pdf
https://api.thedeep.io/private-file/5d4f2ce6-7eae-468e-b341-f1832c2f15ac/20210407%20Mission_Eval_Foube_Rapport.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Rapport_PM_mars_2021_%20SAHEL.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Rapport_PM_mars_2021_%20SAHEL.pdf
https://api.thedeep.io/private-file/d4743359-b5c8-453a-bd9f-ff5afcb6bf05/Rapport%20de%20monitoring%20de%20protection%20de%20la%20re%CC%81gion%20du%20Centre-Nord%20mars%202021%20(1).pdf
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AGRICULTURE

PRIORIÉTÉS DU SECTEUR AGRICULTURE  

Groupes affectés  

Besoins prioritaires

Éleveurs et agriculteurs1

2

Groupes prioritaires avec 
des besoins spécifiques 

1

2

Groupes Vulnérables

Reprise des activités de
transhumance transfontalière

Stabilisation des prix des produits
agricoles

Zones de pâturage1 2

3

Agriculteurs

4

Personnes déplacées internes
Eleveurs transhumants

Personnes en situation de handicap

Personnes âgées

1

2

Sensibilisation de la population rurale sur les
textes et lois relatifs à l’accès aux ressources
naturelles et sur le foncier

Modernisation des activités agropastorales
en vue d’augmenter la production et créer
des emplois

Femmes cheffes de ménage

Accessibilité des femmes aux services
agricoles et aux terres

3

65

Est

Sahel

Nord
Centre-Nord

Zones géographiques prioritaires

Priorité très élevée Priorité plus faible

Boucle de Mouhoun

Centre-Est
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Une dégradation des conditions de vie rurales qui 
augmente la compétition pour l’accès aux terres 
entre communautés

L’insécurité latente dans les régions de l’Est, du 
Centre-Est, du Sahel, du Nord, du Centre-Nord et de 
la Boucle du Mouhoun a généré un fort afflux de dé-
placés et dérouté les couloirs de transhumance vers 
des régions plus sûres. L’arrivée de déplacés exerce 
une pression des ressources déjà surexploitées (eau, 
terres et pâtures). Ainsi, l’accès aux terres agropasto-
rales est limité pour les déplacés dans les zones d’ac-
cueil (World Bank 26/04/2021, MBDHP 23/04/2021, 
Cluster Protection 19/04/2021, ICAHD 15/04/2021, 
UNHCR 14/04/2021, Save the Children 13/04/2021, 
REACH  07/04/2021, REACH 07/04/2021, REACH 
07/04/2021, REACH 07/04/2021, ACTED 19/03/2021). 
De plus, l’insécurité réduit l’accès aux pâturages, 
notamment dans les régions du Sahel (-11%), de l’Est 
(-5,1%), du Centre-Est (-6,7%) et du Nord (-1,9%), 
contribuant aussi à la pression sur les ressources ac-
cessibles et pouvant nourrir les différentes tensions 
intercommunautaires (FAO 01/01/2021). Au total, les 
données du ministère de l’environnement montrent 
que 470 000 hectares de terre se dégradent par an 
à cause de la surpopulation, du surpâturage couplé 
de l’érosion éolienne et de la pénurie d’eau (Reuters 
26/03/2021). Cette pression croissante et la hausse 
de la valeur des terres sapent les régimes fonciers 
coutumiers ce qui résulte en une insécurité foncière 
et une exposition des biens communs à l’acquisition 
des terres et à la spéculation (FAO 01/01/2021).

Si la coexistence entre les populations déplacées et 
hôtes est généralement bonne, ces relations ne sont 
pas homogènes et peuvent se dégrader face à cette 
pression autour de l’accès aux ressources naturelles. 
En effet, la compétition autour des ressources na-
turelles (dont les ressources agropastorales) peut 
attiser les tensions intercommunautaires et entre les 
communautés « nomades/sédentaires » et « agricul-
teurs/éleveurs » (OCHA 30/04/2021, Protection Clus-
ter 28/04/2021, UNHCR 14/04/2021, DRC 02/04/2021, 
FAO 29/03/2021, Reuters 26/03/2021, African Union 
22/01/2021, FAO 01/01/2021). Ainsi, dans la région du 
Liptako Gourma, l’occupation des aires de pâturage 
par certains agriculteurs et la course au stockage 
du fourrage nourrissent les tensions intercommu-
nautaires (FAO 29/03/2021). Les déplacements à 
cause de l’insécurité ne sont pas les seuls dans la 
région. En effet,  les mouvements de transhumance, 
y compris les migrations agricoles saisonnières du 
Burkina Faso vers la Côte d’Ivoire, sont parmi les 
flux migratoires les plus importants du continent 
(FAO 29/03/2021, Gouvernement du Burkina Faso 
20/03/2021, FAO 01/01/2021).

Production agricole et diversification des produits

La production agricole au Burkina Faso a augmenté 
au cours des 20 dernières années, mais peine quand 
même à produire suffisamment pour approvisionner 
l’ensemble de la population en croissance rapide. 
Si le bilan céréalier national est positif, il existe des 
disparités entre les régions. C’est aussi le cas pour 
le bilan pastoral (FAO 01/01/2021). Le Burkina Faso a 
diversifié sa production agricole, en s’éloignant de la 
production de coton pour diminuer les risques liés 
à la volatilité des prix internationaux en exploitant 
ses dotations naturelles favorables et ses avantages 
comparatifs dans certaines céréales, fruits frais, 
fruits à coque et oléagineux, ainsi que dans l’élevage. 
Malgré la baisse de production, le coton reste parmi 
les cultures de rente les plus importantes du pays et 
reçoit un grand soutien de la part du gouvernement 
(FAO 01/01/2021). Le pays produit des céréales (dont 
le sorgho, le millet, le niébé, le maïs et le riz), de l’éle-
vage, des  fruits à coque (dont les noix de cajou) et 
des fruits et légumes frais. La production de riz a 
quadruplé entre 2008 et 2017, mais ne couvre encore 
qu’environ 44% des besoins nationaux. Si la demande 
d’exploitations d’alimentation animale a augmenté 
au cours des dernières années, la production de 
pêche est quant à elle restée longtemps une activité 
sous-développée dans le pays et la production na-
tionale ne couvre que 5% des besoins nationaux en 
poisson (FAO 01/01/2021).

Les impacts du changement climatique

La production agricole burkinabè est principalement 
pluviale, ce qui la rend vulnérable aux aléas clima-
tiques, amplifiée par les changements climatiques. 
Le réchauffement climatique entraîne des désertifi-
cations, sécheresses, et inondations, qui induisent 
des pertes agricoles. Cependant, les mauvaises 
pratiques agricoles, la gestion inadéquate des terres 
et l’élevage extensif détruisent le couvert végétal 
et l’érosion des sols aggrave les conséquences du 
réchauffement climatique sur la production agropas-
torale (World Bank 30/03/2021, FAO 01/01/2021, FAO 
01/01/2021).

Outre la dégradation de la situation sécuritaire, 
les changements climatiques et les catastrophes 
naturelles impactent la production agricole et les 
conditions d’élevage (OCHA 31/03/2021). À l’échelle 
du pays, les pluies tardives des mois de juin et juil-
let 2020 (au lieu du mois de mai) ont contribué à 
une diminution des stocks agricoles, comme cela a 
été observé après les sécheresses de 2016 et 2018 

http://documents1.worldbank.org/curated/en/622561619416816205/pdf/Roads-to-Schools-and-Healthcare-Facilities-Identifying-Accessibility-Gaps-in-Burkina-Faso.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Rapport_PM_mars_2021_%20SAHEL.pdf
https://data.globalprotectioncluster.org/en/documents/details/381
https://data2.unhcr.org/en/documents/details/86129
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/UNHCR%20BKF-%20Operational%20Update%20January-February%202021.pdf
https://burkinafaso.savethechildren.net/news/15-million-denfants-font-face-%C3%A0-une-crise-nutritionnelle-au-burkina-faso
https://reliefweb.int/report/burkina-faso/valuation-de-la-situation-humanitaire-dans-la-zone-trois-fronti-res-burkina-4
https://reliefweb.int/report/burkina-faso/valuation-de-la-situation-humanitaire-dans-la-zone-trois-fronti-res-burkina-8
https://www.impact-repository.org/document/reach/e87ffed6/REACH_BFA_Factsheet_Humanitarian-Situation-Monitoring-Nord_February-2021.pdf
https://reliefweb.int/report/burkina-faso/valuation-de-la-situation-humanitaire-dans-la-zone-trois-fronti-res-burkina-7
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/acted_factsheet_rapport_seguenega_region_du_nord_210318.pdf
http://www.fao.org/3/cb3739fr/cb3739fr.pdf
https://www.reuters.com/article/uk-burkina-environment-desert-forest-idUSKBN2BI1CU
http://www.fao.org/3/cb3739fr/cb3739fr.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/bfa_viz_hrp_2021_21042021.pdf
https://data.globalprotectioncluster.org/en/documents/details/381
https://data.globalprotectioncluster.org/en/documents/details/381
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/UNHCR%20BKF-%20Operational%20Update%20January-February%202021.pdf
https://drive.google.com/file/d/1NnBjOH4IZ7hDB52oqT2wrts6sduqf5ta/view?usp=sharing
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/DRAFT_Dashboard_TTT_BFA_FEVRIER_2021_FINAL.pdf
https://www.reuters.com/article/uk-burkina-environment-desert-forest-idUSKBN2BI1CU
https://au.int/sites/default/files/documents/39871-doc-190121_impact_of_covid_on_governance_peace_security_in_sahel_version_9.pdf
http://www.fao.org/3/cb3739fr/cb3739fr.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/DRAFT_Dashboard_TTT_BFA_FEVRIER_2021_FINAL.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/DRAFT_Dashboard_TTT_BFA_FEVRIER_2021_FINAL.pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/bf-sap-ch-fiche_de_communication_mars_2021_vf.pdf
http://www.fao.org/3/cb3739fr/cb3739fr.pdf
http://www.fao.org/3/cb3739fr/cb3739fr.pdf
http://www.fao.org/3/cb3739fr/cb3739fr.pdf
http://www.fao.org/3/cb3739fr/cb3739fr.pdf
https://reliefweb.int/report/burkina-faso/world-bank-provides-375-million-boost-efforts-towards-realizing-full-potential
http://www.fao.org/3/cb3739fr/cb3739fr.pdf
http://www.fao.org/3/cb1167en/cb1167en.pdf
https://api.thedeep.io/private-file/e0c146d6-ebec-4b3d-b320-11958a0aaf7d/HNO_BFA_2021_24112020%20(draft%20for%20review)%20(2)%20(1).pdf
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( WFP 24/03/2021, Reuters, AllAfrica 15/03/2021, 
WFP 31/01/2021). Ces pluies tardives ont néanmoins 
renouvelé le tapis herbacé nécessaire au fourrage 
du bétail d’élevage , notamment dans la région du 
Sud-Ouest (OCHA 31/03/2021). Toutefois, elles ont eu 
des conséquences dévastatrices dans le Centre et le 
Centre-Nord, causant des inondations sur la période 
d’août à septembre 2020, entraînant des destruc-
tions de terrains agricoles, pertes de bétail et de 
vies humaines (FAO 22/03/2021, UNHCR 15/03/2021). 

Les régions affectées par la sécheresse ont connu 
des bouleversements des calendriers de transhu-
mance, déviant les flux de leurs couloirs tradition-
nels, susceptibles de dégrader et de surcharger des 
terres déjà occupées par des activités agricoles, et 
de mener à des affrontements violents pour l’occu-
pation des terres (IOM 05/03/2021). De plus, pour 
pallier les conséquences de la sécheresse, les agri-
culteurs ont entrepris des activités minières et la 
coupe des arbres environnants. 

Ces activités risquent d’accentuer la désertification 
des terres et l’érosion des sous-sols agricoles (Reu-
ters, AllAfrica 15/03/2021). Par ailleurs, des invasions 
de nuisibles comme la chenille légionnaire ou le cri-
quet pèlerin, et des infections parasitaires de zoo-
nose sur le bétail ont été signalées dans les régions 
du Sud-Ouest, des Cascades et des Hauts-Bassins 
(FAO 22/03/2021, FAO 23/03/2021).

Les projections du Climate Center de la Croix-Rouge 
pour la période de juin à Août 2021 indiquent que les 
régions centrales et du Nord risquent de connaître 
une saison plus humide que d’habitude, tandis que 
les régions du sud-ouest sont à risque de connaître 
des épisodes de sécheresse  (IRI 20/05/2021).

A ce titre, la région du Sud-Ouest pourrait connaître 
un début de saison agricole plutôt sec entre juin et 
août d’après les projections. Cette sécheresse pour-
rait impacter les productions agricoles de la région 
notamment les productions de patates, de sorgho 
et de niébé qui représentaient respectivement 24%, 
13% et 12% de la production nationale pendant la 
campagne agricole 2020-2021. Une production agri-
cole réduite aurait des impacts pour l’ensemble du 
pays, étant donné que la production est exportée 
dans le reste du pays et que le niébé et le sorgho 
sont des produits au cœur de l’alimentation des bur-
kinabès. 

La région des Cascades pourrait connaître une 
saison sèche entre juin et août 2021. Cet épisode 
sec au-dessus de la normale pourrait impacter la 
production agricole de la région, en particulier la 

production de riz, de maïs et de sésame qui repré-
sentaient respectivement 11%, 11% et 10% de la 
production nationale de la campagne 2020-2021. 
La production de riz est particulièrement à risque, 
nécessitant beaucoup d’eau et étant dominée par les 
petits exploitants qui cultivent le riz dans des condi-

tions de culture pluviale (FAO 01/01/2021). 

La région des Hauts-Bassins fait partie, avec la 
Boucle du Mouhoun du Grand Ouest,  d’une grande 
zone de production agricole, appelée également le 
grenier à blé du Burkina Faso. C’est aussi dans ce 
Grand Ouest que la plupart des plaines rizicoles sont 
développées (FAO 01/01/2021). Dans les Hauts-Bas-
sins est produite une importante proportion de cé-
réales, de riz et de maïs. Ainsi, pendant la campagne 
agricole 2020-2021, la production de céréales dans 
la région représentait 16% de la production natio-
nale, le riz 17% et le maïs 32%. La culture de rente 
de la région, dont le coton qui est la plus importante 
production de rente du pays, représente aussi une 
part importante de la production nationale. La pro-
duction moyenne de rente des cinq dernières an-
nées dans les Hauts-Bassins représente 26% de la 
production nationale, le coton 39%.

Selon les projections, ces régions devraient 
connaître une saison pluvieuse raisonnable.  Cepen-
dant, il reste une probabilité que les productions 
agricoles de la campagne 2021-2022 dans la région 
soient impactées négativement et réduites par une 
saison agricole plus sèche que la normale. Une sai-
son sèche aurait un impact négatif particulièrement 
pour les productions de riz et de coton qui néces-

https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/WFP%20COUNTRY%20BRIEF%20BURKINA%20FASO%20FEBRUARY%202021.pdf
https://allafrica.com/stories/202103160182.html
https://api.thedeep.io/private-file/dd622ea2-276f-4054-9e46-07d7dc14d832/Rapport%20provisoire%20-%20Etude%20approfondie%20des%20marche%CC%81s%20agricoles.pdf
https://api.thedeep.io/private-file/e0c146d6-ebec-4b3d-b320-11958a0aaf7d/HNO_BFA_2021_24112020%20(draft%20for%20review)%20(2)%20(1).pdf
http://www.fao.org/3/cb3811fr/cb3811fr.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Project%2021%20Report%201%20%20March%202021%20-%20FINAL.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/West%20and%20Central%20Africa%20Transhumance%20Crisis%20Response%20Plan%202021.pdf
https://allafrica.com/stories/202103160182.html
https://allafrica.com/stories/202103160182.html
http://www.fao.org/3/cb3811fr/cb3811fr.pdf
http://www.fao.org/emergencies/fao-in-action/stories/stories-detail/en/c/1390703/
http://iridl.ldeo.columbia.edu/maproom/IFRC/FIC/prcp_fcst.html?bbox=bb:-6.113:8.796:3.650:16.509:bb
http://www.fao.org/3/cb3739fr/cb3739fr.pdf
http://www.fao.org/3/cb3739fr/cb3739fr.pdf
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sitent beaucoup d’eau. Une production agricole ré-
duite aurait des impacts sur l’exportation de céréales 
et de riz dans le reste du pays et un manque à gagner 
sur la production de coton.

Les régions des Hauts-Bassins, des Cascades et 
du Sud-Ouest accueillent une petite proportion des 
déplacés internes, cependant, une intensification du 
conflit et de l’insécurité dans les différentes régions 
de l’Est et du Nord du pays pourraient augmenter le 
nombre de déplacés internes accueillis dans ces ré-
gions et générer une pression autour de l’accès aux 
terres agropastorales et aux ressources naturelles 
nécessaires pour les productions agricoles et d’éle-
vage. 

Informations manquantes

Outre les blessures physiques, voire décès sou-
tenus par les populations déplacées internes et 
les éleveurs, nous n’avons aucune information sur 

l’impact de la COVID-19 sur le bien-être physique et 
mental des populations rurales. Il en va de même 
pour l’impact de la situation sécuritaire sur le bien-
être physique et mental de la population rurale. Des 
articles de presse mentionnent l’utilisation de straté-
gie d’adaptation par les populations agropastorales 
touchées par la sécheresse (comme l’abandon des 
champs pour le travail dans les mines) mais cela n’ap-
paraît pas dans les rapports officiels sectoriels. 

Il manque des informations sur le pourcentage ou 
le nombre de ménages agricoles qui se retrouvent 
sous le seuil de pauvreté depuis le début de l’épidé-
mie. Il n’y a pas non plus de données concernant le 
nombre d’emplois agricoles perdus depuis le début 
de la pandémie. De plus, la totalité des personnes 
affectées par les conflits intercommunautaires est 
inconnue. Enfin, il n’y a pas d’estimations du nombre 
de champs/pâturages surchargés par les éleveurs, 
agriculteurs, orpailleurs et PDIs.

Changement climatique, dégradation 
des terres et saison des pluies

Restrictions de 
mouvements

Baisse de l’accès physique des 
agriculteurs et éleveurs aux champs, 
intrants et ressources naturelles 
(terres, eau)

Difficultés d’accès des déplacés internes 
aux terres cultivables et aux pâturages 
en raison de l’insécurité et du manque de 
moyens financiers

Fermeture des marchés Fermeture des frontières

Insécurité

COVID-19

Conflits entre agriculteurs et éleveurs

Pendant les saisons de soudure les femmes développent des strategies d’adaption à 
travers l’agroforesterie ; la polyculture et la conservation des terres 

CONTEXTE

MESURES DE PREVENTION ET 
D’ENDIGUEMENT

FACTEURS 
CONTRIBUTIFS

IMPACT SUR LE MODE 
DE VIE

STRATEGIE DE 
SURVIE

IMPACT
Impact sur les Personnes Impact sur les services

Ralentissement des exportations maraîchères 
Baisse des importations agrosylvopastoraux
Perturbation de l’approvisionnement des marchés en produits agricoles
Baisses et pertes dans les productions agro-pastorales
 

Impact de la COVID-19 sur le secteur de l’Agriculture 

BIEN -ETRE PHYSIQUE 
ET MENTAL

La situation zoo-sanitaire courante du bétail a été dégradée par la découverte
d’un foyer de charbon bactérien dans la province du Ioba (région du Sud-Ouest)

Pertubation des  activités de transhumance. 
Hausse des prix du bétail et des céréales

  Arbre à problème 
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SÉCURITÉ ALIMENTAIRE

PRIORIÉTÉS DES SECTEURS DE LA SECURITÉ
ALIMENTAIRE ET DE LA NUTRITION  

Groupes affectés  

Besoins prioritaires

Réfugiés1

2

Groupes prioritaires avec 
des besoins spécifiques 

1

2
Groupes Vulnérables

Augmenter le nombre de repas
pour atteindre 3 par jour.

Accès physique difficile aux marchés
alimentaires  à cause de l’insécurité
grandissante

Amélioration de l’état nutritionnel des
enfants de 6-23 mois et celui des femmes
enceintes et allaitantes

1 2

3

Femmes enceintes ou allaitantes

4

Personnes déplacées internes
Enfants de moins de 5 ans

Personnes en situation de handicap

Personnes âgées

1

2

Activités génératrices de revenus pour les
groupes vulnérables et affectés par la crise
humanitaire

5

3 Personnes déplacées internes

Est

Sahel

Nord
Centre-Nord

Zones géographiques prioritaires

Priorité très élevée Priorité plus faible
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La superposition des crises augmente                                    
l’insécurité alimentaire

L’impact conjugué des conflits, des changements 
climatiques et des mesures sanitaires visant à lut-
ter contre la pandémie de COVID-19 a sévèrement 
aggravé l’insécurité alimentaire dans les régions de 
la Boucle du Mouhoun, du Sahel, de l’Est, du Centre-
Nord et du Nord (OCHA 31/03/2021, Food Security and 
Nutrition Working Group 18/03/2021). Pendant l’année  
2021, le nombre de personnes en insécurité alimen-
taire de Phase 3 risque de s’élever à 3,39 millions, 
ce qui représente une augmentation de 48% depuis 
Décembre 2019. Bien que la campagne agricole de 
2020-2021 ait connu une augmentation de la produc-
tion de 8% par rapport à celle de 2019-2020, la dégra-
dation sécuritaire et l’impact des mesures sanitaires 
continuent d’aggraver la situation dans les régions 
du nord et de l’est. L’épidémie de la COVID-19 et la 
réponse gouvernementale ont aggravé la crise ali-
mentaire qui découlait de la situation sécuritaire, des 
déplacements de population et des conséquences du 
réchauffement climatique dans tout le pays mais en 
particulier dans les régions du Centre-Nord, du Nord, 
du Sahel, et de l’Est. Entre 2019 et 2020, l’insécurité 
alimentaire a augmenté de 377% au niveau national, 
passant de 687 458 personnes en 2019 à 3 280 800 en 
2020, et touchant 15,8% de la population totale du-
rant la période de soudure (WFP 12/04/2021).

En mars et avril 2021, un total de  2 076 319 personnes 
étaient en insécurité alimentaire de crise ou d’ur-
gence, soit une légère hausse de 2,8% par rapport 
à novembre 2020. Ainsi, 177 364 personnes sont en 
situation d’urgence (phase 4) alimentaire dans les 
régions particulièrement touchées par l’insécurité 
qui sont le Sahel, le Centre-Nord, le Nord et le l’Est et 
1 898 955 personnes dans les 13 régions du pays sont 
en phase 3 de crise alimentaire  (Gouvernement du 
Burkina Faso  20/03/2021, WFP 24/12/2020).

Les projections pour juin à août 2021 montrent que 
2,9 millions de personnes, soit 12% de la population 
totale, devraient souffrir d’insécurité alimentaire 
sur cette période, connaissant une augmentation 
de 38% par rapport à la situation entre avril et mai 
2021. Plus particulièrement, deux provinces de la 
région du Sahel (Soum et Oudalan) devraient bascu-
ler en phase 4 « urgence » d’insécurité alimentaire 
(OCHA 28/04/2021, Gouvernement du Burkina Faso  
20/03/2021). D’autres estimations pour octobre 
projettent entre un et 2,49 millions de personnes en 
insécurité alimentaire de phase 3 ou plus (FEWS NET 
16/04/2021).

L’accès aux denrées alimentaires perturbé par l’in-
sécurité et le manque d’argent

L’insécurité entrave l’accès aux terres et aux cours 
d’eau des populations concernées, ce qui impacte 
leur accès aux produits alimentaires quand leur pro-
duction agricole est à des fins d’autoconsommation. 
De plus, l’insécurité pousse des ménages au déplace-
ment et donc à abandonner leurs cultures et stocks 
de nourriture derrière eux. L’accès aux terres pour 
la production agricole est particulièrement difficile 
pour les déplacés dans les zones d’accueil à cause de 
la pression démographique sur les ressources dont 
les terrains propices à l’agriculture ou l’élevage (WFP 
16/04/2021, Reuters 16/04/2021, OCHA 08/04/2021, 
Gouvernement du Burkina Faso 20/03/2021, IN-
TERSOS 24/03/2021, ACTED 19/03/2021). Ainsi, en 
janvier et février dans les régions du Sahel, du Nord, 
du Centre-Nord et de l’Est qui sont particulièrement 
touchés par l’insécurité et les déplacements, entre 
56% et 86% des informateurs clés interrogés ont 
déclaré que l’accès non sécurisé aux terres et cours 
d’eau expliquait l’accès insuffisant à de la nourriture 
(REACH 07/04/2021). 

La diminution de l’offre de produits alimentaires dans 
les régions fortement impactées par l’insécurité 
s’explique en partie par la plus grande présence des 
commerçants grossistes sur les marchés du pays non 
affectés par l’insécurité. Leurs effectifs sur ces mar-
chés ont doublé et ont contribué à diviser l’offre de 
produits alimentaires disponibles. Ceci illustre une 
stratégie de redirection de leurs flux commerciaux 
vers des marchés et localités plus sûrs et un abandon 
des marchés en zone de conflit. Au niveau national, 
80% des commerçants affirment ainsi que les ef-
fets conjugués de l’insécurité et de la pandémie ont 
affecté leurs sources d’approvisionnement. On note 
qu’en moyenne, toutes crises confondues, 40% des 
commerçants ont connu une baisse de leur capacité 
d’offre de moins de 40%. Avec l’avènement de la CO-
VID-19, environ 30 pour cent déclare avoir connu des 
baisses de disponibilité comprise entre 40% et 80%. 
Ce qui est un taux énorme et constitue des risques 
de faillites chez les concernés (WFP 31/01/2021, WFP 
24/03/2021, WFP 29/03/2021).

En dépit de cette baisse généralisée de l’offre ali-
mentaire, 90% des ménages considèrent que les pro-
duits demeurent disponibles en quantité suffisante 
sur les marchés. En 2021, les enquêtes rapportent un 
bon accès physique aux marchés alimentaires avec 
des bonnes fréquences d’ouverture. Le manque de 
moyens financiers et l’insécurité sont plus rapportés 
comme facteurs empêchant l’accès aux marchés 
alimentaires (MBDHP 23/04/2021, Action Contre la 
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https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/note_fsnwg_publi_mars2021_vf.pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/note_fsnwg_publi_mars2021_vf.pdf
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https://www.reuters.com/world/africa/food-prices-soar-west-africa-amid-conflicts-covid-wfp-says-2021-04-16/
https://drive.google.com/file/d/1rLUihqW2PKbqR-JItMvKOW5HA_eq9BnQ/view?usp=sharing
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/bf-sap-ch-fiche_de_communication_mars_2021_vf.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20DE%20FEVRIER%20%202021-%20REGION%20DU%20NORD.pdf
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https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/acted_factsheet_rapport_seguenega_region_du_nord_210318.pdf
https://reliefweb.int/report/burkina-faso/valuation-de-la-situation-humanitaire-dans-la-zone-trois-fronti-res-burkina-4
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Faim 29/04/2021, Action Contre la Faim 13/04/2021), 
(REACH 07/04/2021). Toutefois, les marchés de 
l’Est, de la Boucle du Mouhoun, du Nord et du Sahel 
présentaient en Mars 2021 des produits de qualité 
moyenne ou faible, et certaines provinces : Soum, 
Sourou, Passoré, Sissili et Boulgou avaient une offre 
faiblement diversifiée (FAO 22/03/2021, FEWS NET 
31/03/2021, OCHA 31/03/2021), ACTED 03/03/2021). 

Faire face à la faim: des stratégies d’adaptation en 
hausse   

Pour amortir la perte des revenus et la dégradation 
du niveau de vie créée par les conflits et les mesures 
de restrictions sanitaires, les ménages adoptent des 
stratégies d’adaptation telles que la diminution des 
quantités consommées pendant les repas et la jour-
née (notamment au profit des enfants), l’emprunt, la 
diminution des achats non alimentaires, la consom-
mation d’aliments moins chers mais moins préférés 
mais aussi la fréquentation des formations sanitaires 
dans l’espoir d’avoir accès à une ration alimentaire. 
En 2021, ces stratégies d’adaptation sont rappor-
tées notamment dans les régions du Sahel, du Nord, 
du Centre-Nord, et de l’Est (Action Contre la Faim 
29/04/2021, Action Contre la Faim 13/04/2021, OCHA 
08/04/2021, REACH Initiative 07/04/2021, REACH 
Initiative 07/04/2021, REACH Initiative 07/04/2021, 
REACH Initiative 07/04/2021).

Pour faire face aux difficultés d’accès financières 
et physiques aux produits alimentaires, les mé-
nages ont recours à des stratégies d’adaptation. 
Ainsi,  9,1% des ménages ont adopté des stratégies 
de stress, 3,2% de crise et 3,9% d’urgence avec 
respectivement 14,7%, 2,6% et 3,7% d’adoption 
de ces stratégies d’adaptation dans des ménages 
dirigés par les femmes (Gouvernement du Burki-
na Faso  20/03/2021). De plus, l’indice de stratégie 
d’adaptation réduit (rCSI)  de crise au Burkina Faso 
est de 3,8% dont 4,8% dans les ménages dirigés 
par les femmes (Gouvernement du Burkina Faso  
20/03/2021). Les stratégies d’adaptation basées sur 
la consommation sont plus importantes chez les ré-
fugiés et les personnes déplacées. En effet, l’indice 
de stratégie d’adaptation basée sur la consommation 
est de 19% chez les réfugiés dans le Sahel et de 13% 
chez les personnes déplacées internes contre 13,5% 
pour l’ensemble de la population pendant la saison 
creuse (WFP 12/04/2021).

L’action humanitaire et gouvernementale qui four-
nit des rations alimentaires est parfois la principale 
source alimentaire des ménages déplacés qui n’ont 
plus accès à des terres ni à une source de revenus 
suffisants pour couvrir leurs besoins alimentaires. 

Ce fut notamment rapporté en février et mars dans 
des localités du Centre-Nord et du Nord (INTER-
SOS 23/04/2021, WFP 16/04/2021, DRC 02/04/2021, 
OCHA 08/04/2021, ACTED 29/03/2021, INTER-
SOS 24/03/2021, Gouvernement du Burkina Faso 
20/03/2021, ACTED 19/03/2021).

En mars 2021, une opération de vente de céréales 
à prix subventionné au profit des personnes vulné-
rables par le gouvernement burkinabè a été lancée. 
D’après le ministre de l’Agriculture, cette opération 
permettra de renforcer la sécurité alimentaire de 
114 285 ménages vulnérables par l’accessibilité des 
produits alimentaires à leur profit mais aussi la régle-
mentation des prix des céréales sur le marché (Go-
vernment Information Service 31/03/2021, faso-actu 
30/03/2021, lefaso 30/03/2021).

Pour faire face aux difficultés d’accès financières 
et physiques aux produits alimentaires, les mé-
nages ont recours à des stratégies d’adaptation. 
Ainsi,  9,1% des ménages ont adopté des stratégies 
de stress, 3,2% de crise et 3,9% d’urgence avec 
respectivement 14,7%, 2,6% et 3,7% d’adoption 
de ces stratégies d’adaptation dans des ménages 
dirigés par les femmes (Gouvernement du Burki-
na Faso  20/03/2021). De plus, l’indice de stratégie 
d’adaptation réduit (RCSI)  de crise au Burkina Faso 
est de 3,8% dont 4,8% dans les ménages dirigés 
par les femmes Gouvernement du Burkina Faso  
20/03/2021). Les stratégies d’adaptation basées sur 
la consommation sont plus importantes chez les ré-
fugiés et les personnes déplacées. En effet, l’indice 
de stratégie d’adaptation basée sur la consommation 
est de 19% chez les réfugiés dans le Sahel et de 13% 
chez les personnes déplacées internes contre 13,5% 
pour l’ensemble de la population pendant la saison 
creuse (WFP 12/04/2021).

Le prix des denrées de bases en hausse

Ces 5 dernières années, le Burkina Faso a enregis-
tré une hausse des prix pour la majeure partie des 
produits alimentaires. Depuis 2020, la persistance 
de cette hausse s’explique par l’impact des  mesures 
de restrictions sanitaires (fermeture des frontières 
et confinement), conjugué à l’insécurité et aux aléas 
climatiques qui ont bouleversé la production agri-
cole. En janvier 2021, le prix des céréales a connu des 
augmentations chiffrées entre 5% et 20% de leur 
moyenne, par rapport à la même période en 2020. 
Le prix du mil a connu des hausses particulièrement 
fortes sur les marchés de Fara, Guelwongo et Zabré, 
de 60% à 110% supérieur à la moyenne. Le PAM pré-
voit une augmentation générale de 30% du prix des 
principales céréales consommées d’ici à juillet 2021. 
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Le taux d’inflation, de –3,2 % en 2019, a augmenté à 
1,4 % en 2020, surtout en raison de la hausse des prix 
des denrées alimentaires qui peut être imputée aux 
conséquences des mesures de restrictions contre la 
COVID-19 tel que le confinement au printemps 2020, 
la fermeture des frontières internationales, les res-
trictions de mouvements (African Development Bank 
12/03/2021).

Le prix des produits alimentaires et boissons non al-
coolisées en avril continuent d’être en légère hausse 
par rapport au mois précédent est 2,5% plus élevé 
qu’en mars 2020. Cette hausse peut être imputée 
en partie aux conséquences économiques de la CO-
VID-19 (INSD 12/04/2021).

En mars, les prix du maïs, du sorgho et du millet 
sont en hausse par rapport au mois précédent et ils 
restent au dessus de la moyenne quinquennale à l’ex-
ception des marchés de Sankaryare, de Pouytenga 
(pour le maïs) et de (Nieneta (pour le sorgho) (FEWS 
NET 01/05/2021). Cette augmentation des prix des 
céréales est problématique car les régimes alimen-
taires des ménages au Burkina Faso sont principa-
lement basés sur les céréales (comme le riz, le maïs, 
le sorgho, le millet et le niébé), les légumes et les 
graisses d’origine végétale. Les ménages qui ont les 
ressources financières pour consommer aussi plus 
de protéines animales comme le poulet, le bœuf, le 

lait et les œufs. Un manque de consommation de 
protéines peut avoir des conséquences sur la san-
té des individus et provoquer des carences (OCHA 
08/04/2021, FAO 01/01/2021).

Informations manquantes

Il n’y a pas d’informations précises sur l’impact de 
l’insécurité alimentaire sur le bien-être physique et 
mental entre hommes et femmes; les seules infor-
mations dont nous disposons sont relatives à des 
privations de nourriture sur les femmes et les en-
fants. On note également l’absence de données sur 
les possibles stratégies d’adaptations agropastorales 
(notamment sur la production domestique de nourri-
ture, simplement évoquée, mais peu d’informations 
à ce sujet). De manière plus critique, il y a un manque 
d’informations sur le prix du panier alimentaire.  Il 
y a beaucoup de chiffres relatifs aux prix des cé-
réales mais pas d’indications sur le niveau de prix 
ou les quantités de produits d’origines animales ou 
végétales.  Au niveau des marchés, on ne trouve pas 
d’estimations du nombre de marchés saturés par les 
besoins des populations hôtes et PDIs, ni d’informa-
tions concernant la fonctionnalité, la diversité et l’ac-
cès des marchés enclavés dans les zones de conflits. 
Enfin, il y a un manque d’informations désagrégées 
sur la situation alimentaire de mineurs non accompa-
gnés, personnes âgées, personnes handicapées, etc.

Insécurité et 
déplacement 
massifs

Restrictions de 
mouvements

Manque d'accès à une quantité et 
diversité suffisante de nourriture

Accès réduit au 
marché

Manque d'argent pour acheter de la 
nourriture

Fermeture des frontières

Conflits entre 
agriculteurs et éleveurs

COVID-19

Changement climatique, 
dégradation des terres et 
saison des pluies

9,1% des ménages ont adopté des stratégies de stress
3,2% de crise et 3,9% d’urgence avec respectivement 
14,7%, 2,6% et 3,7% d’adoption de ces stratégies sont 
dirigés par les femmes. 

CONTEXTE

MESURES DE PREVENTION ET 
D’ENDIGUEMENT

FACTEURS 
CONTRIBUTIFS

IMPACT SUR LE MODE 
DE VIE

STRATEGIE DE 
SURVIE

IMPACT
Impact sur les Personnes Impact sur les services

Augmentation de  la vulnérabilité de certains ménages, 
Reduction du  pouvoir d'achat ,  dans le secteur informel, 
du tourisme et de l'hôtellerie.

Augmentation du taux d’inflation à 1,4 % en 2020,imputable  
aux conséquences des mesures de restrictions .

Réduction des 
vols cargo

2 076 319 personnes sont en insécurité de crise / d'urgence

Impact de la COVID-19 sur le secteur de la sécurité alimentaire

BIEN -ETRE PHYSIQUE 
ET MENTAL

Pauvreté préexistante 
à la crise sanitaire

Les stratégies d'adaptation basées sur la consommation 
sont plus importantes chez les réfugiés et les personnes 
déplacées.

Barrières financières à l‘accès à une alimentation 
adéquate

Le manque de moyens financiers et l’insécurité sont des  
facteurs empêchant l’accès aux marchés alimentaires

  Arbre à problème 

https://www.afdb.org/en/documents/burkina-faso-country-gender-profile-2020
http://www.insd.bf/contenu/pub_periodiques/ihpc/Note%20IHPC%20mars%202021.pdf
https://fews.net/sites/default/files/documents/reports/PB_BF_202104_EN.pdf
https://fews.net/sites/default/files/documents/reports/PB_BF_202104_EN.pdf
https://drive.google.com/file/d/1rLUihqW2PKbqR-JItMvKOW5HA_eq9BnQ/view?usp=sharing
http://www.fao.org/3/cb3739fr/cb3739fr.pdf
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Une situation nutritionnelle aggravée  depuis le dé-
but de la pandémie de la COVID-19

De manière générale, la prévalence de la malnutrition 
aiguë globale au Burkina Faso entre 2009 et 2020 est 
en baisse. Cependant, une légère hausse a été obser-
vée entre 2019 et 2020, période de recrudescence de 
l’insécurité et du début de la pandémie de la COVID-19 
(Ministère de la santé (Burkina Faso) 23/01/2021). La 
zone des trois frontières, qui inclut les régions du 
Sahel, de l’Est, du Centre-Nord et du Nord au Burkina 
Faso, a une situation nutritionnelle en dégradation 
constante depuis 2017 (Food Security and Nutrition 
Working Group 18/03/2021, OCHA 2021).

L’insécurité et l’impact économique sur les ménages 
des mesure prises par le Gouvernement dans le cadre 
de la lutte contre la pandémie de COVID-19 ont en-
traîné une augmentation de la vulnérabilité des mé-
nages dans les localités touchées avec des impacts 
négatifs sur l’état nutritionnel (lefaso 16/04/2021,  
(Gouvernement du Burkina Faso 20/03/2021). Les 
restrictions prises par le gouvernement ont contri-
bué à réduire le pouvoir d’achat des ménages et donc 
leurs capacités à subvenir  aux besoins nutritionnels 
de leurs jeunes enfants (OCHA 30/04/2021, Save the 
Children 13/04/2021,  WFP 01/04/2021). D’après le 
SMART 2020, au Burkina Faso, 21,9% des enfants 
de 6-23 mois avaient une alimentation minimum 
acceptable contre 17,4% en 2019, soit une améliora-
tion de 4,5 points. La région du Sahel (15,1%) a une 
prévalence très élevée de malnutrition aiguë globale, 
suivie de la Boucle du Mouhoun (11%) malgré le fait 
que ce soit une grande zone de production agricole 
(Ministère de la santé du Burkina Faso 23/01/2021,  
(FAO 01/01/2021). Une attention particulière peut être 
portée à la région du Centre-Ouest qui a une malnu-
trition aiguë globale proche du seuil d’urgence (entre 
5% et 10%) (Ministère de la santé du Burkina Faso 
23/01/2021). 

Le dernier Cadre Harmonisé montre qu’entre mars et 
mai 2021 les régions du Sahel (Soum, Séno, Oudalan 
et Yagha), du Centre-Nord (Bam et Sanmatenga), du 
Nord (Loroum et Yatenga) et de l’Est (Komandjari) 
sont en phase 3 de «crise» d’insécurité alimentaire 
et nutritionnelle. Sur le plan nutritionnel seul, des 
niveaux supérieurs au seuil d’alerte sont rapportés 
dans les régions du Sahel (Séno), du Centre-Nord 
(Bam, Namentenga), du Centre-Ouest (Boulk-
ièmdé, Ziro), de la Boucle du Mouhoun (Banwa) et 
du Nord (Passoré), (Gouvernement du Burkina Faso 
20/03/2021). Les régions du Sahel et de la Boucle 

du Mouhoun restent les deux zones de malnutrition 
très élevées (WFP 24/03/2021). Au total, plus de 1,5 
millions d’enfants de moins de 5 ans, soit un tiers des 
enfants de cette tranche d’âge font face à la malnu-
trition (Save the Children 13/04/2021).

Au Burkina Faso, le Score de Diversité Alimentaire 
(SDA) est faible pour 5,6% des ménages, moyen pour 
66,1% et élevé pour 28,3%. En ce qui concerne le SDA 
des ménages dirigé par les femmes,il est respecti-
vement de 6,5%, 67% et 26,5% (Gouvernement du 
Burkina Faso 20/03/2021). Dans le Sahel, qui a la si-
tuation nutritionnelle la plus critique du pays, les SDA 
dans les provinces du Séno (SDA de moins de deux 
groupes), et du Yagha (SDA de moins de deux repas) 
sont représentatifs de cette situation difficile (Food 
Security Cluster 14/04/2021).

Les projections du Cadre Harmonisé pour les mois 
de juin, juillet et août montrent  que les provinces du 
Soum et de l’Oudalan dans le Sahel seront en phase 
4 “urgence” d’insécurité alimentaire et nutritionnelle 
(Gouvernement du Burkina Faso 20/03/2021). Le 
PAM projette que 631,787 enfants de moins de 5 ans 
seront en malnutrition aiguë globale, dont 125 130 
(20%) en très haute priorité. En ce qui concerne la 
prévalence de malnutrition aiguë sévère, elle devrait 
toucher 151 214 enfants de moins de 5 ans dont 43 
960 dans des zones de très haute priorité qui sont 
à 100% dans des zones non sécurisées. Ces projec-
tions faites en novembre 2020 doublent le nombre 
de personnes ayant besoin d’une assistance urgente 
par rapport à la même évaluation réalisée en octobre 
2019 (WFP 24/03/2021). L’hypothèse d’une dégrada-
tion de la situation sécuritaire, qui se confirme au 
premier quartile de l’année 2021, explique ces projec-
tions (ACLED 2021, Gouvernement du Burkina Faso 
20/03/2021).   

Des problémes d’accès aux services de base qui 
accentuent la malnutrition

Le faible accès aux services EHA (lié notamment aux 
pertes de revenus qui ont fait suite à la pandémie) 
expose les enfants à certaines maladies et pour-
rait amplifier la malnutrition des enfants (UNICEF 
26/01/2021). Celle-ci est souvent associée à des diar-
rhées, elles-mêmes provoquées par l’ingestion d’eau 
insalubre et de mauvaises pratiques d’hygiène. La 
malnutrition peut causer des maladies telles que le 
noma (qui peut être aussi causé par un manque d’hy-
giène et des maladies infectieuses). Cette maladie 

NUTRITION

https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/bfa_rapport_smart_2020_vf.pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/note_fsnwg_publi_mars2021_vf.pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/note_fsnwg_publi_mars2021_vf.pdf
https://api.thedeep.io/private-file/e0c146d6-ebec-4b3d-b320-11958a0aaf7d/HNO_BFA_2021_24112020%20(draft%20for%20review)%20(2)%20(1).pdf
https://lefaso.net/spip.php?article104090
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/bf-sap-ch-fiche_de_communication_mars_2021_vf.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/bfa_viz_hrp_2021_21042021.pdf
https://burkinafaso.savethechildren.net/news/15-million-denfants-font-face-%C3%A0-une-crise-nutritionnelle-au-burkina-faso
https://burkinafaso.savethechildren.net/news/15-million-denfants-font-face-%C3%A0-une-crise-nutritionnelle-au-burkina-faso
https://reliefweb.int/report/burkina-faso/eu-and-wfp-partner-improve-nutrition-central-sahel-strengthening-local-food
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/bfa_rapport_smart_2020_vf.pdf
http://www.fao.org/3/cb3739fr/cb3739fr.pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/bfa_rapport_smart_2020_vf.pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/bf-sap-ch-fiche_de_communication_mars_2021_vf.pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/210310_fsnuthotspotanalysis_mar21_0.pdf
https://www.savethechildren.net/news/15-million-children-are-facing-nutrition-crisis-burkina-faso
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/bf-sap-ch-fiche_de_communication_mars_2021_vf.pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/bf-sap-ch-fiche_de_communication_mars_2021_vf.pdf
https://drive.google.com/file/d/1J859I-3NUjeq3rFuUngCq8WcJVqhaPmT/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1J859I-3NUjeq3rFuUngCq8WcJVqhaPmT/view?usp=sharing
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/bf-sap-ch-fiche_de_communication_mars_2021_vf.pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/210310_fsnuthotspotanalysis_mar21_0.pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/bf-sap-ch-fiche_de_communication_mars_2021_vf.pdf
https://drive.google.com/file/d/1tb4JvKVkt1-FWTweduHf1H1p_zXfACdM/view?usp=sharing
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mortelle qui touche en particulier les enfants mal-
nutris, gangrène et entraîne de graves mutilations 
du visage. Au Burkina Faso, le Sahel est particuliè-
rement touché avec 63 cas qui ont été enregistrés 
contre 393 au niveau national de 1993 à 2016 (Sidwaya 
18/03/2021).

L’état nutritionnel s’est également détérioré à cause 
du manque de services nutritionnels avec la fer-
meture des centres de santé due au contexte sé-
curitaire. Au 1er avril 2021, 76 formations sanitaires 
étaient fermées, 237 fonctionnaient partiellement et 
170 abritaient des déplacés internes.

Des programmes nutritionnels pour les enfants de 
moins de 5 ans et les femmes enceintes et allai-
tantes ne sont pas toujours disponibles au Burkina 
Faso, en particulier dans les zones où l’insécurité 
est importante et peut amener au fonctionnement à 
minima voire à la fermeture des centres de santé.  Le 
manque d’équipements et d’intrants médicaux et de 
formation de personnel sont des barrières à la fourni-
ture des services de nutrition et sont aussi des bar-
rières à la bonne prise en charge nutritionnelle (CaLP 
30/03/2021) , WHO 01/05/2020).

La présence des programmes nutritionnels est ambi-
valente et n’est pas rapportée de la même façon 

selon les localités. Ainsi, des programmes nutri-
tionnels à distance de marche ont été rapportés en 
janvier et février dans les régions du Sahel, de l’Est 
et du Nord (REACH 07/04/2021, et en mars par le 
PAM dans la région du Nord à Séguénéga (ACTED 
19/03/2021) mais sont absents dans  dans le Soum 
(Sahel) et Kompienga (Est) en novembre 2020, ainsi 
que (REACH 24/03/2021) sur des sites de déplacés 
à Kongoussi (Centre-Nord) en mars 2021 (ACTED 
29/03/2021). La redistribution des intrants de prise 
en charge de la malnutrition, initialement destiné 
aux enfants de moins de cinq ans et aux femmes en-
ceintes ou allaitantes, avec les autres membres de 
la famille peut être une stratégie d’adaptation nutri-
tionnelle comme rapportée en mars à Foubé dans le 
Centre-Nord  (OCHA 08/04/2021). Cependant, le PAM 
rapporte que malgré la détérioration du contexte 
sécuritaire, la performance des interventions nutri-
tionnelles dans le Sahel et le Centre-Nord est restée 
satisfaisante et au-dessus des normes Sphère (WFP 
12/04/2021).

La réduction de l’accès aux soins de santé en gé-
néral, et de la nutrition en particulier à cause de 
l’insécurité avec la fermeture et le fonctionnement à 
minima des formations sanitaires et le déplacement 
de populations avec pressions sur les communautés 
hôtes, reste le défi majeur (OCHA 16/12/2020).

Résurgence des rumeurs 
anti-vaccins et des 
discours complotistes 
sur la COVID-19

Restrictions des 
mouvements 
interurbains

 

Manques de ressources financières
Activité des secteurs  productifs 
diminuée

Mise en quarantaine 
de certaines villes et 
couvre-feu

Fermeture des 
frontières

COVID-19

Épidémies CONTEXTE

MESURES DE PREVENTION ET 
D’ENDIGUEMENT

FACTEURS 
CONTRIBUTIFS

IMPACT SUR LE MODE 
DE VIE

STRATEGIE DE 
SURVIE

IMPACT
Impact sur les Personnes Impact sur les services

Augmentation des VBG et envers les enfants au sein 
des foyers   
Perte d’un espace sûreté pour les enfants (écoles)

Interruption de la prise en charge de victimes de VBG
Services de santé et de protection : capacités d’accueil et de prise en 
charge réduites

Priorisation à l’accès aux produits de 
première nécessité limité

Disponibilité des sources de revenus 
limitée

Impact de la COVID-19 sur le secteur de la santé

Insécurité (fuite du 
personnel de santé, 
fermeture des CS)

Saison des pluies et 
inondations 

Système de santé fragile 

Mise en place
de mesures de santé 
publique

Campagen de 
sensibilisation et 
de communication

BIEN -ETRE PHYSIQUE 
ET MENTAL

Santé physique et mentale des populations des lieux à risque 
 affectée 

Disponibilté et qualité des soins 
médicaux

Automédication

  Arbre à problème 

https://www.sidwaya.info/blog/2021/03/18/lutte-contre-le-noma-une-campagne-pour-vaincre-le-fleau/
https://www.calpnetwork.org/wp-content/uploads/2021/03/Cash-transfers-for-transport-to-health-centres-and-malnutrition-treatment-centres.pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/rapport_herams_bf.pdf
https://reliefweb.int/report/burkina-faso/valuation-de-la-situation-humanitaire-dans-la-zone-trois-fronti-res-burkina-4
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/acted_factsheet_rapport_seguenega_region_du_nord_210318.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/REACH_BFA_SO_HSM_November-2020.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/acted_factsheet_report_kongoussi_mars_2021_ok.pdf
https://drive.google.com/file/d/1rLUihqW2PKbqR-JItMvKOW5HA_eq9BnQ/view?usp=sharing
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/WFP%20Burkina%20Faso%20-%20Annual%20Country%20Report%202020.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/bfa_viz_bilanreponse2020_q3.pdf
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SANTÉ

PRIORITÉS DU SECTEUR SANTÉ

Groupes affectés  

Besoins prioritaires

Réfugiés

Personnes déplacées internes

1

2

Groupes prioritaires avec 
des besoins spécifiques 

Enfants de moins de 5 ans

Femmes enceintes ou allaitantes

1

2

Groupes Vulnérables

Personnes en situation de handicap

Personnel soignant

Personnes âgées

1

2

3

Accès aux services de santé affecté 
par la distance et l’insécurité, ce qui 
impacte le fonctionnement de certaines 
formations sanitaires

Infrastructures hospitalières dotées de
matériel et de personnel qualifié pour la
réponse à la crise sanitaire

Moyens financiers pour les besoins
sanitaires des déplacés internes
et de la communauté hôte 

1

3

Priorité très élevée Priorité plus faible

Victimes de maladies chroniques4

4

2

Personnel médical pour la prise en charge
des personnes vivant avec une maladie
mentale

Est

Sahel

Nord

Boucle du Mouhoun

Centre-Nord

Zones géographiques prioritaires
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État des centres de santé

Avec l’escalade de la violence depuis 2019, ce sont 
1,5 millions de personnes qui ont vu leur accès aux 
soins se réduire, en particulier les femmes en-
ceintes et allaitantes, les personnes âgées, et les 
personnes vivant avec un handicap (Al Jazeera 
16/03/2021, ICAHD International 03/03/2021, UNHCR/
ICAHD 28/02/2021). Au 1er avril 2021, 76 formations 
sanitaires étaient fermées, 237 fonctionnaient par-
tiellement et 170 abritaient des déplacés internes, 
impactant l’accès aux soins médicaux de 821 109 per-
sonnes. Le nombre de formations sanitaires fermées 
ou fonctionnant partiellement est presque similaire 
au mois de mars avec une légère baisse, passant de 
75 formations sanitaires fermées 239 fonctionnant à 
minima en mars 2021 à 76 formations sanitaires fer-
mées et 237 fonctionnant à minima en avril 2021. Une 
baisse de 43% des formations sanitaires fermées 
est aussi constatée entre avril 2020 (133 formations 
sanitaires fermées) et avril 2021. Cependant, une 
hausse de 52% de formations sanitaires fonction-
nant partiellement est constatée entre avril 2020 et 
2021 (Health Cluster 16/04/2021, OCHA 10/03/2021, 
Health Cluster 12/05/2020). Seules 70 localités à tra-
vers le pays disposent d’un centre de santé, tandis 
que 42 localités disposent d’un centre médical qui 
dispose également d’une antenne chirurgicale. De 
plus, des CSPS (Centres de Santé et de Promotion 
Sociale) fonctionnels se trouvent dans 17% de toutes 
les localités du pays. (World Bank 26/04/2021, INSD 
18/02/2021). Une cartographie récente montre que le 
Sahel, l’Est, le Centre-Est et une partie des régions 
du Centre-Nord, du Nord et de la Boucle du Mouhoun 
sont devenus essentiellement des «déserts sani-
taires» (World Bank 26/04/2021). Ainsi, en janvier 
et février 2021, entre 50% et 57% des informateurs 
clés dans les régions du Sahel, du Centre-Nord, de 
l’Est et du Nord rapportaient que la fermeture des 
infrastructures à cause de l’insécurité expliquait le 
non accès aux services de santé dans les 30 derniers 
jours (REACH 07/04/2021).

L’insécurité a entraîné le dysfonctionnement des 
systèmes de santé, du système de surveillance épi-
démiologique ainsi que les activités de couverture 
vaccinale. Les incidents sécuritaires entravent aussi 
le bon acheminement des médicaments et autres 
intrants médicaux dans les régions les plus touchées  
(OCHA 30/04/2021, CaLP 30/03/2021). Les problèmes 
de sécurité lors des voyages et sur les routes figurent 
parmi les raisons principales qui dissuadent les indi-
vidus d’accéder aux soins médicaux, après la cherté, 
l’éloignement et la pauvre qualité des soins. Cette 
insécurité physique est plus rapportée par les 

femmes en âge de procréer (World Bank 26/04/2021) 
Les déplacements internes des populations créent 
une pression sur les systèmes de santé tant dans les 
zones d’accueil que dans les zones de retour. Ainsi, 
les régions du pays qui ont connu le plus de mouve-
ments de personnes déplacées internes sont celles 
qui connaissent la réduction la plus significative des 
centres de santé à cause de l’insécurité (World Bank 
26/04/2021).

Un accès inégal aux soins, impacté par l’insécuri-
té, la distance, le manque de personnel et le coût        
des soins 

Pour 27% des interrogés en décembre 2020, se 
déplacer au centre de santé prend trop de temps 
(World Bank 26/04/2021). En effet, pour l’ensemble 
du pays, le temps de déplacement motorisé moyen 
par personne jusqu’au CSPS opérationnel le plus 
proche est de 77 minutes. Environ 95% de la popu-
lation totale du pays, vit à moins de quatre heures 
de route d’un CSPS opérationnel et environ 54% 
vivent à moins d’une heure de route. La distance et 
le temps pour accéder à un centre de santé n’est 
pas homogène entre les localités. Alors que dans 
quelques provinces des régions du Centre, du Nord, 
du Plateau-Central et du Centre-Ouest, plus de 80% 
des personnes se trouvent dans la zone de service 
d’une heure, au Sahel et à l’Est et dans la province 
de Houet dans les Haut-Bassins, le pourcentage est  
en dessous de 20% (World Bank 26/04/2021). Ainsi, 
en janvier 2021 dans la région de l’Est 44% des in-
formateurs clés ont indiqué que les infrastructures 
de santé sont trop éloignées (REACH 07/04/2021). 
Dans certaines régions comme les Hauts-Bassins 
et la Boucle du Mouhoun, les centres de santé sont 
plus à risque d’inondations (World Bank 26/04/2021). 
Le mauvais état du réseau routier, aggravé par les 
incidents sécuritaires et les catastrophes naturelles, 
allongent les trajets pour accéder à des formations 
sanitaires (World Bank 26/04/2021). Par ailleurs, le 
manque de transport public, les coûts élevés des 
transports collectifs et les pénuries d’ambulances 
amènent les burkinabè à recourir à leurs propres 
moyens de transport, ce qui entraîne des coûts sup-
plémentaires pour accéder aux centres médicaux, 
une barrière pour certains ménages, en particulier 
pour les personnes âgées et les femmes en âge de 
procréer  (World Bank 26/04/2021,  OCHA 31/03/2021, 
World Bank 28/02/2021, ICAHD International, Re-
liefWeb 03/03/2021). D’après une enquête auprès des 
ménages dans les régions de la Boucle de Mouhoun 
et de l’Est en décembre 2020, le mode de transport le 
plus couramment utilisé pour se rendre dans un 

https://www.aljazeera.com/news/2020/3/16/in-burkina-faso-covid-19-fight-complicated-by-war-displacement
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20MENSUEL_MONITORING_Janvier%202021_ICAHD_CN.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20MENSUEL_MONITORING_F%C3%A9vrier%202021_ICAHD.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20MENSUEL_MONITORING_F%C3%A9vrier%202021_ICAHD.pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/cr_reunion_cluster_sante_06_04_2021.pdf
https://reliefweb.int/report/burkina-faso/burkina-faso-aper-u-de-la-situation-humanitaire-au-10-mars-2021
https://www.humanitarianresponse.info/en/op%C3%A9rations/burkina-faso/document/bfa-bulletin-humanitaire-du-cluster-sant%C3%A9-mars-avril-2020
http://documents1.worldbank.org/curated/en/622561619416816205/pdf/Roads-to-Schools-and-Healthcare-Facilities-Identifying-Accessibility-Gaps-in-Burkina-Faso.pdf
http://www.insd.bf/contenu/pub_periodiques/tableaux_de_bord/TBG/Tableau%20de%20bord%20de%20la%20Gouvernance%20edition%202020.pdf
http://documents1.worldbank.org/curated/en/622561619416816205/pdf/Roads-to-Schools-and-Healthcare-Facilities-Identifying-Accessibility-Gaps-in-Burkina-Faso.pdf
https://www.impact-repository.org/document/reach/e87ffed6/REACH_BFA_Factsheet_Humanitarian-Situation-Monitoring-Nord_February-2021.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/bfa_viz_hrp_2021_21042021.pdf
https://www.calpnetwork.org/wp-content/uploads/2021/03/Cash-transfers-for-transport-to-health-centres-and-malnutrition-treatment-centres.pdf
http://documents1.worldbank.org/curated/en/622561619416816205/pdf/Roads-to-Schools-and-Healthcare-Facilities-Identifying-Accessibility-Gaps-in-Burkina-Faso.pdf
http://documents1.worldbank.org/curated/en/622561619416816205/pdf/Roads-to-Schools-and-Healthcare-Facilities-Identifying-Accessibility-Gaps-in-Burkina-Faso.pdf
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établissement médical est la moto, suivie du vélo, 
de la marche et d’un véhicule emprunté. Cependant, 
il existe des disparités selon le genre et le niveau de 
revenu. En effet, les femmes et les ménages pauvres 
sont beaucoup plus susceptibles de marcher ou 
de faire du vélo, tandis que les hommes utilisent 
principalement des motocyclettes (World Bank 
26/04/2021). À Ouagadougou, des disparités sont 
aussi observées pour l’accès aux centres de santé. 
Ainsi, les ménages pauvres sont désavantagés pour 
accéder à des installations médicales avancées 
avec des temps de voyage plus longs (World Bank 
26/04/2021).

L’accessibilité financière des populations aux soins 
médicaux reste un défi au Burkina Faso. La cherté 
des soins médicaux est la contrainte la plus rappor-
tée par les individus interrogés (75%) en décembre 
2020 par la Banque Mondiale et ce malgré les me-
sures de gratuité en place (World Bank 26/04/2021). 
En effet, au Burkina Faso, la gratuité des soins est 
appliquée pour les femmes enceintes, les enfants 
de moins de cinq ans et les personnes vivant avec 
un handicap mais exclut le reste de la population 
qui peut n’avoir pas toujours de quoi payer les soins 
(African Development Bank 26/04/2021, World 
Bank 26/04/2021, Gouvernement du Burkina Faso 
16/04/2021, CaLPsh 30/03/2021). Malgré leur cou-
verture par la politique de gratuité des soins, les 
femmes enceintes, les enfants de moins de cinq ans 
et les personnes vivant avec un handicap rencontrent 
des difficultés pour en bénéficier pleinement. En 
effet, des difficultés sont rencontrées dans la mise 
en œuvre de cette politique de gratuité des soins et 
le suivi de son application. Par exemple, les frais fac-
turés ne sont pas toujours harmonisés, le rembour-
sement par l’État peut prendre jusqu’à six mois et le 
budget total est devenu insuffisant pour honorer la 
totalité des factures émises  (CaLPsh 30/03/2021). 

De plus, malgré la gratuité des soins, toutes les inter-
ventions médicales ne le sont pas. Les médicaments 
et consommables pharmaceutiques sont également 
payants. (Institut National de la Statistique et de la 
Démographie Burkina Faso 13/01/2021, Carleton Uni-
versity 08/12/2020, (orld Bank 28/02/2021). En raison 
des difficultés administratives qu’ils rencontrent,  les 
personnes déplacées internes ne bénéficient pas 
toujours de la gratuité des soins. Ainsi, parmi les per-
sonnes déplacées rencontrant un accès difficile aux 
soins, 78% évoquent des frais de santé prohibitifs 
(OCHA 31/03/2021, Agency for Technical Cooperation 
and Development 03/03/2021). Outre les dégâts sur 
les infrastructures et les centres  de santé, l’insécuri-
té a causé la fuite du personnel de nombreuses 

formations sanitaires (Health Cluster/WHO 
28/02/2021, The Guardian 26/02/2021). En Mars 
dans les régions du Sahel, de l’Est, du Centre-Est, 
du Centre-Nord, du Nord et de la Boucle du Mou-
houn, 19% des formations sanitaires non fonction-
nelles l’étaient en raison d’un manque de personnel 
(OCHA 31/03/2021). Plus largement, le sous-effectif 
du personnel soignant et des flottes d’ambulances 
est relevé dans 78% des formations de santé du 1er 
échelon (WHO 01/05/2020). Une enquête du Groupe 
de la Banque Mondiale qui a conduits des sondages 
de ménages (échantillonnage de 817 individus) dans 
les régions de la Boucle du Mouhoun et du Centre-Est 
en décembre 2020, montre que la pauvre qualité des 
services médicaux est rapportée par 19% des inter-
rogés comme raison qui pousse à ne pas avoir re-
cours aux soins aussi souvent qu’ils le souhaiteraient 
(World Bank 26/04/2021). Les résultats de cette 
enquête révèlent une qualité des soins insuffisante. 
En effet, le personnel est souvent en sous-effectif, 
notamment dans les régions où l’insécurité provoque 
la fuite des soignants, et il manque des formations 
pour les travailleurs de santé MBDHP 23/04/2021, 
INTERSOS 24/03/2021, INSD 18/02/2021). La chaîne 
d’approvisionnement en produits et matériels mé-
dicaux est irrégulière causant des pénuries récur-
rentes en médicaments qui sont importés à l’interna-
tional (OCHA 30/04/2021, lefaso 15/04/2021, Ouestaf 
13/04/2021, INSD 07/04/2021, INSD 18/02/2021). 
Enfin, au moins 4% des formations sanitaires ne 
disposent pas des services de santé demandés par 
les bénéficiaires. Par exemple, tous les centres n’ont 
pas un dispositif de prise en charge des malades cri-
tiques dans les régions du Sahel, du Nord et de l’Est 
(en janvier et février 2021), ni des services d’assistan-
ce adaptés aux troubles et maladies psychiques. De 
plus, une baisse de 4,1 points des accouchements as-
sistés par un personnel qualifié est constatée en 2019 
(Protection Cluster  28/04/2021, REACH 07/04/2021, 
EACH 07/04/2021, REACH 07/04/2021).

Informations manquantes

Nous n’avons pas de chiffres exacts ou de pourcen-
tage du nombre de malades des épidémies de tuber-
culose, de rougeole et de tuberculose à l’échelle du 
pays. Il serait intéressant d’avoir des informations 
sur le recours aux systèmes de santé informels, en 
termes de proportions et de localisation. 

De plus, il y a peu/pas d’informations supplémen-
taires sur les facteurs d’infections au COVID-19 dans 
des formations de santé déjà saturées de PDIs, ou 
en mauvais état à cause des conflits ou des catas-
trophes naturelles.
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  Arbre à problème 

Résurgence des rumeurs 
anti-vaccins et des 
discours complotistes 
sur la COVID-19

Restrictions des 
mouvements 
interurbains

 

Manques de ressources financières
Activité des secteurs  productifs 
diminuée

Mise en quarantaine 
de certaines villes et 
couvre-feu

Fermeture des 
frontières

COVID-19

Épidémies CONTEXTE

MESURES DE PREVENTION ET 
D’ENDIGUEMENT

FACTEURS 
CONTRIBUTIFS

IMPACT SUR LE MODE 
DE VIE

STRATEGIE DE 
SURVIE

IMPACT
Impact sur les Personnes Impact sur les services

Augmentation des VBG et envers les enfants au sein 
des foyers   
Perte d’un espace sûreté pour les enfants (écoles)

Interruption de la prise en charge de victimes de VBG
Services de santé et de protection : capacités d’accueil et de prise en 
charge réduites

Priorisation à l’accès aux produits de 
première nécessité limité

Disponibilité des sources de revenus 
limitée

Impact de la COVID-19 sur le secteur de la santé

Insécurité (fuite du 
personnel de santé, 
fermeture des CS)

Saison des pluies et 
inondations 

Système de santé fragile 

Mise en place
de mesures de santé 
publique

Campagen de 
sensibilisation et 
de communication

BIEN -ETRE PHYSIQUE 
ET MENTAL

Santé physique et mentale des populations des lieux à risque 
 affectée 

Disponibilté et qualité des soins 
médicaux

Automédication
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EAU, HYGIÈNE, ASSAINISSEMENT

PRIORITÉS DU SECTEUR WASH 

Groupes affectés

Besoins prioritaires

Les personnes déplacées internes 

1

2

Les groupes prioritaires avec 
les besoins spécifiques 

Femmes enceintes ou allaitantes

Les personnes âgées1

2

Groupes Vulnérables

Les enfants

Les personnes âgées pour lesquelles l'accès 
à l'eau et à l'assainissement est plus difficile 
en raison de barrières physiques 

Les femmes 

1

4

3

Sensibilisation de la population sur la gestion
des déchets et sur la défécation à l’air libre

Accès à l’eau ainsi qu’aux services 
d’hygiène et d’assainissement de base 

Dialogue intercommunautaire pour faciliter 
l’accès aux points d’eau des populations

Dispositif d’éclairage la nuit pour faciliter
l’accès aux latrines

1 2

3 4

Amazonas

5

Communautés hôtes 

Les personnes en situation 
de handicap

2

Séparation selon le genre dans 
l’utilisation des latrines

Est

Sahel

Nord

Boucle du Mouhoun

Centre-Nord

Priorité très élevéePriorité plus faible

Zones géographiques prioritaires

Centre-Est

Sud-Ouest
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L’EHA au Burkina Faso : une situation pré-COVID 
préoccupante aggravée par l’insécurité

Au Burkina Faso, la situation en termes d’accès à l’eau 
et l’assainissement est critique et l’était déjà avant la 
crise sanitaire. Si l’utilisation d’eau de surface dimi-
nue depuis le début des années 2000, une diminution 
de l’accès  à l’eau est constatée depuis 2018. L’utili-
sation d’eau non potable a drastiquement diminué, 
mais elle n’a pas disparu, cette utilisation d’eau de 
mauvaise qualité peut avoir de graves conséquences 
sur la santé (REACH Initiative 19/02/2021, REACH Ini-
tiative 25/01/2021). 

OCHA indique que le taux d’accès à l’eau potable a 
significativement baissé, passant de 63% en 2018 à 
44% en 2019. En raison de la faiblesse des infrastruc-
tures sanitaires et de l’insuffisance des systèmes 
d’adductions d’eau, la proportion de ménages ayant 
des besoins multisectoriels en EHA s’élève à 82% (ce 
taux s’élève à plus de 90% pour les ménages dépla-
cés internes) (REACH 09/04/2021, REACH/UNHCR 
04/04/2021, OCHA 30/04/2021). Cela représentait 
2 375 000 personnes dans le besoin en novembre 
2020, soit une augmentation de 9,5% par rapport à 
juin 2020. Les régions concentrant le plus de per-
sonnes en besoins d’assistance EHA, correspondent 
également à celles accueillant le plus grand nombre 
de déplacés internes. Il s’agit de la région du Centre-
Nord (avec 842 500 personnes) et du Sahel (avec 
670 000 personnes) (REACH 24/03/2021). Combinée 
à la situation sécuritaire, l’arrivée des personnes 
déplacées internes vient exercer une pression sur 
la disponibilité des ressources en eau potable, déjà 
saturée par l’utilisation de la population hôte, no-
tamment dans la région du Sud-Ouest, jusqu’ici 
épargnée par les conflits, ne disposant d’une in-
frastructure EHA résiliente permettant d’absorber 
les besoins des déplacés. Dans les centres urbains, 
il y a en moyenne 1 point d’eau pour 1 300 personnes, 
ce qui représente trois fois la norme nationale de 
300 personnes maximum par point d’eau. De plus, le 
nombre de point d’eau pour 100 000 habitants aug-
mente très faiblement : il est passé de 308 en 2014 à 
316 en 2018 (REACH 09/04/2021, OCHA 30/04/2021, 
DRC/WASH Cluster 02/04/2021, Solidarités Interna-
tional 12/04/2021, ACF/WASH Cluster 29/04/2021, 
REACH/UNHCR 23/03/2021, FAO 01/01/2021, UNHCR 
01/04/2021, INSD 18/02/2021). 

À l’échelle régionale, 63% des provinces évaluées par 
REACH en novembre 2020 (dans le Nord, le Centre-
Nord, le Sahel et l’Est) ont un accès à des quantités 
suffisantes d’eau. Néanmoins, il y a des disparités 
locales, notamment dans les régions du Sahel et de 
l’Est (province de la Komondjari et de la Yagha) où 

plus de 60% des localités évaluées n’ont pas accès 
à l’eau en quantité suffisante (REACH 24/03/2021, 
REACH 07/04/2021, REACH 07/04/2021, REACH 
07/04/2021, REACH 07/04/2021, REACH/UNHCR 
23/03/2021). 

À l’échelle individuelle, pour ce qui concerne les 
sources d’eau potable, 71% des habitants des régions 
du Sahel, du Centre-Nord et du Nord utilisent des 
pompes manuelles pour extraire l’eau de boisson 
(REACH 24/03/2021, Agency for Technical Coopera-
tion and Development 19/03/2021). Par ailleurs, selon 
des chiffres de 2016, 81% des foyers dirigés par des 
femmes auraient un meilleur accès à l’eau contre 75% 
des ménages dirigés par des hommes. Toutefois, ces 
taux peuvent être relativisés à l’échelle rurale (African 
Development Bank 26/04/2021).

Dans les régions du Nord, du Centre-Nord, du Sahel 
et de l’Est, seulement 32% des localités évaluées par 
REACH en novembre 2020 utilisaient des latrines, 
et seulement 15% utilisaient des latrines privées. 
Les régions les plus touchées par le non-accès 
aux latrines sont le Sahel et le Nord où plus de 60% 
des localités évaluées disent ne pas avoir accès à 
des latrines. La crise sécuritaire vient aggraver le 
non-accès aux latrines qui concernait déjà la ma-
jorité de la population (REACH 24/03/2021, REACH 
07/04/2021, REACH 07/04/2021, REACH 07/04/2021, 
REACH 07/04/2021, REACH 09/04/2021). Pour pallier 
l’absence de sanitaire, 55% de la population totale du 
Burkina Faso a recours à la défécation à l’air libre, soit 
9% des gens en milieu urbain et 75% en milieu rural. 
La région du Sud-Ouest - pourtant épargnée par 
l’insécurité, connaît cependant un fort afflux de dé-
placés plaçant ses infrastructures EHA sous pression 
- présente le taux le plus élevé de défécation à l’air 
libre, s’élevant à 72% (OCHA 30/04/2021, DRC/WASH 
Cluster 02/04/2021, REACH 24/03/2021, REACH 
09/04/2021). Les personnes déplacées internes sont 
particulièrement touchées par le manque de latrine 
dans les régions du Nord et du Centre-Nord (dans les 
communes de Kaya, de Barsalogho et de Kongoussi) 
où les lieux d’aisance sont inégalement disponible 
- allant de 30 à 90% - contre une disponibilité gé-
nérale de plus de 80% pour les populations hôtes 
(Agency for Technical Cooperation and Development 
19/03/2021, REACH/UNHCR 23/03/2021, DRC/WASH 
Cluster 02/04/2021).

Le manque d’accès aux biens et services d’EHA: un 
risque accentué face à la COVID-19

L’afflux de personnes déplacées dans les régions du 
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Nord, du Centre-Nord, de l’Est et du Sahel contraint 
entre 10% et 14% des ménages (hôtes comme dé-
placés) à recourir à des puits non protégés ou non 
améliorés (puits traditionnels). En effet, l’arrivée 
des personnes déplacées internes vient exercer une 
pression supplémentaire sur des sources d’eau déjà 
maigre, ce qui pousse les communautés - en parti-
culier les femmes, porteuses d’eau - à préférer une 
eau plus proche, mais potentiellement impropre à 
la consommation (REACH 24/03/2021, ACF/WASH 
Cluster 29/04/2021, DRC/WASH Cluster 02/04/2021, 
REACH 09/04/2021). 

Le taux d’accès à l’hygiène et à l’assainissement s’est 
considérablement dégradé avec l’arrivée de la crise 
sécuritaire, passant de 23% en 2018 à 14% en 2019 
(OCHA 30/04/2021). En poussant plus d’un million de 
personnes aux déplacements, les conflits ont accru 
les besoins d’hygiène et d’assainissement (REACH 
09/04/2021). Plus spécifiquement, 49% des localités 
- dans les régions du Nord, du Centre-Nord, du Sahel 
et de l’Est - évaluées par REACH en novembre 2020 
n’utilisaient pas de savon pour se laver les mains, 
principalement car elles rencontraient des difficultés 
pour s’en procurer. Cette difficulté s’exprime ainsi 
par le prix prohibitif du savon, pour plus de 90% des 
localités évaluées n’utilisant pas de savon (REACH 
24/03/2021). 

Les régions du Centre-Nord et de l’Est présentent 
la plus grande disparité dans l’accès au savon, où 
70% des localités du Centre-Nord utilisaient du 
savon contre 22% pour la région de l’Est (REACH 
24/03/2021, REACH 07/04/2021) .

ACF/WASH Cluster 29/04/2021, ACF/Solidarités 
Internationales/HI/DRC 13/04/2021). Bien que les 
femmes aient un meilleur accès à l’eau et à l’assai-
nissement que les hommes, les conditions de vie en 
milieu scolaire des jeunes filles restent précaires, 
notamment lors des périodes de menstruations. En 
effet, les établissements scolaires ne disposent pas 
d’équipement d’eau et d’assainissement en bon état 
pour assurer l’intimité des jeunes filles. En outre, les 
discriminations basées sur le genre concernant les 
menstruations, pèsent toujours dans la société bur-
kinabè (African Development Bank 26/04/2021). 

Les six régions faisant face à la crise sécuritaire pré-
sentent des besoins en EHA. L’insécurité ne semble 
toutefois pas être le principal obstacle d’accès aux 
sources d’eau dans toutes les régions. En effet, seul 5 
à 10% des localités évaluées par REACH en janvier et 
février 2021 dans les régions du Sahel, du Nord et du 
Centre-Nord avançaient l’insécurité comme principal 
obstacle d’accès au point d’eau REACH 07/04/2021). 

En revanche, l’insécurité était le principal obstacle 
d’accès aux points d’eau pour 30% à 70% des locali-
tés évaluées dans les provinces de la Kompienga, de 
la Gnagna et de la Komondjari, dans la région de l’Est. 
(REACH 24/03/2021, REACH 07/04/2021). 

Un nombre insuffisant d’infrastructures synonyme 
d’une distance importante entre les points d’eau et 
de temps d’attente lors de la collecte

Les difficultés d’accès à l’eau et aux services d’assai-
nissement sont également liées à la distance et au 
temps d’attente. Ces distances et temps d’attente 
varient entre les localités. Au Burkina Faso, un mé-
nage sur 10 se trouve à plus de 30 minutes - quel 
que soit le moyen de transport utilisé - de la source 
d’eau potable la plus proche (INSD 18/02/2021). Pour 
les régions visées par l’enquête REACH de novembre 
2020 - le Nord, l’Est, le Sahel et le Centre-Nord - 74% 
des localités évaluées se trouvaient à moins d’une 
heure de la source d’eau la plus proche (REACH 
24/03/2021). Toutefois, des disparités locales appa-
raissent : plus de 40% des localités évaluées dans les 
régions de l’Est se trouvent à environ moins d’une de-
mi-journée de marche du point d’eau le plus proche. 
Cette situation est similaire pour plus de 30% des lo-
calités évaluées dans les régions du Sahel et du Nord 
(REACH 07/04/2021, REACH 07/04/202, ACF/WASH 
Cluster 29/04/2021, ACF/Solidarités Internationales/
HI/DRC 13/04/2021, REACH 07/04/2021, REACH 
24/03/2021, African Development Bank 26/04/2021, 
DRC/WASH Cluster 02/04/2021). Des temps de par-
cours longs concernent également les personnes dé-
placées internes du camp de Séguénéga dans la ré-
gion du Nord, devant couvrir les 5km de distance qui 
les sépare du point d’eau le plus proche (Agency for 
Technical Cooperation and Development 19/03/2021). 
Cette situation touche également les femmes de la 
commune de Foubé, dans la région du Centre-Nord, 
qui subissent une attente de plus de quatre heures 
au niveau des pompes à motricité humaine. Par ail-
leurs, les femmes sont les plus exposées au risque 
de protection comme les violences basées sur le 
genre lorsqu’elles sortent puiser de l’eau (INTERSOS/
UNHCR 23/04/2021, African Development Bank 
26/04/2021, DRC/WASH Cluster 02/04/2021, OCHA/
Government of Burkina Faso 08/04/2021). 

Informations manquantes

Le manque de données qualitatives et quantitatives 
sur l’évolution des cas de diarrhées et autres mala-
dies hydriques (choléra, malaria, etc.) depuis l’appa-
rition de la COVID-19 ne permet pas d’établir un lien 
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sées. Les données concernant l’impact de la seconde 
vague de la  COVID-19 sur l’accès aux services EHA 
ne sont pas disponibles. Il n’a également pas été 
possible de disposer d’informations représentatives 
et désagrégées par région, sexe et groupes de po-
pulation concernant le taux d’accès aux infrastruc-
tures EHA (notamment les points d’eau potable) ni 
de pourcentages par région et au niveau national de 
points d’eau privés, de sanitaires privés fonctionnels 
ou endommagés. Enfin, il y a un manque de données 
au niveau national et par région concernant les stra-
tégies d’adaptation (ex: utilisation de sources d’eau 
moins préférées, non améliorées, DAL etc.).

précis entre la pandémie et l’augmentation de ces 
maladies. L’analyse menée pour conclure à un lien 
entre la contamination du virus et le manque d’eau 
et d’hygiène n’a pas pu s’appuyer sur des chiffres de 
personnes impactées et sans accès à ces biens et 
services.

Concernant les conditions de vie des populations, 
bien que les sources d’information soient fiables et 
incluent des chiffres sur certaines régions (Sahel, 
Centre-Nord, Est, Nord), ceux-ci proviennent de lo-
calités et d’échantillons au nombre limité. Ainsi, les 
données concernant les connaissances en matière 
de lavage de mains ne peuvent pas être générali-

Manque d’infrastructures et 
services EHA  dans les localités 
d’accueil des déplacés

Accès difficile à l’eau potable 
et aux autres services EHA

Mise en place de mesures de 
santé publique (lavage de mains, 
distanciation physique)

Inondations en 
saison pluvieuse

COVID-19

Insécurité et destruction 
des points d’eau
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MESURES DE PREVENTION ET 
D’ENDIGUEMENT

FACTEURS 
CONTRIBUTIFS

IMPACT SUR LE MODE 
DE VIE

STRATEGIE DE SURVIE

IMPACT Impact sur les Personnes Impact sur les services
Not aviable
  

Impact de la COVID-19 sur le secteur de WASH

Épidémies 
et maladies 
hydriques 

Faible couverture  en 
infrastructures 
et services EHA 

Pratiques d’hygiène à risque 

Accès des
ménages aux produits 
d’hygiène de base, surtout le savon

Manque de connaissances et 
de maîtrise des bonnes pratiques 
d’hygiène 

Le recour des PDI aux puits non protégés 

Des comportements à risque de contamination aux maladies hydriques BIEN -ETRE PHYSIQUE 
ET MENTAL

DISPONIBILITÉ UTILISATIONQUALITÉ ACCÈS
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Augmentation de la fréquence  de défecation à l’air libre

  Arbre à problème 
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ABRIS
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Centre-Nord
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Mouhoun

Groupes affectés 

Personnes déplacées internes

Réfugiés1

2

Groupes prioritaires avec 
des besoins spécifiques 

 Enfants orphelins

 Femmes cheffes de ménages

1
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Groupes Vulnérables
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Personnes en situation de handicap

 Enfants

1

2

3

PRIORITÉS DU SECTEUR ABRIS 

Besoins prioritaires 

Construction de logements résistant
aux intempéries pour les réfugiés et PDIs

1

3

2

Priorité très élevée Priorité plus faible

Moyens financiers pour accéder à un
logement descent 

Zones géographiques prioritaires

Sécurisation des terres (titres de propriété)
pour éviter les conflicts entre PDIs et hôtes
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Des conditions de logement difficiles

Dans les régions frappées par la crise sécuritaire - le 
Nord, le Centre-Nord, le Sahel et l’Est - plus d’un mil-
lion de déplacés ont fui leurs localités pour trouver 
refuge dans des zones épargnées par la violence, 
alimentant ainsi la surpopulation dans des logements 
déjà occupés. La saturation des logements favorise 
ainsi la circulation des maladies (comme la Covid-19) 
et expose les occupants à des risques de tensions 
au sein des communautés et ménages, ainsi qu’à des 
violences basées sur le genre - comme les agres-
sions sexuelles - en raison de la promiscuité et du 
manque d’intimité. En outre, à la surpopulation des 
logements s’ajoute la vétusté des abris qui expose les 
occupants à des infiltrations d’eau, voire des inon-
dations et l’intrusion d’insectes nuisibles (UNHCR/
ICAHD International 15/04/2021, Agency for Techni-
cal Cooperation and Development 19/03/2021, DRC/
WASH Cluster 02/04/2021, Cluster Protection Burkina 
Faso 19/04/2021). Sur les 115 000 ménages déplacés 
dans les régions du Nord, du Sahel, du Centre-Nord 
et de l’Est, seuls 24 800 ont été accueillis par la popu-
lation hôte (REACH 24/03/2021, DRC/WASH Cluster 
02/04/2021). Néanmoins, les capacités d’accueil des 
familles se restreint et laisse place à la lassitude, ce 
qui conduit les déplacés à occuper temporairement 
des terres cultivables sans activités champêtres, ou 
à se masser dans les bâtiments publics et les fau-
bourgs des centres urbains. Cette situation concerne 
également les réfugiés maliens vivant dans les villes 
de Djibo et Dori dans la région du Sahel, qui peinent 
à trouver un logement (OCHA 30/04/2021, UNHCR/
Gouvernement du Burkina Faso 23/04/2021, REACH 
24/03/2021, INTERSOS/UNHCR 23/04/2021, Cluster 
Protection Burkina Faso 19/04/2021, UNHCR/ICAHD 
International 15/04/2021, UNHCR 01/04/2021). Dans 
la région du Centre-Nord, certaines personnes sont 
contraintes de dormir dehors malgré les efforts four-
nis par les autorités. Cette situation concerne plus 
de 40% des déplacés internes et 22% des résidents 
de la région du Centre-Nord (DRC/WASH Cluster 
02/04/2021, ACF/WASH Cluster 29/04/2021, ACF/
Solidarités International/HI/DRC 13/04/2021, REACH/
UNHCR 23/03/2021, OCHA 30/04/2021).

À cet accès difficile au logement, 68% des localités 
évaluées par REACH en novembre 2020 (dans les 
régions de l’Est, du Sahel, du Nord et du Centre-Nord) 
montrent que la majorité des personnes déplacées 
ne vivent pas dans des conditions de logements 
adéquats, tout particulièrement dans les provinces 
de la Kompienga et de la Komondjari dans la région 
de l’Est où cette proportion dépasse les 80%  (REACH 
24/03/2021, OCHA 28/04/2021). Pour améliorer leurs 

conditions de vie, les principaux besoins exprimés 
par les ménages déplacées internes sont la nécessité 
d’un espace fermée pour garantir l’intimité, l’accès 
aux moustiquaires, aux articles de couchage, aux 
articles de cuisine et aux moyens d’existence (per-
mettant de payer le logement) (REACH 07/04/2021, 
REACH 24/03/2021, (Agency for Technical Coo-
peration and Development 19/03/2021, REACH 
07/04/2021, ACF/WASH Cluster 29/04/2021, ACF/
Solidarités International/ HI/ DRC 13/04/2021, REACH 
07/04/2021, INTERSOS/UNHCR 23/04/2021, REACH 
07/04/2021, DRC/WASH Cluster 02/04/2021). 

Coût des logements 

Le coût des logements est une problématique qui 
a été largement rapportée en février et mars et qui 
explique les problèmes d’accès d’une partie de la 
population et ainsi la forte promiscuité de nombreux 
foyers. La pauvreté systémique et la crise écono-
mique due à la crise sanitaire actuelle accentuent les 
problèmes financiers des ménages qui ne peuvent 
accéder aux terres et parfois même ne peuvent payer 
leur location. Les localités qui connaissent une forte 
concentration de personnes déplacées, comme dans 
les régions du Sahel, du Centre-Nord, du Nord, de 
la Boucle du Mouhoun et de l’Est voient la demande 
de logement augmenter et les prix des locations 
avec. L’achat non règlementé de parcelles de terrain 
accentue ce phénomène (INTERSOS 28/02/2021), 
MBDHP 28/02/2021, INTERSOS 28/02/2021, OCHA 
2021). Ainsi, l’arrivée des personnes déplacées in-
ternes dans les régions du Nord, du Sahel, de l’Est, 
des Hauts-Bassins et du Centre-Nord, vient exercer 
une pression sur l’offre de logements disponibles. 
En effet, ces cinq régions connaissent une aug-
mentation des prix des loyers des logements qui 
deviennent inaccessibles pour les déplacés (UNHCR/
Gouvernement du Burkina Faso 23/04/2021, UNHCR/
ICAHD International 15/04/2021, OCHA 30/04/2021). 
Par exemple, les régions de l’Est, des Hauts-Bassins 
et du Nord connaissent des prix entre 3 000 et 30 
000 francs CFA. Dans la région du Nord, le prix du 
lopin de terre de 100m2 coûte entre 200 000 et 500 
000 francs CFA, ce qui est largement inaccessible 
pour les personnes déplacées (INTERSOS/UNHCR 
23/04/2021, UNHCR/ICAHD International 23/04/2021, 
INTERSOS/UNHCR 24/03/2021, UNHCR 24/03/2021, 
(INTERSOS/UNHCR 12/04/2021). Le coût élevé des 
loyers expose les personnes déplacées à l’expropria-
tion car elles ne peuvent plus honorer les charges du 
logement (UNHCR/Gouvernement du Burkina Faso 
23/04/2021, UNHCR/ICAHD International 15/04/2021, 
(Agency for Technical Cooperation and Development 
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19/03/2021). Entre mars 2020 et mars 2021, les coûts 
des logements, de l’eau, du gaz, de l’électricité et 
des autres combustibles ont connu une variation à 
la hausse de 1,6%, ce qui exclut davantage les dépla-
cés internes de l’accès au logement et aux différents 
biens suscités. 

Les abris précaires exposés aux aléas climatiques 
et naturels 

Faute d’accéder aux logements, faiblement dispo-
nibles et trop cher, les déplacés internes s’installent 
bien souvent dans des zones de logements spon-
tanées ou ils construisent leurs maisons avec des 
matériaux de mauvaise qualité. Dans les régions du 
Nord, du Centre-Nord, de l’Est et du Sahel, la majo-
rité de la population non-déplacée vivant dans 86%  
des localités évaluées par REACH en novembre 2020 
vit dans des logements en dur (construit en bois, en 
béton, en banco ou en brique) contre 43% des lo-
calités pour la majorité des populations déplacées 
internes (REACH 24/03/2021, REACH 07/04/2021). 
Dans certaines localités  des régions de l’Est et du 
Sahel - comme le Soum - les populations déplacées 
comme non-déplacées vivent dans des logements en 
dur pour seulement moins de la moitié des localités 
évaluées (REACH 07/04/2021, ACF/WASH Cluster 
29/04/2021, ACF/Solidarités International/ HI/ DRC 
13/04/2021). Par ailleurs, bon nombre de ces abris 
de fortunes présentent des dégradations en raison 
de leurs matériaux de construction peu adaptés à 
l’environnement (paille, bâches, bois fragile). Ces 
types d’abris sont exposés aux risques d’invasions 
par les insectes nuisibles ou les parasites, aux ef-
fondrements, aux incendies ou encore aux inonda-
tions. Par exemple, les abris des déplacés internes 
de la commune de Kongoussi dans le Centre-Nord 
sont endommagés par les termites. Par ailleurs, les 
pluies torrentielles de septembre 2020 ont causé la 
destruction de 82% d’abris précaires lors des inonda-
tions suivant la période de soudure. (UNHCR/ICAHD 
International 15/04/2021, REACH 24/03/2021, UNHCR 

24/03/2021, Agency for Technical Cooperation and 
Development 19/03/2021, WFP 12/04/2021, ACF/
WASH Cluster 29/04/2021, ACF/Solidarités Interna-
tional/ HI/ DRC 13/04/2021, OCHA/Government of 
Burkina Faso 08/04/2021). 

La faible résilience des abris est particulièrement à 
souligner en ce qui concerne la région Centre-Nord 
au vu des prévisions climatiques du Climate Center 
de la Croix-Rouge. (IRI 20/05/2021). En effet, les pré-
visions pour la région montrent un risque de précipi-
tations plus élevé que la moyenne entre juin et août 
2021.  La région du Centre-Nord abrite le plus grand 
nombre de déplacés internes au Burkina Faso. En ef-
fet, plus de 40% des déplacés internes du pays - soit 
462 690 personnes - vivent dans cette région.

Informations manquantes

Nous ne disposons pas de données sur les consé-
quences des conditions de vie dans des logements 
et abris précaires sur la santé physique et mentale 
des populations déplacées. Il manque également 
des informations quantitatives au niveau national 
mais aussi désagrégées par région sur les stratégies 
d’adaptation négative en matière de logement et de 
NFIs. Il manque des données chiffrées au niveau na-
tional mais aussi désagrégées par région sur la pro-
miscuité dans les abris, sur les loyers et sur les prix 
des NFIs. Nous ne disposons pas des données ré-
centes sur l’impact de la COVID-19 sur l’hébergement 
des individus et la disponibilitédes NFIs dans les 
marchés, ni des données chiffrées au niveau national 
mais aussi désagrégées par région sur les personnes 
vulnérables et à risque en matière de logements (per-
sonnes vivant avec un handicap, personnes âgées à 
risque, personnes LGBTQIA+ etc.). Enfin, des données 
sur le nombre ou pourcentage à la fois global et dé-
sagrégées (par région, groupes de population, sexe) 
de personnes qui ne peuvent plus payer leur loyer 
depuis le début de la pandémie sont manquantes, 
tout comme celles indiquant le nombre de personnes 
ayant perdu leur logement durant cette période. 
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Difficulté d’accès aux 
logements pour les 
déplacés internes

Augmentation 
des coûts logement

Mise en place de mesures de 
santé publique (lavage de mains, 
distanciation physique)

Inondations en 
saison pluvieuse

COVID-19

Insécurité (déplacements 
de population, 
destruction des points 
d’eau)

 

CONTEXTE

MESURES DE PREVENTION ET 
D’ENDIGUEMENT

FACTEURS 
CONTRIBUTIFS

IMPACT SUR LE MODE 
DE VIE

STRATEGIE DE SURVIE

IMPACT Impact sur les Personnes Impact sur les services
Not aviable
  

Impact de la COVID-19 sur le secteur de Abris

Épidémies et maladies hydriques 

Les abris précaires des déplacés 
internes sont exposés aux aléas 
climatiques et naturels 

La problématique des logements 
de personnes déplacées internes 
congestionnés et saturés

BIEN -ETRE PHYSIQUE 
ET MENTAL

DISPONIBILITÉ UTILISATIONQUALITÉ ACCÈS

Not aviable

Construction d’abris de fortune sur des terres cultivables ou non lotis

 Des risques physiques directs  Des risques d’expropriations

  Arbre à problème 
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EDUCATION

Est

Sahel

Nord
Centre-Nord

Boucle du 
Mouhoun

Centre-Est

Groupes affectés 

Enfants déplacés internes

Enfants réfugiés1

2

Groupes prioritaires avec 
des besoins spécifiques 

Enfants orphelins

Femmes cheffes de ménages

1

2

Groupes Vulnérables

Filles victimes de mariage forcé
ou enceintes

Enfants en situation de handicap

1

2

PRIORITÉS DU SECTEUR ÉDUCATION 

Besoins prioritaires 

Sensibilisation et assistance aux
PDIs pour l’obtention de documents
civils pour leurs enfants.

 Ouverture d’écoles fermées due
à de l’insécurité

1 2

3

Priorité très élevée Priorité plus faible

Moyens financiers  et matériel pour la
scolarisation des enfants déplacés et 
réfugiés 

Zones géographiques prioritaires

Ecoles spécialisées pour les enfants
en situation de handicap avec un personnel
enseignant qualifié

4

 Suivi psychologique des enfants
affectés par l’insécurité 

5
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Disponibilité et fonctionnalité des écoles
 
Le Burkina Faso compte plus de 20 000 écoles et 
scolarise environ 5 millions d’enfants, dont 70% en 
primaire et 27,6% en post-primaire et secondaire. 
(Gouvernement du Burkina Faso 30/11/2020), Gouver-
nement du Burkina Faso 30/11/2020). La situation à la 
date du 23 avril 2021 fait état de 2215 établissements 
scolaires fermés à cause de l’insécurité et de la vio-
lence des groupes armés, soit une augmentation de 
sept établissements par rapport à février 2021. Cette 
insécurité entraîne des déplacements d’enseignants 
et de nombreuses destructions d’écoles. Selon le 
gouvernement, plus de 92% des établissements sco-
laires des zones de départ des déplacés internes ont 
été détruits. Cette situation affecte 301 638 élèves, 
ainsi que 10 911 enseignants (Gouvernement du Burki-
na Faso, 23/04/2021). L’intensité des attaques contre 
l’éducation reste au même niveau qu’à la fin de 2020 
et limite la fonctionnalité des services éducatifs 
comparativement à l’année 2020 (OCHA, 31/03/2021). 
De fait, les progrès en termes d’accès et de qualité 
de l’éducation risquent d’être perdus à cause des 
conséquences de l’insécurité et de la pandémie de 
COVID-19 qui affectent la scolarisation des enfants. 
Dans la région du Sahel, le taux de scolarisation s’est 
effondré de 50-60% à 25% en l’espace de deux ans 
(OCHA, 28/04/2021). Les mouvements de populations 
entraînent des perturbations dans le suivi scolaire 
des enfants. En effet, les parents sont très souvent 
contraints d’amener les enfants dans les différents 
déplacements par manque de tuteur dans la zone 
d’accueil. Certains élèves qui étaient inscrits dans 
les écoles au niveau de la zone d’accueil sont obli-
gés d’abandonner pour repartir dans leurs villages 
d’origine avec le risque de ne plus aller à l’école. (IN-
TERSOS, 23/04/2021) Cela a un impact énorme sur 
l’avenir des enfants, en particulier pour les filles, qui 
ont souvent peu de chances de retourner à l’école, et 
risquent de tomber enceintes ou de se marier avant 
l’âge de 18 ans  (OCHA, 28/04/2021).

Les effets des mesures de préventions contre la 
COVID-19 encore présents

La fermeture des écoles pendant six mois, au début 
de la crise sanitaire, a eu des conséquences néfastes 
voire dangereuses pour les enfants déscolarisés, no-
tamment avec l’adoption de stratégies d’adaptation 
par leurs parents. Pour faire face à la perte de leurs 
actifs productifs et de leurs revenus, induites par le 
contexte sécuritaire et sanitaire, de nombreux mé-
nages hôtes et déplacés internes ont opté pour des 

stratégies d’adaptation diverses: dans les régions 
du Nord, de l’Est, du Sahel et du Plateau Central, de 
nombreux enfants travaillent sur les sites d’orpail-
lages illégaux ou effectuent des travaux domestiques 
(International Rescue Committee 26/02/2021, IN-
TERSOS 16/02/2021, UNHCR 15/02/2021, UNHCR 
01/02/2021, REACH 27/01/2021). Les enfants de 
déplacés internes sont particulièrement touchés 
par la pratique de la mendicité et le petit commerce 
ambulant. Les filles sont plus impactées dans les 
mariages forcés et les travaux d’aide-ménagères 
(INTERSOS 24/02/2021, UNHCR 07/01/2021). Ainsi, 
selon les IC interrogés dans un rapport de REACH 
pour la région Nord, 80% des jeunes en âge scolaire 
(6-17 ans) n’avaient aucune stratégie pour continuer 
à apprendre en cas de non-disponibilité des services 
éducatifs, et 54% se sont tournés vers un travail en 
dehors de la maison (REACH Initiative, 07/04/2021).

Malgré la reprise de l’enseignement scolaire dans la 
plupart des écoles, ces phénomènes ont des effets 
irrémédiables et ont pu pousser à une déscolari-
sation définitive d’une partie des enfants (MBDHP 
11/11/2020, UNICEF 01/10/2020, MBDHP 25/09/2020). 
Les menaces pesant sur le développement physique 
et mental des enfants, qui conduisent à leur désco-
larisation, sont différentes selon leur genre. Les ac-
tivités d’orpaillage entraînent l’intégration des jeunes 
garçons dans un vivier de recrutement pour les 
acteurs de cette économie parallèle (groupes armés 
ou bandes criminelles). (Inter Press Service, AllAfrica 
22/01/2021, UNHCR 01/02/2021, UNHCR 15/02/2021). 
Ce phénomène tend à encourager une déscolarisa-
tion pérenne. L’incontournable violence générée par 
ce mode de vie impacte leur développement psy-
chique et exclut leur intégration dans la société civile 
par le biais de l’école (Inter Press Service, AllAfrica 
22/01/2021, UNHCR 01/02/2021, UNHCR 15/02/2021). 
De même, les filles, exposées de manière précoce à 
des mariages forcés  sont sujettes à des grossesses 
mettant leur santé en péril. Ces jeunes mères, en 
plus de s’occuper de leurs enfants, doivent tenir leur 
foyer, ce qui les éloignent, elles aussi, du chemin de 
l’école. En outre, les familles préfèrent scolariser les 
garçons, qui endossent le rôle de futur garant éco-
nomique de la famille, contrairement aux filles, des-
tinées aux tâches domestiques (Inter Press Service, 
AllAfrica 22/01/2021, Handicap International - Huma-
nity & Inclusion 26/01/2021). 

https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Burkina%20Faso%20-%20Annuaire%20statistique%20de%20l%E2%80%99enseignement%20post-primaire%20et%20secondaire%202019-2020.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Burkina%20Faso%20-%20Annuaire%20statistique%20de%20l%E2%80%99enseignement%20primaire%202019-2020.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Burkina%20Faso%20-%20Annuaire%20statistique%20de%20l%E2%80%99enseignement%20primaire%202019-2020.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Burkina%20Faso%20-%20Annuaire%20statistique%20de%20l%E2%80%99enseignement%20primaire%202019-2020.pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/rapport_esu_23_avril_2021.pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/rapport_esu_23_avril_2021.pdf
https://api.thedeep.io/private-file/e0c146d6-ebec-4b3d-b320-11958a0aaf7d/HNO_BFA_2021_24112020%20(draft%20for%20review)%20(2)%20(1).pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/2021_sahel_crisis_hnro_-_fr.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Rapport%20mensuel%20de%20monitoring%20de%20mars%202021_Nord.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Rapport%20mensuel%20de%20monitoring%20de%20mars%202021_Nord.pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/2021_sahel_crisis_hnro_-_fr.pdf
https://drive.google.com/file/d/1iuWxO_QUhIFRKreBoFltOJJshxG1UKpr/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1iuWxO_QUhIFRKreBoFltOJJshxG1UKpr/view?usp=sharing
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20MENSUEL%20DE%20PROTECTION%20JANVIER%202021%20-%20EST.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20MENSUEL%20DE%20PROTECTION%20JANVIER%202021%20-%20EST.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20DE%20PROTECTION_%20MBDHP%20JANVIER%202021%20SAHEL.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20MENSUEL%20DE%20PROTECTION%20DECEMBRE%202020%20DU%20PLATEAU%20CENTRAL.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/REACH_BFA_Factsheet_Humanitarian-Situation-Monitoring-Est_November-2020.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20MENSUEL%20DE%20PROTECTION%20JANVIER%202021-NORD.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Rapport_Protection%20Novembre%202020%20-%20Region%20de%20l%27Est%20VF.pdf
https://www.impact-repository.org/document/reach/e87ffed6/REACH_BFA_Factsheet_Humanitarian-Situation-Monitoring-Nord_February-2021.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT_DE_MONITORING%20DE%20PROTECTION_%20OCTOBRE%202020_%20REGION%20DU_SAHEL.pdf
https://www.unicef.org/wca/media/5411/file/UNICEF-WCARO-Central-Sahel-Advocacy-October-2020.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20DE%20MONITORING%20DE%20PROTECTION%20%20AOUT%202020%20REGION%20DU%20SAHEL.pdf
https://allafrica.com/stories/202101220422.html
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20MENSUEL%20DE%20PROTECTION%20DECEMBRE%202020%20DU%20PLATEAU%20CENTRAL.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20DE%20PROTECTION_%20MBDHP%20JANVIER%202021%20SAHEL.pdf
https://allafrica.com/stories/202101220422.html
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20MENSUEL%20DE%20PROTECTION%20DECEMBRE%202020%20DU%20PLATEAU%20CENTRAL.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20DE%20PROTECTION_%20MBDHP%20JANVIER%202021%20SAHEL.pdf
https://allafrica.com/stories/202101220422.html
https://allafrica.com/stories/202101220422.html
https://reliefweb.int/report/burkina-faso/sahel-working-toward-inclusive-education-girls-disabilities
https://reliefweb.int/report/burkina-faso/sahel-working-toward-inclusive-education-girls-disabilities
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Un accès a l’éducation limite par la distance et les 
coûts financiers, le surpeuplement des classes et 

le manque de papiers administratifs

Outre la fermeture des écoles, les raisons rapportées 
pour la non-scolarisation des enfants sont les frais 
scolaires trop élevés, la distance des établissements 
scolaires, ainsi que la difficulté d’obtenir des extraits 
d’actes de naissance. En effet, si les enfants sont ad-
mis sans l’extrait d’acte de naissance dans les écoles, 
il est en revanche nécessaire pour pouvoir passer 
les examens scolaires (UNHCR, 24/03/2021). Beau-
coup d’enfants ont perdu leurs actes de naissance, 
attestations d’inscription et diplômes au moment du 
déplacement, ce qui entrave leur inscription dans 
les établissements scolaires. (Protection Cluster, 
28/04/2021). A titre d’exemple dans la commune de 
Kaya dans la région Centre-Nord, il ressort des en-
tretiens avec certains directeurs d’école que plus la 
moitié des élèves déplacés internes de la commune 
de Kaya n’en possèdent pas d’acte de naissance. (UN-
HCR, 15/04/2021).

Les réfugiés dans la région du Sahel peuvent accéder 
au système éducatif. Toutefois, on note que les taux 
de scolarisation dans cette population sont de 52% 
pour le primaire et 60% au secondaire. Certains ré-
fugiés ont bénéficié de la formation professionnelle 
dans les camps, mais à une échelle insuffisante pour 
répondre à leurs besoins (World Bank, 26/04/2021).

Au niveau de la scolarisation des déplacés internes, 
on note que la province de la Tapoa (Est) arrive en 
première position avec près de 30 000 élèves, sui-
vie par les provinces de Yatenga (Nord), Gourma 
(Est), Sourou (Boucle du Mouhoun) et Soum (Sahel) 
avec 5000 élèves chacune. En termes relatifs, la 
province de Soum est celle qui est la plus impactée 
par l’accueil d’élèves additionnels avec en moyenne 
190 élèves supplémentaires par école ouverte (la 
province compte actuellement 377 écoles fermées). 
(World Bank, 26/04/2021, Gouvernement du Burkina 
Faso, 23/04/2021). Le surpeuplement des écoles 
restreint les opportunités de scolarisation  et limite 
les conditions d’enseignement  (ACTED 30/11/2020). 
Les données gouvernementales de 2020 montrent 
qu’en moyenne, une  classe post-primaire compte 55 
élèves, 43 pour une classe de secondaire et 41 pour 
une classe de primaire (Gouvernement du Burkina 
Faso 30/11/2021). 

Ce surpeuplement  impacte la qualité de l’éducation 
dispensée tout en enfreignant son accès  aux en-
fants déplacés (UNHCR 07/01/2021). L’insuffisance 
des salles de classes et la difficulté d’intégration à 
cause de la stigmatisation liée à leur statut de PDI 
sont d’autres obstacles à l’accès à l’éducation (IN-
TERSOS 07/01/2021). 

Sur l’ensemble du pays, le temps moyen de déplace-
ment jusqu’à l’école primaire la plus proche est de 36 
minutes en véhicule. Un peu plus de 16 millions de 
personnes (soit 78% de la population) peuvent accé-
der à une école primaire en un laps de temps d’une 
heure en véhicule. En revanche, les écoles primaires 
restent inaccessibles à moins de quatre heures de 
route en véhicule motorisé pour plus de 500,000 
personnes. (World Bank, 26/04/2021)

Les effets combinés de l’insécurité et de la COVID-19 
exacerbent les vulnérabilités et inégalités du sys-
tème éducatif Burkinabé déjà présentes avant la 
pandémie. Ainsi, selon une étude de la Banque Mon-
diale, les femmes ont moins accès à l’éducation que 
les hommes, et les habitants des campagnes moins 
que ceux des villes. (World Bank, 26/04/2021). Mal-
gré une augmentation du taux brut de scolarisation 
au primaire, passant de 81% en 2013 a 89% en 2019 
(soit une augmentation de 2,4 millions à 3,2 millions 
d’enfants), le Burkina Faso reste l’un des pays avec 
le taux le plus faible de scolarisation au primaire 
(World Bank, 26/04/2021). De plus, la déscolarisation 
s’aggrave lors du passage au secondaire. Ainsi, seuls 
25% des 13-16 ans sont scolarisés, et ce taux passe 
à 5% pour les 17-19 ans (World Bank, 26/04/2021). 
Cette réalité vient se greffer sur les offres scolaires 
disparates entre territoires, les territoires ruraux 
étant moins bien servis. En combinant le fait que 
l’on retrouve une plus grande quantité de ménages 
pauvres dans les zones rurales, ce sont surtout 
les plus pauvres qui souffrent d’un accès limité à 
l’éducation secondaire et supérieure (World Bank, 
26/04/2021).

Informations manquantes

Le nombre d’enfants déscolarisés ou en abandon 
scolaire suite à la COVID-19 est inconnu (chiffres 
globaux, par groupes affectés, par sexe, par niveau 
administratif). Par ailleurs, on note un manque de 
données et d’études concernant les impacts réels de 
la crise sanitaire sur la santé mentale et le bien-être 
des enfants scolarisés et du personnel éducatif. Les 
taux de prévalence et d’incidence en milieu scolaire 

https://api.thedeep.io/private-file/79456c2e-8683-4bbf-80af-e1700b206d6b/Strategie%20Cluster%20Protection%20Burkina%20Faso_2021%20(1).pdf
https://api.thedeep.io/private-file/d4743359-b5c8-453a-bd9f-ff5afcb6bf05/Rapport%20de%20monitoring%20de%20protection%20de%20la%20re%CC%81gion%20du%20Centre-Nord%20mars%202021%20(1).pdf
https://api.thedeep.io/private-file/d4743359-b5c8-453a-bd9f-ff5afcb6bf05/Rapport%20de%20monitoring%20de%20protection%20de%20la%20re%CC%81gion%20du%20Centre-Nord%20mars%202021%20(1).pdf
http://documents1.worldbank.org/curated/en/622561619416816205/pdf/Roads-to-Schools-and-Healthcare-Facilities-Identifying-Accessibility-Gaps-in-Burkina-Faso.pdf
http://documents1.worldbank.org/curated/en/622561619416816205/pdf/Roads-to-Schools-and-Healthcare-Facilities-Identifying-Accessibility-Gaps-in-Burkina-Faso.pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/rapport_esu_23_avril_2021.pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/rapport_esu_23_avril_2021.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/factsheet_report_barsalogho_20201130.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Burkina%20Faso%20-%20Annuaire%20statistique%20de%20l%E2%80%99enseignement%20post-primaire%20et%20secondaire%202019-2020.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Burkina%20Faso%20-%20Annuaire%20statistique%20de%20l%E2%80%99enseignement%20post-primaire%20et%20secondaire%202019-2020.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Rapport_Protection%20Novembre%202020%20-%20Region%20de%20l'Est%20VF.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Rapport_Protection%20Novembre%202020%20-%20Region%20de%20l'Est%20VF.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Rapport_Protection%20Novembre%202020%20-%20Region%20de%20l'Est%20VF.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Rapport_Protection%20Novembre%202020%20-%20Region%20de%20l'Est%20VF.pdf
http://documents1.worldbank.org/curated/en/622561619416816205/pdf/Roads-to-Schools-and-Healthcare-Facilities-Identifying-Accessibility-Gaps-in-Burkina-Faso.pdf
http://documents1.worldbank.org/curated/en/622561619416816205/pdf/Roads-to-Schools-and-Healthcare-Facilities-Identifying-Accessibility-Gaps-in-Burkina-Faso.pdf
http://documents1.worldbank.org/curated/en/622561619416816205/pdf/Roads-to-Schools-and-Healthcare-Facilities-Identifying-Accessibility-Gaps-in-Burkina-Faso.pdf
http://documents1.worldbank.org/curated/en/622561619416816205/pdf/Roads-to-Schools-and-Healthcare-Facilities-Identifying-Accessibility-Gaps-in-Burkina-Faso.pdf
http://documents1.worldbank.org/curated/en/622561619416816205/pdf/Roads-to-Schools-and-Healthcare-Facilities-Identifying-Accessibility-Gaps-in-Burkina-Faso.pdf
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Insécurité et 
déplacement massifs

Mesures de confinement et 
restriction de mouvements

Accès à l'éducation limité par 
l’insécurité

Manque de moyens financier pour 
accéder au matériel scolaire

Normes sociales sexistes et 
prévalences des VBG 
anterieures à la COVID

COVID-19

CONTEXTE

MESURES DE PREVENTION ET 
D’ENDIGUEMENT

FACTEURS 
CONTRIBUTIFS

IMPACT SUR LE MODE 
DE VIE

IMPACT
Impact sur les Personnes Impact sur les services

Difficile respect des gestes barrières (classes surchargées, manque d’équipements)
Apprentissage à distance (jusqu’au 1er octobre) avec un accès inégalitaire selon l’accès à des 
Modalités d’apprentissage à distance (en particulier pour les enfants déplacés) Les enfants 
sans accès à la radio, la TV et Internet privés d’éducation à distance

Difficultés à assurer la continuité des services à l’éducation dans l’immédiat (jusqu’au 1er octobre)
La fermeture des écoles par les mesures restrictives a impacté 5 millions d’enfants déjà scolarisés

Impact de la COVID-19 sur le secteur de l’Education

Fermeture des frontières 
jusqu’au 1er octobre 2020

De nombreux enfants travaillent
sur les sites d’orpaillages illégaux ou 
effectuent des travaux domestiques

BIEN -ETRE PHYSIQUE 
ET MENTAL

Tension entre personnes 
déplacées et communautés hôtes 

Tensions éthniques instrumentalisées par 
les GANI

La pratique de la mandicité

  Arbre à problème 

sont aussi inconnus. Nous n’avons pas de données à 
jour (mois de mars) sur le nombre d’écoles fermées, 
ni de données précises et désagrégées sur le nombre 
d’enfants déscolarisés. Il manque également des 

données sur les mécanismes d’adaptation mis en 
place par les populations pour pallier aux fermetures 
des écoles, ainsi que peu de données généralisées 
sur les frais de scolarité. 
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PROTECTION 

Est

Sahel

Nord

Boucle du Mouhoun

Centre-Nord

Groupes affectés 

Personnes déplacées internes

Réfugiés1

2

Personnes agées

Services fonciers ruraux et 
sensibilisation de la population
sur le droit foncier

Groupes prioritaires avec 
des besoins spécifiques 

Communauté Peulhe

Communauté Agriculteurs / Eleveurs

1

2

Groupes Vulnérables

Femmes et les jeunes filles victimes de VBG

Personnes en situation de handicap

Enfants victimes d’exploitation sexuelle, 
de violences domestiques et de travail forcé

1

2

3

PRIORITÉS DU SECTEUR PROTECTION

Besoins prioritaires 

Accès aux services de base, notamment de 
soins pour les personnes sans documents 
d’état civil

Mécanismes communautaires
de protection et de soutien pour
les personnes vulnérables

Réduction des VBG, des violences 
domestiques et de l’exposition des enfants 
et des adultes à des environnements violents

1 2

3

Priorité très élevée Priorité plus faible

Protection à travers l’autonomisation 
financière des ménages 

4

Zones géographiques prioritaires

4

5
Identification et déminage des zones
contenant des engins explosifs improvisés6
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L’insécurité comme facteur majeur des incidents 
de protection

Au Burkina Faso, les incidents sécuritaires créés 
par le conflit impactent directement le bien-être 
physique et mental des populations touchées. Dans 
les régions du Nord, du Centre-Nord, du Sahel et de 
l’Est, 80% des informateurs interrogés par REACH 
en janvier 2021, indiquent que des violations graves 
à la protection des personnes sont causées par  des 
groupes armés (REACH 07/04/2021, Cluster Protec-
tion Burkina Faso 15/04/2021, Cluster Protection 
Burkina Faso 19/04/2021). Par ailleurs, en 2020, 
plus de 2 500 incidents sécuritaires ont frappé les 
régions du Sahel, du Nord, de l’Est et du Centre-
Nord, soit le double d’incidents par rapport à 2019. 
Ces incidents sécuritaires ont touché la majorité 
de la population dans 48% des localités évaluées 
par REACH en novembre 2020 (REACH 24/03/2021, 
REACH 07/04/2021, AllAfrica 09/04/2021). La dégra-
dation de la situation sécuritaire n’est pas homogène 
dans toutes les régions. Bien que la région du Sahel 
ait enregistré une hausse des incidents impactant 
l’intégrité physique des hommes et des femmes en 
mars 2021, ceux-ci se caractérisent par une baisse 
de la létalité par rapport à février 2021 (UNHCR 
23/04/2021, UNHCR 14/04/2021, REACH 24/03/2021. 
La province du Loroum dans le Nord a vu une dégra-
dation de sa situation sécuritaire, de même que la 
région du Centre-Nord, où 77% des incidents sécu-
ritaires concernent les communes de Barsalogho, 
Bourzanga, Yalgo, Dablo et Kaya, en novembre 2020 
(INTERSOS/UNHCR 23/04/2021, Cluster Protection 
Burkina Faso 19/04/2021, Cluster Protection Burkina 
Faso 15/04/2021). Le nombre d’incidents sécuri-
taires restent stables dans les Hauts-Bassins et est 
en baisse dans l’Est (UNHCR/ICAHD International 
23/04/2021, INTERSOS/UNHCR 12/04/2021).  

Cependant, ces tendances sont à relativiser car la 
province du Houet dans les Hauts-Bassins a enre-
gistré le plus de violations à l’intégrité physique, 
contrairement aux autres provinces de la région. 
Cela peut-être en partie expliqué par le fait qu’un 
plus grand nombre de déplacés internes peuplent 
cette province (au nombre de 12 791). En effet, plus 
de 80% des personnes déplacées internes dans les 
Hauts-Bassins et dans le Centre-Nord sont victimes 
de violations de droits. Celles-ci sont relatives aux 
violences et traumatismes vécus lors des conflits 
intercommunautaires et attaques des groupes armés 
dont ils ont été témoins ou victimes dans leur localité 
de départ (UNHCR 24/03/2021, UNHCR/ICAHD Inter-
national 23/04/2021, Protection Cluster 28/04/2021). 

Dans les six régions affectées par la violence armée 

et les conflits, la prolifération des engins explosifs 
improvisés (EEI) constituent un danger direct pour 
les populations civiles, en plus de contraindre l’accès 
aux services essentiels de bases (Cluster Protection 
Burkina Faso 19/04/2021, OCHA 30/04/2021). Les 
populations les plus touchées semblent être les per-
sonnes effectuant de nombreux déplacements pour 
acquérir leurs moyens de subsistance ou leur survie, 
comme les éleveurs transhumants, les personnes dé-
placées internes ou encore les enfants. Par ailleurs, 
l’exposition des enfants aux EEI vient renforcer leurs 
traumatismes vécus dans les zones en conflit (Clus-
ter Protection Burkina Faso 19/04/2021, Protection 
Cluster 28/04/2021, OCHA 30/04/2021).

Sur le plan du stress post-traumatique et de la dé-
tresse psychologique, l’OMS indiquait en 2019 que 
22% des personnes vivant en zone de conflit souf-
frait de troubles psychiques, à l’échelle mondiale. 
Ce taux est similaire et avoisine les 20% pour les 
personnes souffrants de stress et détresse psycho-
logique dans la région de l’Est (ACF/WASH Cluster 
29/04/2021, OCHA 30/04/2021, ACF/Solidarités In-
ternational/Handicap International/DRC 13/04/2021, 
INTERSOS/UNHCR 12/04/2021). 

Des violences basées sur le genre en augmentation

Les cas des violences sexuelles basées sur le genre 
sont en augmentation au Burkina Faso, et repré-
sentent 3 448 incidents rapportés selon le HRP 
en 2020. Cette situation est due à la dégradation 
de la situation sécuritaire dans les six régions im-
pactées par le conflit - le Sahel, le Nord, la Boucle 
du Mouhoun, l’Est, le Centre-Est et le Centre-Nord 
(Cluster Protection Burkina Faso 19/04/2021, Pro-
tection Cluster 28/04/2021, Amnesty International 
07/04/2021). Selon l’OMS, 35% des femmes ont été 
victimes de violences physiques et sexuelles en rai-
son des conflits et des déplacements. Les femmes et 
les personnes déplacées internes représentent plus 
de 80% des victimes des violences sexuelles basées 
sur le genre (OCHA 30/04/2021, UNHCR 24/03/2021, 
Cluster Protection Burkina Faso 15/04/2021), Gou-
vernement du Burkina Faso 16/04/2021, UNHCR/
ICAHD International 15/04/2021). Ce taux peut être 
en partie expliqué par les conditions de vie précaire 
forçant les femmes déplacées à habiter dans des 
logements congestionnés et saturés, ce qui les ex-
pose aux risques d’agressions sexuelles (INTERSOS/
UNHCR 24/03/2021, OCHA 30/04/2021, DRC/WASH  
Cluster 02/04/2021). Les cas de viols et d’exploita-
tions sexuelles sont imputables aux groupes armés 
en activité dans les régions du Nord et de l’Est (dans 
les localités de Nassougou, Ougarou et Matiacoli) 
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(INTERSOS/UNHCR 12/04/2021, Gouvernement du 
Burkina Faso 16/04/2021). Ces violations constituent 
plus de 80% des incidents rapportés dans la région 
du Centre-Nord (Cluster Protection Burkina Faso 
15/04/2021, UNHCR/ICAHD International 15/04/2021). 
Le Sahel et le Sud-Ouest présentent le plus fort taux 
de prévalence d’atteintes physiques d’ordre sexuel à 
l’encontre des femmes par an, de 14% et 5% respec-
tivement (African Development Bank 26/04/2021, 
UNHCR 14/04/2021). 

Les conditions de vie et les pratiques sociocultu-
relles peuvent donner un éclairage sur ces violences 
sexuelles et de genre contre les femmes. La plupart 
des atteintes surviennent lorsque celles-ci sortent 
pour collecter le bois de chauffe, puiser l’eau ou 
travailler sur les sites d’orpaillages (Cluster Protec-
tion Burkina Faso 19/04/2021, INTERSOS/UNHCR 
24/03/2021). Toutefois, les atteintes et violences ont 
également lieu à l’échelle domestique et peuvent être 
expliquées en partie par le manque de ressources du 
ménage créant des tensions au sein des couples. À 
ce titre, 3 femmes sur 10 vivant dans les Hauts-Bas-
sins, le Sahel, le Sud-Ouest, les Cascades, le Centre-
Ouest et le Centre-Sud sont victimes de violences 
conjugales au cours de leur vie. Ce phénomène est 
multiplié par deux dans les zones rurales (INTER-
SOS/UNHCR 24/03/2021, African Development Bank 
26/04/2021). 

Le HRP 2020 indique également que 10% des 
femmes sont mariées de force. Pour les femmes ma-
jeures, nombre de ces mariages suivent la pratique 
du “lévirat”, consistant à la veuve d’épouser le frère 
du défunt pour pouvoir continuer d’avoir autorité sur 
ses enfants. En 2016, le taux de mariage forcé aurait 
été 10 fois supérieur chez les femmes que chez les 
hommes (INTERSOS/UNHCR 24/03/2021, lemonde, 
13/04/2021, African Development Bank 26/04/2021), 
Amnesty International 07/04/2021, Cluster Protec-
tion Burkina Faso 19/04/2021).

Les enfants particulièrement à risques

Dans les six régions impactées par la crise sécu-
ritaire - le Nord, le Sahel, l’Est, la Boucle du Mou-
houn, le Centre-Nord et le Centre-Est - les enfants 
font partie des premières victimes des conflits et 
présentent un risque d’expositions aux violences 
sexuelles. En effet, en raison de la dégradation des 
conditions sécuritaires, plus de 80% des déplacés 
internes sont des femmes et des enfants. Ainsi, le 
nombre d’enfants non accompagnés ou séparés 
est en hausse : 2 615 ont été identifiés en avril 2021 
(OCHA 28/04/2021, Protection Cluster 28/04/2021, 

Cluster Protection Burkina Faso 19/04/2021). Les 
enfants sont durement affectés par la crise sécuri-
taire. Nombre d’entre eux sont traumatisés par les 
événements violents ce qui impacte leur dévelop-
pement psycho-social (conduite à risque, usage de 
stupéfiants, agressivité, retrait social, troubles du 
développement et de l’apprentissage). Du fait de ces 
fragilités, ces enfants sont vulnérables aux abus, à la 
maltraitance et au recrutement au sein des  groupes 
armés (Cluster Protection Burkina Faso 19/04/2021, 
Protection Cluster 28/04/2021, UNHCR/ICAHD Inter-
national 15/04/2021). 

Par ailleurs, de nombreux enfants déplacés ont perdu 
leurs papiers d’identités et documents officiels, ce 
qui limite leur accès aux services de protection de 
l’enfance et les empêche de rejoindre les écoles des 
localités d’accueils (Cluster Protection Burkina Faso 
19/04/2021,  UNHCR/ICAHD International 15/04/2021, 
UNHCR/ICAHD 23/04/2021).  
Les pays du Sahel ont les taux de mariage infan-
tile les plus élevés du monde: plus de la moitié des 
enfants sont mariés et une adolescente sur deux 
accouche avant l’âge de 18 ans (OCHA 28/04/2021). 
Au Burkina Faso, c’est près de 44% des femmes qui 
disent avoir été mariées avant l’âge de 18 ans, bien 
souvent sans leur consentement afin d’amener une 
rétribution financière à leur famille. Cette situation 
engendre des grossesses précoces et des violences 
sexuelles, comme l’excision. En effet, en 2016 la 
Banque Africaine de Développement estime que 2 
femmes sur 5 ont été excisées avant l’âge de 10 ans. 
Cette situation de sujétion impacte négativement 
le développement et la santé des jeunes filles qui 
doivent rester à la maison pour s’occuper de leur 
foyer (African Development Bank 26/04/2021, UN-
HCR/ICAHD International 15/04/2021, TV5MONDE 
16/04/2021). 

Enfin, les enfants des six régions sus-citées sont vic-
times de travaux forcés et d’exploitation économique 
sur les sites aurifères. Cette activité dangereuse les 
expose aux effondrements de mines, blessures et 
agressions des personnes plus âgées. Cela contribue 
une fois de plus à les éloigner du chemin de l’école. 
Par ailleurs, les jeunes filles qui ne sont pas mariées 
sont envoyées vers les grandes villes du pays (Ouaga-
dougou, Bobo-Dioulasso) pour travailler en tant 
qu’aide-ménagères, ce qui les exposent elles aussi 
aux abus, maltraitance et descolarisation (lefaso 
22/04/2021). 
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https://api.thedeep.io/private-file/4ecb2736-25ff-4675-bb87-4988b2e343e9/Strategie%20Cluster%20Protection%20Burkina%20Faso%202021-2023%20(1).pdf
https://api.thedeep.io/private-file/79456c2e-8683-4bbf-80af-e1700b206d6b/Strategie%20Cluster%20Protection%20Burkina%20Faso_2021%20(1).pdf
https://api.thedeep.io/private-file/d4743359-b5c8-453a-bd9f-ff5afcb6bf05/Rapport%20de%20monitoring%20de%20protection%20de%20la%20re%CC%81gion%20du%20Centre-Nord%20mars%202021%20(1).pdf
https://api.thedeep.io/private-file/d4743359-b5c8-453a-bd9f-ff5afcb6bf05/Rapport%20de%20monitoring%20de%20protection%20de%20la%20re%CC%81gion%20du%20Centre-Nord%20mars%202021%20(1).pdf
https://api.thedeep.io/private-file/4ecb2736-25ff-4675-bb87-4988b2e343e9/Strategie%20Cluster%20Protection%20Burkina%20Faso%202021-2023%20(1).pdf
https://api.thedeep.io/private-file/d4743359-b5c8-453a-bd9f-ff5afcb6bf05/Rapport%20de%20monitoring%20de%20protection%20de%20la%20re%CC%81gion%20du%20Centre-Nord%20mars%202021%20(1).pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Rapport_monitoring_de_protection_mars_2021_HB.pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/2021_sahel_crisis_hnro_-_fr.pdf
https://api.thedeep.io/private-file/3a2479f5-88da-45b6-a2f4-45d773526490/gender_profile_-_burkina_en.pdf
https://api.thedeep.io/private-file/d4743359-b5c8-453a-bd9f-ff5afcb6bf05/Rapport%20de%20monitoring%20de%20protection%20de%20la%20re%CC%81gion%20du%20Centre-Nord%20mars%202021%20(1).pdf
https://api.thedeep.io/private-file/d4743359-b5c8-453a-bd9f-ff5afcb6bf05/Rapport%20de%20monitoring%20de%20protection%20de%20la%20re%CC%81gion%20du%20Centre-Nord%20mars%202021%20(1).pdf
https://information.tv5monde.com/terriennes/crise-au-sahel-les-filles-sont-la-moitie-de-la-solution-404372
https://lefaso.net/spip.php?article104166
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Une pandémie qui aggrave une crise                                           
de protection préexistante

De nombreuses problématiques liées à la protection 
étaient présentes au Burkina avant même l’apparition 
de la COVID-19. Parmi celles-ci,  une large proportion 
de phénomènes liés aux déplacements forcés, à la 
violation des droits humains et à la violence sexuelle 
et basées sur le genre, dont les mutilations génitales 
féminines, les violences domestiques, les mariages 
précoces et forcé étaient à déplorer particulière-
ment dans le Nord et l’Est du pays (Protection Cluster 
30/11/2020, Enabel 01/12/2020, UNICEF 16/10/2020). 
Les tensions entre personnes déplacées et com-
munautés hôtes s’ajoutent aux problématiques 
récurrentes de tensions ethniques, elles-mêmes 
souvent instrumentalisées par les groupes armés. 
(INTERSOS 07/01/2021, INTERSOS 07/01/2021, IN-
TERSOS 07/01/2021, REACH Initiative 25/01/2021, 
Acaps 28/01/2021,  INTERSOS 01/02/2021). Au conflit 
opposant les GANI aux forces de sécurité et aux 
groupes d’autodéfense viennent s’ajouter les conflits 
agro-pastoraux. De plus, si les groupes d’autodéfense 
peuvent être une présence rassurante pour certaines 
populations, ils sont également acteurs de nom-
breuses violations de protection directes ou indi-
rectes. Les enlèvements à des fins de recrutements 
forcés dans les groupes armés sont aussi élevés. 
C’est le cas dans la région du Liptako-Gourma (Niger, 
Mali, Burkina Faso) où ils représentent 10% des vic-
times de violences. 

Ces violences physiques ou sexuelles au Burkina 
Faso peuvent avoir des conséquences directes sur la 
santé physique des victimes mais aussi sur la santé 
mentale des victimes ou personnes témoins de ces 
violences qui peuvent développer de l’anxiété, une 
dépression, un stress post-traumatique et être en 
détresse psychologique. Ainsi, en mars dans la com-
mune de Djibo, 31% des ménages déplacés interrogés 
avait au moins un membre manifestant un état de 
stress ou de détresse psychologique (Action Contre 
la Faim 17/03/2021, UNHCR 15/03/2021, Solidarités 
International 15/03/2021, ACTED 03/03/2021, INTER-
SOS 28/02/2021, MBDHP 28/02/2021). 

Problèmes de fonctionnalité                                              
des services administratifs   

L’insécurité a pour conséquences la suspension 
de nombreux services administratifs. L’accès aux 
services de base demeure difficile pour les per-
sonnes déplacées parfois démunies de documents 
importants tels que les extraits de naissance. En 
Décembre 2020, L’UNICEF estimait que 88% des en-

fants déplacés internes étaient privés de certificat 
de naissance, entraînant de graves répercussions 
sur leur possibilité d’accès à la santé, l’éducation et 
la protection (IRC Décembre 2020). Au Burkina Faso, 
91% des parents et responsables d’enfants n’ont pas 
accès aux services de protection. Ce chiffre est éga-
lement élevé pour les personnes déplacées internes, 
où 80% n’ont pas accès aux services sociaux de base 
et de protection (Save The Children 18/01/2021, OCHA 
30/04/2021).

A l’échelle nationale, les besoins multisectoriels de 
protection sont cités comme étant le plus important 
par 37% des ménages (en seconde position après 
les besoins en eau, hygiène et assainissement cités 
par 82% des ménages) (REACH 09/04/2021). Cette 
situation est renforcée par un manque de présence 
des services d’Etat, notamment dans le domaine de 
la justice. De fait, le système judiciaire burkinabè est 
structurellement faible : il n’y que 25 tribunaux de 
grandes instances pour tout le pays et il n’y a que 2,5 
magistrats pour 100 000 habitants - soit un nombre 
total de 580 magistrats - ce qui est en deçà de la 
norme internationale de 10 magistrats pour 100 000 
habitants. Cette tendance est similaire au niveau des 
avocats où il y a 1 avocat pour 100 000 habitants en 
moyenne.

Cette situation pousse la population à recourir à la 
justice traditionnelle pour combler les carences de la 
justice. Cette solution n’est cependant pas une pro-
tection adéquate, en particulier pour les victimes de 
violences sexuelles basées sur le genre. Les services 
spécialisées et multisectoriels de prise en charge 
des violences basées sur le genre ne couvrent que 
12% du territoire national (OCHA 28/04/2021). Les ré-
gions du Nord, de la Boucle du Mouhoun, du Centre-
Nord, du Sahel et de l’Est ont vu une réduction des 
séances d’animations sur la protection contre les 
violences basées sur le genre, ce qui défavorise le si-
gnalement des potentielles survivantes. Par ailleurs, 
l’implication des communautés dans les processus 
de protection est faible et la dénonciation des abus 
sexuels n’est pas effectuée. À cela s’ajoute une dispo-
nibilité limitée des services 

de protection et de prise en charge des survivantes, 
ainsi qu’un manque d’acteurs adéquatement for-
més sur le terrain (INTERSOS/UNHCR 23/04/2021, 
UNHCR/UNPF/Cluster Protection Burkina Faso 
17/02/2021, Protection Cluster 28/04/2021, Amnesty 
International 07/04/2021, Cluster Protection Burkina 
Faso 19/04/2021, UNHCR 24/03/2021). Le manque 
d’abris en quantité suffisante constitue un risque 
supplémentaire d’agressions sexuelles pour les 
femmes déplacées internes. Obligées de vivre dans 

https://reliefweb.int/report/world/aftershock-abuse-exploitation-human-trafficking-wake-covid-19-global-protection-update
https://reliefweb.int/report/burkina-faso/stop-aux-mutilations-g-nitales-f-minines-faire-ensemble-du-burkina-faso-un
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Child-marriage-in-the-Sahel-brochure-English_2020.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Rapport%20mensuel%20de%20protection-Novembre%202020-%20Plateau%20central_VF.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20MENSUEL%20NOVEMBRE%20NORD%20VF.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20MENSUEL%20NOVEMBRE%20NORD%20VF.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20MENSUEL%20NOVEMBRE%20NORD%20VF.pdf
https://www.impact-repository.org/document/reach/451f2be3/REACH_GLO_Situation-Overview_WSC_BFA-pilot_December-2020.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/20210121_acaps_briefing_note_central_sahel.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20MENSUEL%20DE%20PROTECTION%20DECEMBRE%202020%20DU%20PLATEAU%20CENTRAL.pdf
https://drive.google.com/file/d/1SIbJA8LIMXk1HwqMau7_QO6dCunRUVSI/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1SIbJA8LIMXk1HwqMau7_QO6dCunRUVSI/view?usp=sharing
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Project%2021%20Report%201%20%20March%202021%20-%20FINAL.pdf
https://drive.google.com/file/d/1Ozv1Ndbodjol8hZRqFE8c-CxRt0aUhQH/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1Ozv1Ndbodjol8hZRqFE8c-CxRt0aUhQH/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1Ma_KQ-eDEZznHoNHN3Q5xAwiQf8fsVM4/view?usp=sharing
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Rapport%20mensuel%20de%20protection%20F%C3%A9vrier%202021%20EST.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Rapport%20mensuel%20de%20protection%20F%C3%A9vrier%202021%20EST.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/RAPPORT%20DE%20MONITORING%20_FEVRIER%202021_SAHEL.pdf
https://drive.google.com/file/d/1iuWxO_QUhIFRKreBoFltOJJshxG1UKpr/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1iuWxO_QUhIFRKreBoFltOJJshxG1UKpr/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1iuWxO_QUhIFRKreBoFltOJJshxG1UKpr/view?usp=sharing
https://api.thedeep.io/private-file/395ecde6-01c5-4fe7-b588-6e9403d85253/rapport_covid_francais.pdf
https://api.thedeep.io/private-file/0759c23c-a2ff-4d3a-a0fa-cb721df068f8/HRP%202021%20complet%20final.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Burkina%20Faso%20-%20%C3%89valuation%20multisectorielle%20des%20besoins%20%28MSNA%29%20-%20Rapport%20final%2C%20f%C3%A9vrier%202021.pdf
https://www.humanitarianresponse.info/sites/www.humanitarianresponse.info/files/documents/files/2021_sahel_crisis_hnro_-_fr.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Rapport%20mensuel%20de%20monitoring%20de%20mars%202021_Nord.pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/dasboard_aor_vbg_bf_2020_final.pdf
https://api.thedeep.io/private-file/79456c2e-8683-4bbf-80af-e1700b206d6b/Strategie%20Cluster%20Protection%20Burkina%20Faso_2021%20(1).pdf
https://www.amnesty.org/download/Documents/POL1032022021FRENCH.PDF
https://www.amnesty.org/download/Documents/POL1032022021FRENCH.PDF
https://api.thedeep.io/private-file/4ecb2736-25ff-4675-bb87-4988b2e343e9/Strategie%20Cluster%20Protection%20Burkina%20Faso%202021-2023%20(1).pdf
https://api.thedeep.io/private-file/4ecb2736-25ff-4675-bb87-4988b2e343e9/Strategie%20Cluster%20Protection%20Burkina%20Faso%202021-2023%20(1).pdf
https://reliefweb.int/sites/reliefweb.int/files/resources/Rapport%20mensuel%20de%20Fe%CC%81vrier%20HB%202021.pdf
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  Arbre à problème 

Mesures de 
confinement et 
restriction de 

les pratiques culturelles et normes sexistes 
contribuent à l’inégalités de genres .

 

Fermeture ou fonctionnement partiel des 
administrations publiques 

Fermeture des 
frontières terrestres 
et ferroviaires 

Fermeture des écoles 
(Rentrée le 1er octobre)

Normes sociales sexistes et 
prévalence des VBG antérieures à la 
COVID-19

COVID-19

Tensions entre PDI et 
communautés hôtes

Incidents sécuritaires induits par 
la violence des groupes armées   

CONTEXTE

MESURES DE PREVENTION ET 
D’ENDIGUEMENT

FACTEURS 
CONTRIBUTIFS

IMPACT SUR LE MODE 
DE VIE

STRATEGIE DE 
SURVIE

IMPACT
Impact sur les Personnes Impact sur les services

Augmentation généralisée des violences, 
notamment envers les personnes vulnérables 

L’accès aux services essentiels

Impact de la COVID-19 sur le secteur de la Protection

Tensions 
ethniques 
instrumentalisées 

Insécurité et déplacements 
massifs

Les enfants PDI afféctés sur les   par des abus et de la 
maltraitance
 

BIEN -ETRE PHYSIQUE 
ET MENTAL

Augmentation des VBG

 Exploitation économique des enfants Recours à la justice traditionnelle Déminage des EEI

des logements congestionnés et saturés, entre 30% 
et 40% des déplacées disent manquer d’espace 
fermé pour garantir leur intimité et leur protection 
(REACH 07/04/2021).  Ainsi, les normes sociocultu-
relles, l’absence de services appropriés et la crainte 
de représailles poussent les victimes à ne pas re-
courir à la justice. (INSD 18/02/2021, Cluster Protec-
tion Burkina Faso 19/04/2021, Protection Cluster 
28/04/2021). 

Informations manquantes

Les informations collectées ne rendent pas compte 
de l’ampleur du phénomène des enfants forcés à 
travailler malgré la reprise de l’école. Des données 
chiffrées seraient nécessaires afin d’appréhender la 
situation.  Le même problème se pose pour les vio-

lences basées sur le genre et les mariages précoces 
depuis la levée des mesures gouvernementales. Il 
serait intéressant de pouvoir également analyser des 
données sur l’évolution de l’accès aux services depuis 
la levée des restrictions, ainsi que l’impact de la se-
conde vague de COVID-19 sur ces mêmes services. 
Enfin, il manque des données récentes, quantita-
tives et qualitatives sur l’accès, la disponibilité et la 
qualité des services sociaux, des services de santé 
sexuelle et de la justice depuis la pandémie. Des 
données concernant l’utilisation de ces services par 
la population depuis mars 2020 n’ont pas été trou-
vées. Il manque aussi des données quantitatives et 
qualitatives sur les stratégies d’adaptation adoptées 
par les populations et notamment les enfants depuis 
l’assouplissement des mesures restrictives contre la 
COVID-19.

https://api.thedeep.io/private-file/e5a7527c-7527-45cf-bd41-87ee6e1c3259/E%CC%81valuation%20de%20la%20situation%20humanitaire%20dans%20la%20zone%20Trois%20Frontie%CC%80res%20Burkina%20Faso%20-%20Re%CC%81gion%20du%20Sahel%20(Janvier%202021).pdf
http://www.insd.bf/contenu/pub_periodiques/tableaux_de_bord/TBG/Tableau%20de%20bord%20de%20la%20Gouvernance%20edition%202020.pdf
https://api.thedeep.io/private-file/4ecb2736-25ff-4675-bb87-4988b2e343e9/Strategie%20Cluster%20Protection%20Burkina%20Faso%202021-2023%20(1).pdf
https://api.thedeep.io/private-file/4ecb2736-25ff-4675-bb87-4988b2e343e9/Strategie%20Cluster%20Protection%20Burkina%20Faso%202021-2023%20(1).pdf
https://api.thedeep.io/private-file/79456c2e-8683-4bbf-80af-e1700b206d6b/Strategie%20Cluster%20Protection%20Burkina%20Faso_2021%20(1).pdf
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INFORMATIONS MANQUANTES
Entre le 1er Mars et le 6 Avril 2021, 100 documents, 
incluant articles et rapports, ont été enregistrés sur 
la plateforme DEEP. Les informations aujourd’hui 
disponibles (divisées en “entrées”, des pièces d’in-
formation individuelles) sur la plateforme portent 
sur les 13 régions du Burkina Faso. Les régions les 
plus couvertes sont le Sahel (252 entrées), l’Est (238), 
le Centre-Nord (231) et le Nord (222). A l’opposé, les 
régions Cascades et Sud-Ouest sont les moins cou-
vertes avec 36 entrées chacune. 

Les priorités de la population en termes de besoins 
sont peu documentées par rapport au reste des caté-
gories alors que les conditions humanitaires le sont 
davantage. Concernant les entrées, 20% sont rela-
tives au secteur de l’EHA, 16% à la santé, 14% a la pro-
tection, 11% à la sécurité alimentaire, 11% aux abris,  
8% à l’agriculture, 8% aux moyens de subsistance,  
7% à l’education et 5% à la nutrition. 

-	 Les entrées traitant de l’EHA sont identifiées 
dans les régions du Sahel, de la Boucle de Mou-
houn, du Centre-Nord et de l’Est principale-
ment. Les populations affectées sont mention-
nées dans 88% des entrées avec les déplacés 
en premier plan. 

-	 La répartition géographique des informations 
dans le secteur de la protection est homogène 
sur l’Est, le Centre-Nord, le Nord et la Boucle 
du Mouhoun. La région du Sahel est moins re-
présentée que les mois précédents. Au total 
32% des entrées mentionnent la population 
déplacée. 

-	 Les informations concernant le secteur de la 
santé sont principalement réparties sur les 

régions du Sahel , de l’Est, du Centre-Est, du 
Centre-Nord et du Nord. 22% des entrées men-
tionnent la population déplacée.

-	 Dans le secteur de la sécurité alimentaire, le 
trois-quart des entrées se concentrent dans 
les régions du Sahel, Est, Nord et Centre-Nord. 
23% des entrées mentionnent  les personnes 
déplacées.

-	 En matière de moyens de subsistance, la ma-
jorité des entrées sont liées aux régions Sahel, 
Est, Centre-Nord et Nord. Les populations 
déplacées sont mentionnées dans 32% des 
entrées. 

-	 Les entrées concernant l’éducation sont identi-
fiées principalement dans les régions du Sahel 
et du Centre-Nord. Les populations déplacées 
sont mentionnées dans 44% des cas.

-	 Le secteur abri concentre la plupart d’entrées 
dans les régions du Centre-Nord, du Nord et du 
Sahel. Les populations déplacées sont men-
tionnées dans plus de 40% des cas

-	 Dans le secteur nutrition, la répartition géogra-
phique des informations se concentre sur les 
régions de l’Est et duSahel. Les populations dé-
placées sont mentionnées dans 20% des cas.

-	 Finalement, les entrées concernant l’agri-
culture sont identifiées principalement dans 
les régions du Nord, du Sahel, de l’Est et du 
Centre-Nord. Les populations affectées sont 
mentionnées dans 88% des entrées, dont 25% 
pour les populations déplacées internes. 

http://www.thedeep.io
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A PROPOS DE CE RAPPORT 
Le projet d’OFDA en soutien à la réponse COVID-19 est 
actuellement mis en place par iMMAP et DFS dans les 
six pays suivants : la RDC, le Burkina Faso, le Nigéria, 
le Bangladesh, la Syrie et la Colombie. 

Le projet s’étale sur une durée totale de douze 
mois et a pour objectif de renforcer les capaci-
tés d’évaluation et d’analyse des pays affectés par 
des crises humanitaires et par l’épidémie de CO-
VID-19. Des analyses de situation pour chaque 
pays seront produites mensuellement, incluant 
une analyse des problématiques majeures, des be-
soins non satisfaits et des lacunes d’informations 
pour chaque secteur et au niveau intersectoriel. 

Méthodologie

Afin de guider la collecte et l’analyse de données, un 
cadre analytique a été créé par iMMAP et DFS pour 
permettre de répondre aux besoins spécifiques d’in-
formations stratégiques des agences de l’ONU, des 
ONG nationales et internationales, des clusters et 
des équipes humanitaires pays, pour chaque pays. Le 
cadre analytique est une boîte à outils utilisée par les 
analystes d’iMMAP et de DFS ainsi que par les agents 
de gestion de l’information (IMOs) pendant le cycle 
mensuel d’analyse :

-Il fournit l’ensemble des outils nécessaires pour dé-
velopper et obtenir des analyses de situation fiables 
et de qualité ;

-ll intègre les meilleures pratiques d’analyse dévelop-
pées ces dernières années pour l’analyse humanitaire 

-Il offre aux utilisateurs finaux un contrôle continu sur 
la quantité de données disponibles, la manière dont 
elles ont été traitées et les conclusions obtenues.

-Les deux outils les plus importants utilisés pendant 
l’ensemble du processus, sont le Secondary Data 
Analysis Framework (SDAF) et le Analysis Workflow. 

Le Secondary Data Analysis Framework - ou cadre 
analytique de données secondaires - a été conçu afin 
d’être compatible avec d’autres cadres analytiques 
spécifiques à des évaluations de besoins utilisées 
dans certaines crises humanitaires (notamment en 
Colombie, au Nigeria et au Bangladesh) ou dévelop-
pés au niveau global (JIAF, GIMAC, MIRA). Le SDAF 
tend à évaluer les dimensions critiques d’une crise hu-
manitaire tout en permettant d’appréhender à la fois 
les besoins non-satisfaits des populations et leurs 
conséquences, ainsi que le contexte général dans le-

quel les besoins humanitaires se développent et les 
acteurs humanitaires interviennent. Une représenta-
tion graphique de ce cadre analytique est disponible 
au graphique 19. 

Les analystes d’iMMAP/DFS et les agents de gestion 
de données (IMOs) collectent et structurent l’infor-
mation disponible sur la plateforme du DEEP de fa-
çon quotidienne. Chaque élément d’information est 
tagué sur la base des catégories et sous-catégories 
du SDAF. De plus, toutes les données enregistrées re-
çoivent des tags additionnels afin de désagréger les 
résultats sur la base d’autres catégories d’intérêt :

1.	 La source de l’éditeur et le(s) auteur(s) de l’infor-
mation;

2.	 La date de publication de l’information/ de col-
lecte de données et l’URL (quand disponible);

3.	 Les catégories et sous-catégories du cadre analy-
tique auxquelles l’information appartient;

4.	 Les secteurs et sous-secteurs auxquels l’informa-
tion se rapporte;

5.	 La localisation exacte de la zone géographique à 
laquelle l’information se réfère;

6.	 Les groupes affectés auxquels l’information se 
rapporte (basés sur le profil humanitaire du pays, 
par   exemple les personnes déplacées, les retour-
nés, les migrants etc.);

7.	 Les groupes démographiques auxquels l’informa-
tion se réfère;

8.	 Les groupes avec des besoins spécifiques aux-
quels l’information se réfère, par exemple les 
femmes cheffes de familles, les personnes por-
teuses de handicap, les personnes avec des ma-
ladies chroniques, LGBTI etc. ;

9.	 L’évaluation de la fiabilité de la source d’informa-
tion;

10.	 L’évaluation de la sévérité des conditions humani-
taires reportées;

11.	 Le niveau de confidentialité (protégé ou non pro-
tégé); 

Le recueil d’information structuré et consultable sur 
le DEEP, forme la base de l’analyse mensuelle. Les dé-
tails de l’information recueillie pour ce rapport sont 
disponibles dans le graphique 20 ci-dessous.



Better Data        Better Decisions       Better Outcomes

55 // 57

L’Analysis Workflow - ou Processus d’analyse - d’iM-
MAP/DFS (Graphique 20 ) s’appuie sur une série d’ac-
tivités et de questions analytiques spécifiquement 
conçues pour atténuer l’impact et l’influence des biais 
cognitifs sur la qualité des conclusions de l’analyse.  

◊	 Le processus d’analyse d’iMMAP/DFS com-
prend cinquante étapes, dont la mise en œuvre est 
progressive. Pour ce cycle d’analyse, plusieurs tech-
niques structurées d’analyse ont été adoptées tout 
au long du processus afin d’assurer la qualité des ré-
sultats. L’Analysis Canvas d’ACAPS a été utilisé pour 
concevoir et planifier le produit final du mois de no-
vembre. Les analystes s’appuient sur le canvas pour 
adapter leur approche analytique et leurs rapports 
aux besoins d’informations spécifiques et aux ques-
tions de recherche.

●	 La conception du processus analytique, des dé-
finitions et des instructions permet de guider les 
analystes dans la sélection des informations perti-
nentes et d’assurer la précision du tagging. 

●	 Un formulaire d’interprétation adapté au projet a 
été élaboré pour permettre le traitement de l’infor-
mation disponible pour chaque catégorie 

Graphique 19 .  iMMAP/DFS Secondary Data Analysis Framework

●	 et sous-catégorie du SDAF de manière systéma-
tique et transparente. Le formulaire d’interpréta-
tion a été conçu comme un outil permettant aux 
analystes d’iMMAP/DFS de rassembler toutes les 
données spécifiques à un sujet, de juger de la quan-
tité et de la qualité de l’information disponible et en 
tirer des jugements analytiques et des conclusions 
de façon transparente et vérifiable.

●	 Les gaps d’information et les limites rencontrées 
lors de la collecte de données ou de l’analyse, ont 
été identifiés. Des stratégies ont été créées pour 
répondre à ces lacunes dans le prochain cycle 
d’analyse.

●	 Deux épisodes “Black hat” ont été conduits du-
rant la production de ce rapport, un portant sur la 
feuille d’interprétation, et un autre sur le rapport 
final. La technique d’analyse “Black Hat”  requiert 
un individu extérieur au projet de revoir les conclu-
sions principales du rapport et de questionner les 
conclusions afin de “forcer” les analystes à revoir 
leurs hypothèses, la qualité de leur argumenta-
tion, l’évidence disponible ainsi que la fiabilité des 
sources si nécessaire. 
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  Étapes 1.Conception & 
Planification

2.Collecte & 
Recueil des 
Données

3.Exploration         
& Préparation des 
Données

4.Analyse & 
Formulation

5. Partage & 
Apprentissage

Identification de 
l’audience, des 
objectifs et de la 
portée de l’analyse

Identification de 
documents 
pertinents (articles, 
rapports)

Classification des 
données secondaires 
disponibles

Description (résumé 
des éléments 
probants par 
piller/sous-pilier du 
cadre)

Rédaction du 
rapport, 
réalisation de 
graphiques et 
cartographie

Explications
(Identification des 
facteurs 
déterminants)

Définition des 
besoins en 
collaboration, 
accords de 
confidentialité et de 
partage

Protection des 
données et mesures 
de sûreté, stockage

Tags additionnels

Interprétation 
(priorités, 
incertitudes, 
rédaction 
analytique)

Diffusion et 
partage

Accord sur le(s) 
produit(s) 
final(finaux), 
maquettes et 
modèles, diffusion

Identification des 
lacunes en termes 
d’information

Lacunes information 
& limitations

Ateliers sur les 
enseignements 
tirés et 
recommandations 
pour le prochain 
cycle d’analyse

●       Cadre d’analyse ●       SDR dossier ●       DEEP (SDAF)
●       Formulaire 
d’interprétation

●       Modèle du
rapport révisé

●       Analysis 
Canvas

●       Convention 
de  dénomination 

●       DEEP (Registre 
d’évaluation)

●       Black hat
●       Conseils 
pour la rédaction 
analytique

●       Accords de 
partage de données

●       Système de
codage 

●       Template 
leçons apprises

●       Modèle du 
rapport

Outils

IMMAP/DFS Processus d’Analyse

Activités

Etablir des questions 
clés auxquelles 
répondre, contexte 
de l’analyse, cadre 

Identification des 
évaluations de 
besoins pertinentes

Registre des rapports 
d’évaluation des 
besoins

Edition et 
conception 
graphique

Graphique 20. Informations récoltées pour le Burkina Faso dans le DEEP
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MERCI.

Scan to access 
the website

Contact

Headquarters Washington office

RRB/ITC 1300 Pennsylvania Avenue 
NW Suite 470

Washington, D.C. 20004 USA

email: info@immap.org

Headquarters Marseille office

10 rue Stanislas Torrents

13006 Marseille, FRANCE

email: administration_fr@immap.org

https://immap.org/

Website
Direct Link  :

Chef de projet							       Point Focal au Burkina Faso
Benjamin Gaudin  						      Silimane Ngoma
bgaudin@immap.org						      sngoma@immap.org

A PROPOS DE IMMAP

iMMAP est une organisation internationale à but non lucratif qui fournit des services de gestion de l’infor-
mation aux parties prenantes humanitaires et de développement, permettant aux partenaires de prendre 
des décisions éclairées qui, en fin de compte, fournissent une assistance ciblée de haute qualité aux 
populations les plus vulnérables du monde.
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